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| Mouvements mystérieux des navires anglais et français
I LA PLUS GRANDE27 personnes sont les victimes de l'onde en Europe

CONCENTRATIONrasde destitutions sans raisons graves, dit M. Moore

DE L'HISTOIRE
On prédit cette concentra-‘

tion lors de la réunion du
conseil de la S. des N.,

le 20 janvier.

NOUVELLESTROUPES
On estime que les sanctions
déjà imposéesseront suf-
fisantes sans imposer

l’interdit sur le pé-
trole.

ITALIEACCUSEE
(Presse canadienne)

LONDRES, 8. — Il se fait Un :

mouvement mystérieux des!
vaisseaux anglais et français.|
Lors de la réunion du conseil |
de la Société des Nations. le 20 |

janvier. la Méditerranée sera

le théâtre de l'une des plus .
grandes concentrations nava-

les de l’histoire.
Outre les vaisseaux anglais,

92 vaisseaux de guerre fran-

çais de la première et de la
seconde escadre feront une
croisière dans le milieu de la
Méditerranée. -
La llotte domestique anglaise ac-

tuellement à Gilbraltar et qui com-
prend le Hood, la Ramillies, l’Orion
et le Neptune. retournera au Royau-
me-Uni, mais le Nelson et Je Rod-
ney, les plus puissants vaisseaux de
guerre du monde, ainsi que le Fu-
rious et le Cairo et la 21ème flotille
partiront d’Angleterre vers le milieu
de janvier, pour une “croisière de
printemps” !

SANCTIONS SUFFISANTES |
(Presse associée) |

PARIS. 8— Un certain nombre

de membres du conseil de la Société
des Nations croient généralement,
dit-on dans les milieux diplomat-
ques, que les sanctions déjà impo-
soes écraseront bientôt le pouvoir

l'Italie dans sa eampagne dans
ooh de l'Afrique.
La S. des N. à pratiquement re-

noncé à imposer les sanctions sur
le pétrole. disent les diplomates. Ces
sanctions ne serviraient croit-on.
qu'à fournir à Mussolini l'occasion
de tenir la Société responsable de
son échec en Ethiopie.

100.000 HOMMES

 
 

 

(Presse associée) |:s
ROME, 8— Il est possible que

Mussolini envoie encore 100.000
hommes dans l'est de l'Afrique. dit-
on officieusement. Cing nouvelles
divisions de troupes seront proba.

biement créées, outre les unités déjà

(Suite la 3ege)

L'AUTEUR DU
VOLSACRILEGE
EST CONDAMNÉ

Le magistrat Strike impose
une sentence de 18 mois

 

M. J.-A. Casault ne peut

 

 

 

MR-LMOORE |
CONFÈRE AVEC

Il se rend àEà Eastview cet

 

apres-midi pour voir
MM. Charette, Robert

et Bégin. |

J |
EMPLOI PERMANENT

être remplacé sans auto-
risation du gouverne-

ment.

DENEGATIONS |

“M. Charette et son conseil peu-
vent considérer ce soir toutes les
demandes qu'ils pourront . recevoir
pour les emplois actuellement oc-
cupés par les six fonctionnaires
qu'ils veulent destituer, le gouver-
nement n’en tiendra aucun compte. ’
C'est ainsi que M. R.-J. Moore, ins- |

pecteur du ministère des affaires
municipales de l’Ontario venu pour

faire une enquête sur la situation

à Eastview, répondit à midi. au
Château, aux journalistes qui le
questionnaient sur l'attitude pré-
sente «d* M. J.-B. Charette. M.

Moore ajouta qu'il ne saurait y avoir
de renvoi de fonctionnaires en bloc
à Eastview sans les raisons extrê-

mement graves. De même que le
conseil devra donner des raisons
graves pour que le gouvernement
provincial autorise la municipalité

à destituer un seul de ses fonction-
naires.

M. Charette prétend que M. Moo-
re l’a autorisé lundi dernier, à To-
ronto. à signifier à M. Roméo Bé-
gin, greffier d'Eastview, qu'il lui fau-
dra accepter une réduction de sa-
laire. M. Moore nie qu'il ait donne
une telle autorisation à M. Charet-

te. “Je lui ai seulement conseillé,

TROIS HOMMES
SONT TUES DANS

LES AUTORITES. |UNECOLLISION
L'accident survient près de.

 

Lowelltown, Maine. Ou-
tre les morts, il y a

trois blessés.

LES DOMMAGES
(Presse canadiene

LOWELLTOWN. Maine. 8,— On
a entrepris aujourd'hui deux inves-
tigations afin de déterminer la cause
d’une collision survenue près d'ici
hier entre leux train du Pacifique
Canadien, laquelle a causé la mort
de trois personnes et en a blessé
trois autres. L'une des investigations
est faite par le C.P.R, et l'autre par
les autorités de l'Etat du Maine.
Les morts sont: le mécanicien

Stanley Robinson, le chauffeur E. O.
Webster. du train en destination de
l'est, et le chauffeur T. W. Golding,
du train de marchandises en desti-
nation de l’ouest. Tous trois demeu-
raient à Brownville. Maine. Le mé-
canicien W. R. Harresbe, du train de
marchandises, aussi de Brownville,
a été bissé légèrement en sautant
au moment de la collision, Mme J.
Vineau. de Mégantic, Que. a été
bissée au nez, et F. T. Loye, employé
au bureau principal de la compagnie,
à Montréal, a subi un rude choc.
Robinson et Golding sont morts

sur les Heux de l'accident. et Web-
ster est mort dans un hôpital de
Sherbrooke.
La collision s’est produite à une !

courbe et a causé des dommages es-
timés à $300.000. Les deux locomoti-
ves ont été détruites et cing wagons
ont déraillé et ont été endommagés,
Un train spécial a transporté des|

médecins et des gardes-malades de
Mégantic. distance de 100 milles. Le
train de marchandises était en rou-
te pour Mégantic.

A. TREMBLAY EN

 

 
dit M. Moore, de parler à M. Bégin |
d’une diminution de salaire et de'
lui demander s'il l'accepterait.”

Pour ce qui est de nM. J.-A. Ca-'
sault, M..Moore a répété ce qu’il |

avait . déjà déclaré hier à Toronto,
que le posite de percepteur des im- ;
pots est un poste permanent et que
le réengagement annuel de celui qui
l'occupe par la municipalité n'est|
en vérité ‘qu’une simple formalité.
Malgré la volonté formelle de M.|
Charette. M. J.-A. Casault reste :
donc percepteur des impôts de la!
municipalité d'Eastview et M. Char-
les Collard. qui a été désigné par

le maire pour lui succéder tempo- |
rairement. n'est pas autorisé à le:
faire.

M. Moore s’est rendu à Eastview
vers trois heures, cet après-midi,|
pour y conférer avec le maire, M.
J.-B. Charette, avec le préfet. M.

Joseph Robert. et avec le greffier, !
M. Roméo Bégin. |

— aet— --

LA POLICE | 
de prison à John

Lawrence.

CALICES VOLES
 

DE TORONTO | L'auteur du vol sacrilège commis

À l'église Saint-Joseph, le 26 décem-
bre dernier, John Lawrence, devra
faire 18 mois de prison pour son
crime. Telle est Ia sentence qui lui
a été imposée. ce matin, par le ma-
gistrat Glenn Strike. en cour de
police. Lawrence a été condamné,
de plus, à Un an de prison indé-
fini.

Le prévenu s'était eniparé de deux
calices en or d'une valeur de $300
dans la nuit du 26 au 27 décembre,
dans la sacristie de l’église Saint-
Joseph, rue Wilbrod. Le vol fut dé-
couvert à bonne heure, le matin du
27 décembre et la description des
vases sacrés disparus fut donnée
par la police à tous les bijoutiers et
acheteurs de viell Or de la capitale.
Lawrence fut arrêté sur la fin de
l'après-midi par le détective Dun-
can MacDonell, Il était en train de
négocier avec un bijoutier la vente
d'un des calices.
Lawrence, qui est un citoyen

américain, avant de recevoir sa sen-
.tence, implora, ce matin, la clé-
mence du magistrat, assurant qu'il

jen était a sa première olfense,
“Etant catholique”, lui répondit le
magistrat, “vous auriez dû vous
rendre compte plus tôt de la gravi-

jcé du crime que Vous avez com-
ymis. Vous n'ignorez certainement
! pas que je pourrais vous condamner
au maximum de la peine. soit 14

ans de pénitencier. pour ce vol sa-
crilège. Il est temps que l'on met-

| te fin aux déprédations commises
,dans les édifices consacrés au cul-
Heotre que les églises acdent

in lancé
ANCONE, Italie. 8, Le des-

troyer Climere. qui jauge 815 ton-,
neaux, a été lancé ici hier en pré-
sence d'officiers dc marine et de
centaines de spectateurs, Ii est mu-
ni de canons de 3.9 pouces. Sa vi-
tease est de 34 noeuds.

—__  

LES CHERCHE
Deux détectives de la ViHe-'
Reine amèneront à To-
ronto demain deuxin-

dividus arrêtés à
Ottawa.

L’ACCUSATION
Louis D. Lemay. 31 ans.

Besserer. et Benjamin Custock. 27
Ans, sans domicile connu. arrétés
par la police d'Ottawa. hier. seront
transférés demain à Toronto à la
demande de la police de cette ville.
Meux détectives viendront de la
ville “Reine” les chercher aux cel- |’
lules des quartiers généraux de la
police ici.

Custock et Lemay auraient vendu
à des courtiers d'Ottawa pour S5,000
de débentures dont un cultivateur
d'Orangeville, Ontario, auraient été
filouté par deux autres individus.
Custock aurait transmis les valeurs
à Lemay et celui-ci les aurait re-
vendues ici. Le cultivateur en ques-
tion aurait été également allégé
d'une somme de $500 en argent.
Lemay a déjà comparu utile pre-

mière fois en cour de police. ici. sous;
une accusation de faux prétexte.

Cette double arrestation a été opé- i
rée par les détectives Sabourin, Sau-
vé el MacDonnell.

te, zen mansver eme

Grève générale
VERA CRUZ. 8. — Cinq milles ou- ‘

198 rue

 

COUR VENDREDI
| Accusé du meurtre de René.

Tessier, il subira son en-
quête préliminaire à

Cornwall.
CORNWALL. 8—L'enquète préli-

minaire d’Arthur Tremblay, char-
pentier de 29 ans, qui est accusé de
meurtre, s'ouvrira ici, au palais de
Justice, vendredi après-midi. Trem-

blay est accusé d'avoir tué à coups
de hache et de marteau, René Tes-
sier, 34 ans, employé de chemin de

fer de Cornwall.
Le jury du coroner a tenu Trem-

blay responsable de la mort de Tes-
sier. S'il est condamné à subir son
procès, il comparaitra probablement
‘aux prochaines assises de mars.

Depuis les deux derniers mois.
Tremblay a été détenu à la prison
du comté de Carleton à Ottawa.

Il sera ramené ici vendredi.
Tremblay fut arrêté moins de

| deux heures après que l'on eut dé-
couvert le corps de Tessier. Le pré-
venu était caché dans une grange

quand la police l'appréhenda.
rttt mr

COMMISSION DE
CIRCULATION

Une résolution adoptée en

vue de la création d’une
commission de circu-
lation dans Québec.
«Presse Canadienne?

MONTREAL. 8. Une résolu- |
tion demandant la création d’une
commission de circulation provin-
ciale. afin de se rendre compte des
conditions existantes et de faire dis-
paraitre les abus, a été adoptée hier
à la 32ème assemblée annuelle du
Royal Automobile Club du Canada.
La commission coopérera aussi avec
les autorités provinciales et munici-
pales, dans le bUt de mettre en vi-
gueur des règlements de la circula-

tion plus sévères.
J.-J. Meagher, C.R.. a été réélu

président. et le brigadier-général E.
de B. Panet, vice-président. T.-G.
Morgan est président du comité

exécutif, Tous sont des Montréalais.
Les membres ont approuvé une

dépense de $2,500 au cours de l'an-
née afin de payer un inspecteur et
de défrayer le coût des poursuites

 

des chauffeurs qui sont cause d'ac-.
cidents mettant en danger la vie et

| la propriété d'autrui.
mette

REGINA. 8. — Arthur Evans, qui
: organisa la marche a Ottawa’ des
hommes des camps de seccurs, la-

L'HIVER REND LA PÊCHE DIFFICILE
 

 
|

   
LE JUGEMENT
DE LETRIBUNAL
=jugementdela cour su-

prême des Etats-Unis
olissant l’administra-

hol de rajustement a-
gricole.

M. WALLACE
i {Presse associée)

WASHINGTON, 8 — Les parti-
sans de la charte américaine, qui
len appellent tacitement à l’électo-
rat du jugement de a cour supré-
me, espèrent que les Etats-Unis
rejetteront les vues constitionnel-
les de la majorité des juges pour
se ranger du côté de la minorité.
Les personnes de l’entourage du

président Roosevelt à la Maison
Blanche insistent sur le fait que
les juges ont fait naître deux cou-
rants d’opinions en abolissant l’ad-
ministration de rajustement agri-

On voit ici une barque de pêche arrivant ou
froids rigoureux.

ON CRITIQUE UNE BRÈCHE QU'IL FAUT

 

 cole. Le secrétaire de l’agriculture;
Wallace, auteur de cette phrase:
“L'Amérique doit choisir”. a déja:
demandé à toutes les familles du,
pays d'étudier les deux opinions. |
Certains démocrates du Congrès.

continent à condamner la décision
de la majorité.

On s'attend à d’autres expres- |
sions d’opinions de la part de 70:
chefs de fermiers, convoqués ici
pour demain par M. Wallace.

—_——

‘88.000.000 réclamés
du fédéral

Presse Canadienne

TORONTO. 8—La province d'On-

tario réclamera la somme de $8,000.-
‘ 000 comme la part du fédéral pour
:le coût dcs travaux de secours aux
i chomeurs dans l'Ontario Nord.

C'est ce qu'a déclaré l'hon. Peter
Heenan. ministre des terres et forêts.
Il souligna que des travaux de voirie ;
avaient été commencés avec l’appro-!!
bation de l'ancien gouvernement‘
conservateur, avec l'entente que la

| province paiera 60 pour cent et le
fédéral 40 pour cent du coût. Il

;rappela que le gouvernement con-
! servateur fédéral avait refusé. par
la suite. de payer les $8.000.000 en,

 
question.
rm

Temps plus doux
WINNIPEG, 8. — La première

vague de froid continue dans l’ouest
du Canada se dissipait hier soir. Le
temps s’est adouci dans l'Alberta et
la Saskatchewan et on promettait
aussi Un temps moins froid pour le

Manitoba

ÉLARGIR, UN

port de New-York, après avoir essuyé au large tempêtes et
La barque est presque entièrement reccuverte de verglas.

EXEMPLE
QU'IL FAUT IMITER

Une conclusion de la Chambre de commerce inter-|
nationale, au sujet de l'accord commercial

entre les Etats-Unis et le Canada.

PARIS 8 janvier—(PC-Haves)—|
le rérent accord entre les Etats-
Unis et le Canada est la manifes-

tation éclatante de l& nouvelle po-
litique commerciale des Etats-Unis

et une contribution décisive a la
lutte contre les entraves au com-

merce: telle est la conclusion à la-
quelle aboutit la Chumbre de Com-
merce Internationale, après une en-

quête et une étude docurnentées et

un 14pport détaillé de son expert

amérocain E.-L. Bacher, directeur
du service de commerre extérieur
à la Chambre de Commerce à Wa-

shington.

Nous pûmes à cet égard recuell-

Jir une déclaration catégorique

d'une haute personnalité de la

Chambre de Commerce Internatio-

nale: “Nous avong à plusieurs ve-

DEFICIT DE
15 MILLIONS
EN ONTARIO

tPresse Canadienne»

TORONTO, 8. — Le premier
ministre intérimaire Harry Nix-
on a prédit. hier, un déficit de
$12,000.0000 à $15,000,000 pour la
province d'Ontario, pour l'année
financière qui se terminera le 31
mars prochain. Ir expliqua que

tous les frais du secours direct
seraient placés dans la colonne
les dépenses ordinaires, tandis
que les travaux de voirie et au-
tres travaux de constructions
iraient au compte capital.

Il ajouta quun état complet
des finances de la province se-
rait soumis à la session qui s’ou-
vrira le 21 janvier prochain.

 >

Trois personnes

trouvées mortes

WINNIPEG. 8 M. et Mme S. N.
Richardson et leur fils Pat. neuf
ans, ont été trouvés morts hier dans

:leur appartement. à Fort Rouge. une
banlieue. Le Dr A. N. McLeod. co-
roner, est a faire des investigations.
Les corps ont été trouvés par James
Roach, concierge. Les membres de
cette famille ont été atteints de
linfluenza, {1 y a quelque temps.
Roach déclara à la police que le
couvercle d'un tuyau d'un poéle à

gaz avait été enlevé.
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Au coliège
 

PARIS. 8 janvier, (PC-Havas)~
Ie Canada au College de France.
| André Stexfricd. membre de l'Ins-
titut, professeur de l'Ecole des
Sciences Politiques. a décidé de

vriers ont déclaré hier une Srève' quelle n'eut cependant pas lieu, a ; consacrer au Canada gon cours du
générale de 24 heures devant com-,
mencer & minuit. pour protester:

centre le contrôle du palais myni-
cipal par une faction de lop -
tion, la confédération régionale
ouvriers mexicains. 3

+

des |

:

~
~

déclaré hier & une commission d'en-
quête sur lès troubies du ler juillet
à Régina que le détrotive Charles

| Miller avait été tué par Un, officier
de loi. Miller est raovt peu de temps
après avoir été atteirt à lu tête.

 

Collage de France de l'année 1934.

 

tirent généralement pas l'affluence.

 

{A collège fondé par François;
premier, lors de Ja renaiseance des:

humanités est l'aeile des 4rudits |
êt les cours qui s'y professent n'at- t'nis”

André Siegfried consacre
cours au Canada

de France.

A titre exceptionel les lecons ‘d'An-

dré Siegfried, qui passe pour l'ana-
lyste le plus pertinent du monde
politique contemporain, ront plus
courues que n'importe quelle con-
férence mendaine. C'est donc non
seulement l'élite estudiantine. mais
encore Je tout-Paris que l'auteur de

la ‘Orisr britannique an vingtième

sicle” et “LA démocratie aux Etats-
as propose d'initier au mys-

tére canadien.

 

priscs'attiré lattenttfon-de 15yinton
des hommes d'affaires sur la portée

mondiale des nouvelles tendances
de la politique commerciale améri-

cane. A cet égatd 1! importe de
souligner la réelle‘ itriportunce de

l'accord commercial entre les

Etats-Unis et le Canada. Nous
manquerions à notre devuir en ne

relevant pas que l'accord est enti-

èrement conforme à la politique

économique préconisée à Paris en
juin dernier par le congrès de Ja

Chambre de Commerc. Internatio-
nale, Grice au libéralisme de Pad-

ministration américaine et du nou-
veau gouvernement canadien, une

brèche fut pratiquée dans la mu-

raille du protectionnisme. Notre de-
voir est d'élargir et d'imiter l’ex-
emple qui nous vient d'outre-Atlan-

tique.”

ON DEMANDE
UNCODE POUR
AUTOS USAGÉS

Les représentations des ven-
deurs d’autos à la Com-

mission du Tarif.

 

LES CHASSISS

Les; conditions imposées aux ven-
deurs d'automobiles par les fabri-
cants ont été injustes, a affirmé R.-
P. Sparks, représentant de la Duomi-
nion Automobile Dealers’ Associa-
tion, a la Commission du Tarif,

hier. M. Sparks n’a fait aucune
proposition relativement aux modi-
fications tarifaires à effectuer mais
il à soutenu que le prix des autos
ne pouvait être abaissé au détri-
ment des vendeurs qui n'ont pas

fait de profits.

Il y eut vive discussion sur la
question de savcir si l'on pouvait fa-
briquer économiquement des châssis
d'automobiles au Canada. M. R.-J.
Magor. président de la National
Steel Car de Hamilton, déciara que;
sa compagnie était en mesure de |
les produire et demanda de la pro- |
tection. Les représentants de la Cie
Ford soutinrent que les châssis ne

pouvaient être fabriqués par cette |
compagnie, qu'il fallait importer les
châssis des Etats-Unis, en franchi-
se. Les représentants de la General

ll'avancé de M. Magor

LA CONCURRENCE

Ce dernier soutint qu'il
concurrencer le prix offert par la
Ford sur les chassis d'autos devant
être vendus au Canada. Mon prix,
ajouta-t-il, n'est que de 10 p. 100
de plus que le prix offert pour les
châssis d'autos Ford à export:r. Les 
en matière de contenu de l'empire,

j dit-it, ne constituent de fait que des.
subsides sur la
 

(Suite à 1a 36 page)

 

,

!rogera le

| moignages tendant à prouver 
 
|

|

Motors exprimèrent des doutes sur ‘

}
pouvait

 

dispositions des accords impériaux |

production des |

Hauptman serait

exécuté le 17

 

(Presse associée)
TRENTON, N. J. & — Le guu-

verneux Hoffman étudie, dit-on. les
pièces judiciaires du procès de B.-

R. Hauptmann, condamné à être
exécuté la semaine procnùine pour
le meurtre du jetn« Lindbergh.
Texécution aurait to fizée au 17
janvier.

COMPARUTION
DEFABRICANTS
DE MUNITIONS

Des fabricants anglais com-
paraîtront à la suite du

témoignage rendu aux
E.-U. par J.-P. Mor-

san.

SIR CHARLES CRAVEN
(Presse associée)

LONDRES, 8 -- Trente heures.
après que J. P. Morgan eut rendu
témoignage sur la situation finan-
ciere du temps de guerre, devant
une moitié du sénat à Washington.

le gouvernement anglais a ordon-
né aux principaux fabricants de
munitions de l'empire de ®ompa-
raître aujourd'hui devant la com-
mission royale sur la fabrication
privée des armes.
La commission royale, qui s'as-

semble de nouveau a la suite d'u-
ne vacance, abordera immédiate-
ment. croit-on, la phase la plus
critique de son enquête et inter-

général Sir Herbert
Lawrence, président de la Vickers
Ltd et de la Vickers-Armstrong
Ltd, et le commandant Sir Charles

Cravan, directeur-gérant de la
Vickers-Armstrong.
Le nom de Cravan a figuré dans

l'enquête des munitions a Wa.
shington, Il est l’auteur, dit-on, de
la lettre à l’Electric Boat Compa-
ny, de New-London, Conn.. dans
laquelle il discutait les contrats au
sujet des sous-marins. Il aura’t
écrit: Mon ami de l'amirauté nous
aidera,
Lu publication de la lettre aux

Etats-Unis a créé un malaise en
Grande-Bretagne.

MORGAN & CO
( Presse associée )

WASHINGTON, 8, — lues Iinves-

tigateurs du sénat déclarent au -

 

Jourd'hui que Morgan & Company

ont fournt à la Grande - Bretagne
des renseignements sur l'activité
gouvernementale américaine avant

que les Etats-Unis prissent part à

la Grande Guerre,
Le comité a entendu hier des té-

que

le président Wilson lui-même don-

na indirectement le signal d'aller de
l'avant quand il s'agit d'accorder

les premiers crédits aux alliés.
Morgan el ses ansouiés déclarèrent
clairement “que dès le commence-

; ment leur sympathie alla aux alliés.
epee

‘Hepburn absent

a l’ouverture

de la session:
 

‘Presse Canadienne»
TORONTO, 8. — Le premier ini-

nistre Hepburn qui n été obligé
d'aller se reposer en Fioride pour
cause de mauvaise santé, ne re-
viendra pas à Toronto avant le ler

février prochain, Le premier mi-
nistre sera absent, en conséquence,
lors de l'ouverture de la session le
21 janvier, L’hon. Harry Nixon. se-
crétaire provincial. dirigera tempo-
rairement les forces libérales en
Chambre.
On projette de soumettre la lé-*

gislation pour l'impôt provincial sur
le revenu au début de la session.
Puis on ajournera la Chambre jus-
qu’à la mi-février.

rete

Une lanterne.
TOPONTO, 8. — Quiconque mar-

rhe sur la route la nuit doit porter

une !-rterne, tout comme les au-

tomobi”5stes sont tenus de la faire.
a décla:é hier soir le coroner en
chef MM. Crawford. à l'enquête sur
la mort de Mme Margaret Penn,
renversée pu! un auto a Weston, le
27 décembre,

 

,;L'INONDATION
| ENTNANCE ET
| ENANGLETENNE
On prédit encore dela pluie.
La Loire atteint son plus

haut niveau depuis
1910.

 

| VILLES MENACEES
Les Parisiens ont éprouvé
une grande peur, mais la

situation s'améliore.

MER D’IRLANDE
(Presse associée)

LONDRES, 8. — Vingt-sept

{personnes ont perdu la vie

;dans des inondations du nord
de l'Europe, et on prédi encore
de la pluie.

; La crue des eaux menace des

centaines de villes de France.

La Loire à Nantes n’a jamais

atteint un niveau aussi éle-

;vé depuis 1910.
Les inondations se font sentir en

Angleterre bien qu'à un degre moit-

dre, mais on s'attend encore à de
la pluie. Quatorze personnes ont
péri dans la mer d'Irlande same-
di, neuf se sont noyées près de Han-
!goc. Finlande. et quatre à Ham-
bourg. dans une collision entre deux
bateaux.

 
 

EN FRANCE

PARIS. 8 janvier (PC-Huvas
!LLes inondations qui ravagent toute
la France s'atténuent un peu par-
tout sauf sur le cours de la Loire.
A Paris l'alerte a été chaude.

mais il semble certain aujourd'hui
que, grâce aux travaux considé-
rables de dérivation et à la cons-
truction des digues et des réservoirs
entreprise depuis de nombreuses an-
nées déjà en amont de la capitale.
les parisiens en seront quitte pour
une petite peur.

I! convient de noter d'auleurs que
la Seine. si elle est très près de
deux méttres au-dessus du niveau
normal, est encore quatre mètres au-
 

(Suite à !a Je paz->

ce

INCENDIE A H:Av ai. BURY

HAWKESBURY. 8-—-Un garage.
un hangar et un poulailler, proprié-
té de M. Albert Barbeau, bijoutier.

ont été rasés par les flammes tard

hier après-midi, N'eut été la promp-
te action des pompiers, sous la di-
rection du chef H. Bertrand. L'in-
cendie aurait pris des proportion:

plus considérables. On croit que 1€
feu fut causé par un poêle surchaut-
fé qui se trouvait dans le garage.
Les dommages sont évalués à $500.
  

 

Presse canadienne »

TORONTO, 8. — La pression est

élevée dans l'Ontario, Québec, les
Etats de l'Est et les Territoires du

! Nord-Ouest. et elle est basse dans
les provinces de l'Ouest. la région

‘de la Baie d'Hudson et Terre-Neuve.
et elle diminue à l'Ouest et au Sud

des Grands Lacs. Il fait Un peu plu»
froid dans l'Ontario en gagnant
l'Est. Le temps est beau dans pres-
que tous les endroits à l'Est des

montagnes Rocheuises

Vallée de l'Outaouais et haut dun
St-Laurent—Beau et modérément
froid.  Jeudi—Vents de l'Ect, neige

ou grésil.
, Maximum hier 26

: Minimum nuit . 0
A 8 heures ce matin. Dawson, 16

sous zéro; Aklavik. 44 sous zéro:
Fort Simpson. 30 sous zéro; Fort
Smith, 34 sous zéro; Prince Ruper!.
40: Victoria, 42: Kamloops, 36; Jas-
per. 24: Calgary. 24; Edmonton, ©
sous zéro; Prince Albert. 2 sour
Zéro: Chzrchill, 44 sous zéro; Win-
nipeg, 2 sous zéro: Moôsonec. B:
Sault Ste-Marie, 22: London. 36;
Toronto, 28: Kingston, 16: Ottawa.
4: Montréal. 16: Doucel, 30 sous
zéro; Québec, 10, St-Jean. 20; Ha-
lifax. 26: Charlottetown. 24; Détroit.
26: New-York. 34. 

31.400.000 dépensés sur
les passages à niveau

Cette somme représente ce que le fédéral, les che-
mins de fer et les municipalités ont décidé de
débourser en 1935.

Au cours de l'annee 1935. le gou-
vernement fédéral. le ONR. le CPR
et les municipalités se sont engagés
à dépenser $1.400.00u environ pour
l'élimination des passages à niveau.
C'est fa une augmentation
demi-mlllion sur les dépenses déci-
dées en 1934, cependant. 25 np100!

d'un;

Les projets entrepris sont variés. fs
comprennent la construction de
viadues, de ponts supérieurs. de

| Versions à niveau supérieurs, de di- 
versions des voies ferrées. d'amélto-
rations aux approches st d'instalia-

! tion de cloches et de signaux.
L'éfimination d'un passage à Mor-

seulement des $1.400.000 ont été dé-'risburg. Ont… sur le CNR. coûtera
pensés en 1935. Le reste le seru on 8147000 au fédéral. Pour des traux
1936. & mesure que se feront les tra-. de même nature & Pauquier,
vaux sur Jes entreprises autorisées.
De ia somme globale,

  

environ|
$1.100.000 vierndre. du trésor fédéral,

Ont.
isur la subdivision de Kapuskasing
du CPR. le gouvernement central

. | aéboursers s3.136.
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Radio - Concerts

 

Les 'grogrammes et les renseignements radiophoniques que

 

 

 

    

nous publions nous sont transmis par les postes el (es com-

Er Dans la Vente de Janvier chez BRYla Vent 1SON-GRAHAM
CA ET LA | CHEF D'ORCHESTRE ‘ ; |

FES ITS RE GANTS DE CHEVREAU     Bas de Cachemire
pour Enfants

Robes de Coton Imprimé
pour Dames

Dans les plus nouvelles conceptions

LES MAITRES DE LA MUSIQUE

La prochaine émission des Mal-

tres de la Musique, celle du mer-
credi, 8 janvier. à Radio-Canada,

‘! DOUBLES |
Garnis de Fourrure, pour Dames

Jeudi, la paire,

w
e

lg
?

 

connues de ce compositeur, on ci-
te “La Bohème” et “La Tosca”— |

sera consacrée à Giacomo Puccini, .
jeudi, c Reg.60c du Printemps

l'auteur de “Madame Butterfly".
1à paire, AL

$ 50

Parmi les autres oeuvres les plus |

Ou Trois Paires pour $1
Rég. $1.98 la paire

Sa musique est parfois pleine ; Bas de cachemire, durables, finis sou- Une extra bonne valeur en robes de co- , CL
d'exubérance, son orchestration ples, confortables et d’un bel ajustement. ton imprimé de qualité de choix. Un as- Gants de chevreau de ponne qualeJoie

tombe quelquefois — suivant le Teinte fauve. Pointures 6': à 10. Vêtissez sortiment de nouveaux styles des plus ave- peroel toUt è 5 te c ; ;

mot d'un critique. -- dans la vé- | les enfants pour le reste de l'hiver, au prix nants, récentes dispositions, un splendide boutonpression Noirs et ere pointures
spécial de jeudi. assortiment, le plus fascinant que nous

hémence.
Les artistes de

évcqueront la figure du maltre ita-
lien et joueront quelques
ments de ses ceuvres, sous la di-

rection de M. Jacques Auger.

° e °

Ce soir, Arturo Toscanini,
celui que plusieurs critiques ap-

Radio-Canada !

frag- |   

 

 

 
  Rayon des Bas chez B.-G.—Rez-de-chaussée

 

Bijouterie Désassortie

a Moitié Prix
Série désassortie de bijouterie, compre-

ayons choisi jusqu'ici. Tailles 32 à 50, et
une jolie série de ravissantes combinaisons
de teintes. En vente, jeudi, chacune, $l.
Rayon des Robes de Maison chez B.-G—

Rez-de-chaussée

 

Parures Doubles
pour Dames

6 à T's dans le lot.
Rayon des Gants chez B.-G. --

Rez-de-chaussée. |
 

Séries Désassorties de

VÊTEMENTS
POUR HOMMES

Pour solder, jeudi, le vêtement.
pellent le plus grand chef d'or-
chestre de l'époque, s'embarque

Lundi prochain, le 13 jonvier, IRENE WICKER, la ‘’singing lady" de
l'émission diffusée tous les jours à 5 h. 30 et 6 h. 30, souf le samedi et le

,nant boucles d'oreilles, broches et agrafes, Parures chandails doubles de laine Bo-
MART KENNEY, chefs ‘etc. Plusieurs conceptions au choix. Rég. tany de qualité de choix, comprenant unl'un des

!

TOSCANINI S'EMBARQUE |
|
|

1

i

$1 |
Valeurs courantes jusu'a $3.75
Un assortiment de 600 articles, combre-

à bord du “Rex” en route vers d'orchestres les plus populaires du dimanche, sur le réseau NBC (WJZ), commencera sa sixième année consé- 8 chacune. En vente, jeudi, 25c cardigan à encolure haute et un chandail
fe nouveau monde. M. Tosca- du Canada, diffuse tout les mer- cutive de radiodiffusion. L'émission de Mile Wicker est considérés comme & chacun pullover avec encolure ronde et manches
nini quitte sa demebre de Milan courtes. ‘Teintes: brun avec orange, vincredis soirs à 10 heures 30 de ! l'un des msilleurs programme pour enfants sur les réseoux cméricains.

Vancouver sur le réseau natinal

reprendre sa place au pupi- de Radio Canada.

Rayon de la Bijouterie chez B.-G.—
pour “e rendre a New-Yurk et Rez-de-chaussée

 

avec  çoquille d'oeut,
orange avec coquille 98
d'œuf, et noir avec ©

   
 

 

, ; 5 h. 40—Informations en portugais, 11.15—Orch. Eddie Duchin. .
tre de l’orchestre philharmoni- — nant:—

que de New-York. Il est cer- | 6 h. 00—Informations Sportives. | }143_Orch.AlDonabue. blanc. Jeudi, la paru- Chandails pour Hommes
taines rumeurs à l'effet que |nent de New-York, les foules sécra- 6 h. 05—Fih de l'émission. | 12.00—Shandor, violoniste. ARGENTERI E re Rayondes Blouses chez B.-G. — Combinaisons pour Hommes

ce sera peut-être la dernière | Sent dans l'enceinte Qu Matrapo- 6n 15 oo. 25 "a a de Ra eoECO-OTTAWA—1810 . Rez-de-chaussée arHommes
fois que le grand Toscanini re- | 18M: ; n. 15—Concert. Relais "| 12.00—Variétés. Attrayantes bonbonnières plaquées en Foulards pour Hommes 4
vient en Amérique. Ce serait Nous ne pouvons trop félici- dio-Paris, { 12.30—Musique vocal. argent, de bonne qualité (plusieurs concep- ; Pyjamas pour Hommes
très regrettable pour nous tous | ter M. Johnson de son initi- | 7 h. 40—Informations en français." 100-—Raymar. de à 2 tions) et paires de chandeliers en deux Ceintures-Corsets, Alléchantes aubaines pour les acheteurs

vi, grâce à la TSF, pouvons ative. Et T'encouragement cours. | 600—Concers, a° danse genres, Complets dans boîtes pour cadeaux. C ts et C lette matinaux.qui, 2 SF, P ; qu'il donne aux jeunes mérite 7 h. <0—Informations en espagnol.| yoArs vis. Valeurs courantes de 81.75. orsets cf Lorsciettes siéphonl — ni
entendre ses concerts du di- Pas de commandes téléphoniques.

h = idl si 4 | toutes les louanges. Mais Ed- 8 h. 00—Informations en anglais. 6.45—Musique symphonique. En vente, jeudi. à . pour Dames échanges.

manche apres-midi. SI ious | ward Johnson ne pourrait-il | 8 h. 15—La vie littéraire, par M. 7.00—Orch. Rex Battle. Rayon pour Hommes chez B.-G
ceux qui désirent voir revenir J i François de Téramond 1.15—Disques. Rayon de la Bijouterie chez B.-G. — -_ . y po -G. }

M. Toscanini lui envoient une | Pasachever celte belle ocuvre £ 7.30—Organtste. Rez-de-chaussée Spécial, Cc Rég. $1.49 Rez-de-chaussée.
} it impl ; en présentant aussi chaque an- 8 h. 30—Musique enregistrée, 7.45—Nouvelles du vieux temp: jeudi à S2.50 Ny
ettre ou simplement une carte née plusieurs oeuvres inédites !! h. 00—Informations en français. 800—Orch. Don Bestor ’ -—
exprimant ce désir, peut-être

aurons-nous l’occasion d'enten-
dre M. Toscanini pendant de
longues années encore.

Arturo Toscanini dirigera les on-
ze derniers conce , de la philhar-
monique avant la fermeture de la
saison le 26 avril. Le 8 mars il
présentera le Requiem de Verdi
avec le concours de la Schola Can-
torum. Parmi les artistes qui se-

Complets pour Hommes

$11.75
Rég. $16.95 a $19.95

Un groupe de 60 compleis à rabais cra-
coniens pour solder, jeudi. Bien confection-
nés de worsteds tout laine, dispositions bru-
nes, grises et bleues, genres à devant simple

| de jeunes compositeurs. Car 11 h. 20—Informations en anglais. | 0.20—Sérénade acadienne.

enfin, l'opéra est une très bel- |
11 h. 40—Musique enregistrée. 900-—Allan Carr, ténor.

le chose. Mais l'oné ; 12 h, 30—Informations en espa-, 9.30—Les musiciens En rue.
. : péra se fait |,

vieux. Ses cadres sont usés. 1! gnol. ; 10.15—Oreh. du Standish,
: {12 h. 45—Informations en allemand ! 1043—Otch. du Glenlea.

a besoin d'être rajeuni, sa ma- | *Toutes les h
. ait ; eures sont indi-

nière doit être renouvelé. El | qué . , Ï 1 1 1
pour atteindre ce but, il n’est est d'aprés l'heure normale de Jeudi, 9 janvier, 1936
pas de meilleur moyen que de POSTES CANADIXNS

+

CRCO—OTTAWA—380
B.00—Programme religieux

- i

présenter les oeuvres de ces ! Berlin — 6 heures—Concert sym-

8.15--Déjeune:.
jeunes compositeurs qui ne jphonique. DJC, 498 m. (6,020 ke.)
cherchent que la survivance de |

L'assortiment comprend ce qui suit:
Corselettes, de coutil fleuri pêche, avec

ou sans ceintures à l'intérieur.
Ceintures-Corsets en genres fermant au

côté et à agrafes en avant. De coutil fleu-
ri pêche et rose. Avec insertions de côté en
élastique ferme.

Corsets en genres laçant en avant et en
arrière. De coutil fleuri et batiste. Style à
gorge basse.
Un bel assortiment de tailles dans le lot.
Rayon des Corsets chez B.-G. — 2ème Etage

Sacoches de Soirées
Seulement vingt chics sacoches de soi-

tées de la meilleure qualité, comprenant
des sacoches petits points, séquins et per-
les. Rég. $3.00 et $3.50. Pour $1 75

.écouler, jeudi, chacune

Rayon des Sacoches chez B.-G. —
Rez-de-chaussée

 
AUTRES STATIONS

 

 

  

 

 

 
 

ront les invités i i ron : ; Londres, — 6 heures 15 — “Affairs | 9. i | ¢
l'on remarque he Can! vopéra, mais dunopis plus impériales”.Causerle par H.-V. £30"Disques C Ch osregulonTai ogTE Cansleslo.

3 tévri jeune, » plus Hodson. . 313 m. (9,580 kc), 10; ues. - iPEee2Leyner.Ru. vingtième siècle. ou GSB, 315 m. (9,510 key. ou GEL 11 00Disques ouvre aussures Couvertures Aye rs Rayon pounrdechausste. ©OT23 février. ot Nathan Milstein vio.| ——————— 49.1 m. (6.110 kc). ou GSA, 40.5 m. 12.00Musique. pour Enfants et Fillettes .
loniste russe le 29 mars ’ ! (6.060 kc.). 12.30—Pronostics et disques . . Aubaine de Jeudi,

5. | PROGRAMMES Madrid — 6 heures 15. — Musi. 10=Disques Pour écouler, jeudi, à Paletots pour Hommes° . . i 1 30—Orcuestre Rex Battie p
UN CHANGEMENT DETAILLES| 1° °SParnole, EAQ 305 m. (9.870) 500—Concert. $ 49 LA PAIRE

L'Heure de C ‘ KC. | 515—Nouvelles. e : ’
rr! e T6 2 Joncert, une nouvelle ; Londres — 10 heures — Causerie ! 5-20—Trio du Ritz-Carlton 3 75

ne, Samson,EEaan neSWSERRLae || valeurs courantes Jusqu'à 3855 .
remplacera le n ce ar dero. . Le quatuor à cordes Garnet

|

Broadcasting Corporation. GSD ' 630—En dinant. | âleurs courantes q .

“Spotlight Revue’! Trowell M—Oreh, Luigi Romane:ll,

diffusé tous les mercredis soirs à
Vingt paires de couvertures tout laine

7.15—Le Cosaque
255 m. (11,750 kco, GSC. 313 m.'

I
Ayers. faites de laine d'Australie. Blanches

Un assortiment de cou-
(9.580 kc.), ou GSL, 491 m. (6.110

présentera le programme
suivant ce soir à 6 heures 30 sur le

Valeurs courantes de $18.75 à $25.00

 

   
  6 heures sur le réseau NBC (WJZ). | réseau l' a ke. 10Young im Ponyles cuinats, vre-chaussures de bonne avec bordures roses ou bleues et bouts our- Chics conceptions en tissus de bonne| rés de l'est de Radio Canada. 2 7.15—Orch. Edgar Herring. CR. hes conceplions ; ‘

. » | ravotte 0 ri | Eindhoven, Holla — es “0f—The Plainsmen. qualité comprenant des lés. Attrayantes couvertures duveteuses, qualité, tels que Elysian et Molleton et
UNE OVATION AU bensSkene no. A et Gries 10 demain matin. nde. raversUE 0 20—Causerie. couvre-chaussures de jer- souples, d'une excellente durée. Quelques- tweed épais. Ces paletols se présentant
METROPOLITAN Nn pour duninor & COM pays Bas. PHI, 255 adams sey de laine unis et de ve- unes onl été légérement défraichies au dans les plus récentes conceptions. 118 don-oe des ... .. arr Pochon yo S. + 25.5 m. (11,730 ke). +00—Pour vous, Madame. i} sey toir. Grandeurs 66 x 84 et 72 x : à fait d nfort e

damedi dernier. le Metropolitan ,; ,; ——— 9.301 cover the waterfront 1 L soy is de Sompto pes neront satisfaction en fait de confort et
Opera de New-York diffusait 1 à lors Gregory | Cas Gentleman Jim. | ours el jersey garn 84 pes. ; de belle apparence. Tailles 34 à 44 dans
anon dA Mlusait le, b- My love, ahéa but n las- ENTRE AUTRES | 10.00—Musique de chambre. fourrure. Noirs et bruns Couvre-Liis Zigzagués. Qualité épaisse. le lot. La quantité est Hmitée. Par consé-

gnon rolse Thomas. Cet- sie yet. os 10.30—Caunerie univeraitaire. dans le lot, mais pes en Festonnés tous. le tour. A rayures bleues, quent, vener de bonne heure pour joulr du
te émission fut relayée sur le ré-i Minuetto LL LS Bach | CE SCiR . . 10.85—Raaic-journal, a chaque genre ou pointure, Yertes. mauves ou or, Grandeur 80 x 100 meilleur choix.
seau national de Radio Canada. Jo- ! Quatuor ..en mi bémoi . Mozart fiOO Fogarty, or 3 pes. Reg. $2.59. Rayon pour Hommes chez B.-G,
sephine Antoine, jeune coloratura| a—Allegro 745 ; ju CKCULOPTAWA—ISLE Pointures 11 à Z pour en- Jeudi, chacun . Rez-de-chaussé: y
américaine faisait son début dans h—Un pocy adagin ‘ apne Lapointe, soprano, et 12.00—Variétés. © fants, et pointures 24, 3 el Rayon de la Toile chez B.-G. — 2ème Etage
Je rôle de Filina. Et d'après ce que «Presto, 8EECa—CRCO. | 12EEE il , 3'. pour fillettes, dans le Séries Désassorties de

wee ;
 

Nous avons pu en juger à travers «se Caporal |
les hauts parleurs Mile Antoine EMISSION SWEET CAPORAL
fut l'objet d'une véritable ovation. Léo Le Sieur présente ce soir la
surtout Pour son interprétation de

|

6je émission Sweet Caporal à 8 heu-
l'air célèbre “Je suis Titania’. Les

|

res aux postes CKAC, CHLP. CKCH.
Applaudissements. furent intermina-

|

CHRC et CRCS. Les artistes en ve-
bles. Il semble que la politique

|

detle seront le choeur Impérial, le
adoptée par le nouveau directeur,

|

directeur, M. Le Sieur. organiste, les

lot. Venez de bonne heu-

re pour jouir du meil-

leur choix.

115—Musiqu ede danse. :

6.00—Melody Boys. |

8.15~Musique de danae !
6.30-—Alrs Vis ;
6.45—Musique symphonique
"7.00— Valises.
7.15—Orchestre,
7.30—Movie Club.
7.45—Nouvelles du vieux temps
8.00--Musique du vieux temps.

 

(CKAC-CKCH).
“Les Romanicheis” — CKCH

. "Rendeg-vous” — WJZ,
8.:0—Orech Wayne King (WEAF

Sérénade acadienne — CRC
9.00—Cinéma-théâtre—WJWz. ©

Lily Pons, sop., et orchestre
André Kostelanetz — WABC-

TOILE A SERVIETTES
A ROULEAUX

verges $ 1

CHAUSSURES
POUR HOMMES

Pour solder, jeudi,
la paire,

  “avou des Chaussures chez B.-G. —
Rez-de-chaussée     

Tolié blanch” a serviettes à rouleaux

 

 

  
      

 

 

 

  

 

i 4 .30—J Durant, darÿton :
award Johnson, politique qui comédiens, le trio Métropolitain. CKAC. Ra Aubaines en Meubles avec bordure de couleur. Qualité durable. 52

nsiste a présenter chaque année Georges Toupin, baryton. et maître 9.30—Sinfonieita Wallenstein -- 900—Musique de danse. 16 pes de largeur. Faites-vous un approvi- ©
plusieurs jeunes artistes inconnus, de cérémonies, l'orchestre sous la di- CRCO. 9.30—Loulse French. oontra.ic. 1 seulement, Mobilier Dinette de 7 Pie- sionnement, jeudi, au prix spécial.
est très populaire, et si l'on en doit | rection d'Henri Miro. 10.00—Les maîtres de la musique — lo.19—orch:duStandlen ces en Chêne — ‘Table à rallonge, bulfet, Rayon de la Toile chez B.-G. — Zème Etage €
crofre les nouvelles qui nous revien- Shes nous en Espagne” .. Choeur CKCH. 10.45—Orch. du. Gienles. vaisselier et quatre chaises. $74 50 Venez de

— ——_Nostalgia .. , ... .. Tou 10.30— UKCHR—HULS-—1210 Rég. $112. Jeudi, pour soider à e

. “Le voidu bourdon” Orchestre 0:30—Muslque de chambre—WEAF. LROPOnee : ’ lement IN Studio. Finl Chr COUVERTURES DE Donne
- A “ , “ | 11.30— o-Revue. seu. ent, obilier uaio, n ome, ‘

aeoudeIa route Choeur HORAIRE (12.00-—Spéclai obulaire 2 pièces. Sofas avec dossier ct bras, trois FLANELLETTE Dans ce lot se trouvent des séries désas-
fete « s…. eL des inets gros coussins. matelas double, remplis de .orties d'oxfords noirs et bruns pour hom-

TEER a .. Sketch | 530—Les aspects beaux et nouveaux | 1essorts, et complet pour la literie: une mes — tous avec semelles à trépointe Good-
“La Bayadère" Orchestre . . . | “de l'Agriculture. | bonne chaise confortable pour assortir. Rég. year — Oxfords d'apparat, brogues, blu-
“Ah! ant 11 21004 Trio Mercredi, 8 janvier 1936 | 545—Moment musical. $89.00. Pour solder, $59 50 cher genre anglais ajourés. etc, Une splen- =

|Je m'en vals t'à l'écurie CS ’ Hassatin Jeudt, à * Couverture de flane'lelie blanche croi- 90e occasion pour profiter eS ur
| i . s 3 : "6 : ha - baine en souliers de haüte qualité. Poin-

Ma RESue | 50 poutement,TabouretsCapitonnés, For: (eeengine vor oui eranceurs Eto Hane tlC'est je 0 moo | 8.00- Programme rel 7.30—Rad{o- 1. me ronde, Ço ' - ; : f , .
Prenez du Cest midi”... Choeur | 315_Défounere reisleux. 1eaoEdgar Herring. | tures de noyer massif et recouverts de reps cn vente. jeudi. chacune, $1. Empressez- Rayon desChaussurescher B.-G.

| > i 12.00—Disques. B.00—Spécial. ! et tapisserie. 69 vous de venir. c'est une alléchante aubaine.

. ! SOMAISaat saoCoreate Frontenac Aubaine de jeudi, chacun C Rayon de la Toile chez B.-G. — 2ème Etage Solde de
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Les responsabilités

de M. Roosevelt

Le New Deal est chose du passé. —
L’augmentation de la dettz nationale
et l’accumulation des déficits, — On
tient M. Roosevelt responsable de
l'échec. — Les espoirs des républi-
cains.

Les choses vont très mal pour M.

Roosevelt. Après avoir tenté l'une des
plus audacieuses expériences modernes
dans la direction de l’économie, il se voit
enlever l’un après l’autre tous les pou-
voirs qu’il s'était arrogés. La Cour Su-
prême vient de décréter que la loi dite
du “rajustement agricole” est inconsti-
tutionnelle. Il y a quelques semaines à
peine, M. Roosevelt écrivait laconique-
ment: “La N.R.A. et son bureau d’admi-

nistration ont cessé d'exister.” Or la NR.

À. et ses lois secondaires, telle la ALAA,

constituaient toute la politique du pré-
sident. Sans elles, elle n’est plus qu’une

politique ordinaire, comme celle de M.

Hoover contre laquelle pourtant M. Roo-

sevelt avait fait campagne.

C'est un désastre, ce comme nous

l'avons déjà dit, une véritable tragédie.
La nouvelle décision de la Cour Suprême
annule les fonds destinés aux fermiers

dont le total s'élevait à $1,127,000,000.
Les secours aux chômeurs, qui devaient

rane aux

|
|
|
|

 

BILLET .

AVOCAT A
CINQUANTE ANS!
Quand les journaux nous apprenaien!

hier que M. Bradette, député de Coch-
Communes, se présenterait

bientôt aur examens pour l'admission
à la pratique du droit, quelque fumistes
ont dû se dire: Si ce n’est pas trop tard,
pour d'autres c'est toujours assez tôt ...

M. Bradette fait exception à toutes
les règles. On sait qu’il n’a pas, en sa jeu-
nesse, fréquenté les collèges. Et per-
sonne n'ignore que de marchand, il de-
venuit député de son comté en 1926, el
que de ce jour il se mit à l’étude, de la
langue anglaise et des matières qui. lui
ouvriraient les portes de l’université.
Chose encore plus remarquable, c’est au
milieu des travaux parlementaires, par
des campagnes politiques et par ces mille
et une entrevues que donne à ses com-

mettants un député obligeant, que le re-
présentant de Cochrane préparait dili-
gemment de difficiles et nombreux exa-
mens. Et cet aspirant au diplôme d’avo-
cat compte déjà cinquante ans sonnés.
Est-il besoin d'ajouter que les jeunes, à
méditer sur cette eristence ardente,
trouveraient une splendide leçon de cou-
rage et de constance?

Comme journaliste, il nous est agréa-

ble de rappeler que c’est, passé l’âge de
la cinquantaine, qu’un de nos.conjreres,

M. Lorenzo Prince, subissait trés leu-
reusement ses examens devant le Bar-
reau de Montréal. Mais l'exemple don-
né par MM. Bradette et Prince à chance
d'avoir peu d’imitateurs chez nous.

A son tour, la radio annonça la nou-

velle. Aimable coïncidence, un livre à
portée de main disait comment, dans

la République voisine, nombre de légis-

lateurs travaillaient dans les usines et

derrière des comptoirs, lorsqu'ils

avaient vingt, trente et même quarante

ans . Tout bon Yanki a sous les

yeux l’histoire de Lincoln, mort prési- ;

dent des Etats-Unis, après de longues

études faites à la chandelle de suif sous

les combles d’un magasin de campagne

… . Aujourd’hui — et ce serait à imiter

au Canada —, dans les grands bureaux

et dans les grandes firmes américaines,

la bibliothèque pour employés fuit partie

du mobilier. Non seulement l'on se con-

tente de fournir des livres d'utilité pra-

tique aux ouvriers comme chez Ford, dur

commis comme chez Macy a New York et

chez Marshall Field à Chicago. On ferc

beaucoup mieux. Des conférences, des

classes gratuites invitent tout employé

: qui veut se perfectionner et même se

être de $4,000,000,000, devront subir de |
fortes coupures.

Unis, déjà si mal en point, ne pourra
retrouver son équilibre qu’à l’aide de
taxes nouvelles, 1ormidables, qui susci- .
teront des protestations énergiques. Le

contribuatle américain a consenti des
sacrifices suffisants, prétendent les
républicains. On ne saurait imposer
davantage les sources vives du revenu

national sans mettre gravement en péril
l'avenir économique de la nation.

A l'heure actuelle M. Roosevelt se pro-

pose de dépenser une somme de $5,000,-
000,000 en une seule année, somme in- |

concevable si l'on se rappelle les budgets
d'il y a trois ou quatre ans. Le président

Le budget des Etats- -

 
prétend qu'il guérira les malaises écono- ;
miques cn dépensant le plus possible.
‘Théorie fausse, il va sans dire; aucune
entreprise ne saurait être administrée
sur cette base. Aussi les résultats finan- ‘

ciers du régime de M. Roosevelt sont-
ils désolants: un déficit accumulé de
$14,000,000,000; une dette nationale ae
332.000,000,000 (soit une augmentation
de 11.000,000.000 en deux ans!) ; une ar-
mée de 10,000,000 de chômeurs. C’est dire
que le nombre des sans-travail n’a pas
diminué bien que l'on ait dépensé des

milliards pour leur trouver des emplois.

La population des Etats-Unis tient

naturellement M. Roosevelt responsable

de cet immense échec, puisqu'il avait,
depuis le 4 mars 1933. les pouvoirs sui-
vants:

1—Une somme de plus de $4,800,000,- -

000 à la disposition de l’exécutif sans que
le Congrès cit se“cifié l'usage qu'on ac-

vait en fairc.

2—Le pouvoir de limiter la produc-
tion agricole et de punir les agriculteurs
qui ne lui obéissaient pas.

De plus, le président pouvait nommer
une commission. responsable à lui-
même. dont la fonction était de limiter
les heures de travail, la quantité de
production et les salaires des employés
de l'industrie du charbon; et une com-
mission responsable à lui-même, pour
diriger les relations entre employeurs et
employés dans le commerce et l’industrie
qui pouvaient affecter “le commerce
entre les Etats”.

Enfin, le président, par l'intermé-
diaire d’une commission des communi-
cations, contrôle la radio et autres
formes de communications. Il contrôle
aussi, de la même façon, l'industrie de
l'énergie électrique, le crédit. les che-
mins de fer. etc.

M. Roosevelt étant devenu l'un des
dictateurs les plus authentiques de
l'après-guerre, ayant promis un Neu
Deal, ayant mis sur pied une vaste orga-
nisation pour régénérer toute l'économie
de son pays, ayant imposé des sacrifices

énormes à ses compatriotes, il est natu-
rel maintenant que l'on se tourne contre
lui et qu'on le tienne responsable du
désestre. Au Canada nous avons ce-ru
ces enthousiasmes pour des promesses |
électorales et ses retours cen::> tu
homme. I est dangereux pour un chei
d'Etat de promettre plus qu’il n'est ca-
pable de tenir et d'entrenrendre des
tâches qui exigent des amendements ra -
dicaux à la constitution. Déjà les répu-
bljcains s'apprêtent à reprendre le pou-
voir: pourvu qu'ils trouvnt un candidat
acceptable et de bonne trempe!

Léopold RICHER

 

 

préparer à un autre métier ou aux pro- ;

fessions libérales. Ur chef de départe-

ment ne croit pas déchoir en prenant

place avec ses subordonnés devant une

chaire de projesseur. C'est d'un mogni-

fique sens égalitaire,

Là-bas (et pourquoi pas ici?), l’amour

du livre crée l’ambition; l'ambition exige

des livres plus à point. Ainsi s’explique

cette multitude de revues de toutes

sortes, à la disposition de tous les mié-

tiers. Les postes à galène de T.S.F. ve-

naient à peine d'upparaitre, que des pé-

riodiques exposdient hardiment beaucoup

de ce qu'on savait et même un brin de

ce ou’on ne savait pas sur le phénomène

des ondes parlantes. Mais qui dénombre-

ra le nombre de chercheurs et d'expé- |

rimentateurs qui doivent maintenant à |

la diffusion de la science par les biblio-

thèques et les publications leur pain quo-

tidien et celui de leurs familles?

Le compatriote qui, dans quelques

jours, reviendra de Toronio avec un titre

dont l'on rêve sur les bancs du collège,

doit uniquement à lui-même Ih’onneur

dont nous sommes déjà fiers. Son mérite

est si rare qu'il a droit à un hommage

exceptionnel.

Victor BARRETTE.

AU JOUR LE JOUR

Les sanctions du pétrole

Confiantes que les sanctions économiques

prises jusqu'ici contre l'Italie auront pour ef-

fet de paralyser les hostilités. les puissances

de Genève ne semblent pas empressées de dé-

créter l'embargo sur le pétrole. Elles ‘Jarais-

sent méme décidées à ne pas recourir à ce

moyen extréme. L'ailitude des Etats-Unis les

aura sans doute influencées. En effet nos

voisins ont l'intention de continuer leurs

expéditions de pétrole à l'Italie, ne serait-ce

qu'en quantités plus  restreinntes.. Depuis

cinq mois, les envois américains en Italie ont

été considérables: une compagnie américaine

annonce qu'elle construira prochainement à

Naples une ‘vaste raffinerie de pétrole, au coût

de 70 millions de lires. Les autres fournisseurs

de l'Italle, parmi lesquels on compte plusieurs

pays sous mandat britannique, ne tiennent

pas à perdre un marché excellent. En effet,

ce marché est un des principaux de l'Europe,

même en temps normal, à cause du tourisme.

du bon état des routes et de la difficulté de

pénétration des chemins de fer dans les ré-

glolns montagneuses. Or, l'Italle ne produit

mas une goutte de pétrole. Il est évident que,

si la Société des Nations imposait l'embargo

sur le pétrole, les distributeurs américains

auraient tôt fait d'accaparer le marché ita-

Hen. Aussi est-il facile de comprendre que les

autres fournisseurs que les Etats-Unis ne

montrent guère d'enthousiasme en faveur de -

cet embargo.

Les Etats-Unis refusent de vendre armes

et munitions soit à l'Italie soit à l'Ethiopie.

Mais, pendant ce temps. les manufacturiers

ang--is envoient à l'Ethiopie de plcins car-

gcs de matério! cr guerre. “Business as

ucral:” Tout en faicant de bonnes affaires,

l'Angleterre veur par-cde:sus tout contrecarrer

123 projets da l'Italie. Un Anglais l'a dit lul-

mime: “Soyons sincères, admettons qu'il ne

nous plais pas qu'une nation civilisée se dé-

velopp: piès Ce nous dans le Soudan. que

nous voyons d'un mauvais ocil l'amitié enur .

l'Italie ct la France ct qu'en conséquence nous ;

désirons la detruire” C’est en effet. un

étrange spectacle que de voir l'Angleterre ar-

mer un peuple à moitié barbare contre une ‘
nation civi'isée.

—

Le clergé et la politique ,Ç
I! y à quelques jours,. le ‘Citizen’ publiait|

l'étrange leitre suivante, signée par un M.

L. E. Perrault, de Cyrville: “Récemment le!
cardinal Villeneuve a déclaré que les prêtres!
avaient le droit de se méler de politique. En |

qualité de catholique qui a fréquenté l’Uni-
versité d'Ottawa et étudiié sous le cardinal
Villeneuve, je ne crois pas qu'une telle dé-|

claration soit dans l'ordre, particulièrement|

dans Je Dominion du Canada, qui donne jus-'
tice a toutes les croyances et nationalités. Ce,

sont ces paroles et ces actes du clergé qui

provoquent des soulèvements religieux dans

beaucoup de pays, dont quelques-uns sont en

grande majorité catholique, comme le Mexi-

que et l'Espagne. Ceci est aussi vrai du clergé

protestant que du clergé catholique. Quand un;

prêtre se méle de politique, il est assuré de’
causer de la division parmi ses ouailles. Si,

on église est persécutée, alors peut-être est-il

excusable d'essayer de rernédieir à la situa-

tion; autrement, le clergé ne devrait pas, à

mon avis, se méler de politique.”

Si l'auteur de cette lettre avait pris la

peine de lire les instructions que S. E. le car-

dinal Villeneuve a adressées à son clergé, il

ne se serait pas exposé à publier autant d'er-

reurs que de lignes et il aurait constaté quel

l'archevêque de Québec se montre encore plus’

catégorique qu'il l'est lul-méme, et beaucoup!
plus exact. Faisant siennes les décisions du

premier Concile plénier de Québec, 8. E. le'
cardinal Villeneuve dit: “Un clerc s'abstiein-!
dra prudemment des questions qui concernent!

 
les choses purement poilitiques ou séculières,i

ct au sujet desquelles, dans les cadres de la

Guctrine et de la loi chrétiennes, variables sont

les jugements des hommes. Qu'il ne se mêle!

pas, non plus, aux factions civiles, afin del
ne point rendre son ministère suspect, et que!
la Religion qui doit se tenir bien au-dessus;
des choses humaines, et unir les esprits de
tous les citoyens par le lien d'une charité et
d'une bienveillance mutuelles, n'ait point
l'air de manquer à son devoir. Voilà pourquoi
les prêtres auront grand soin de s'abstenir|
de traiter ou d'agiter publiquement ces ques-
tions soit hors de l’église, soit surtout dans

| l'église elle-même. “Que si les prêtres ont le
| droit de voter en des élections politiques, ou

  
administratives, ils pourront en user, mais en

! Loute prudence et sans ostentation."

Si les droits de l'Eglise sont en jeu, si les
problèmes politiques touchent à la foi et aux
moeurs, les prêtres auront le devoir d-clairer
les fidèles et de les mettre en garde contre

: 11 meurt subitement au mo-

 les conséquences de mauvaises élections.
Mais, dans ce cas, “il n'appartient pas aux |
wrétres eux-mêmes de juger quelles sont les
circonstances particulières qui puissent par-;
fois persuader le clergé d'intervenir de la fa-;
con susdite: cela appariient au Saint-Siège
ou a son Délégué ainsi qu’aux Evéques aul
leu, car c'est à eux que revient le droit et:
qu'incombe le devoir de promouvoir le bien del
la religion, par les moyens les plus aptes, et.

i de condamner, s'il y a lieu, toute faction ad-|
verse à ce bien.”

|
Ces instructions enlévent tout sens a la

lettre de M. Perrault. Celui-ci, c'est évident, !
n'a pas pris la peine de se renseigner. Puis-'
qu'il s'en prenait au primat de l'Eglise cana- |
dienne et qu'il est catholique, il aurait pu agir |
avec plus de réserve et de circonspection. La
pauvreté de son information se révèle aussi!
lorsqu'il prétend qu'au Canada justice est |
accordée à toutes les croyances et a toutes les
nationalités, et que la persécution religieuse au!
Mexique et en Espagne est due à l'ingérence|
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ANNIVERSAIRES
HISTORIQUES.

Dernier voyage de lo “Caroline”

  

 

Un peu aprés minuit le 29 décembre 1837, les habitants des
rives du Niagara furent témoins d'un étrange spéctacle. Une
lueur montait dans le ciel près d'un petit quai connu sous le
nom de Schlosser du côté américain, puis elle sembla se mettre
en mouvement et descendre |! a rivière.
vire “La Caroline’ qui allait terminer sa carrière par un drama-
tique plongeon dans la cataracte. Depuis que ce navire avait
transporté des vivres et des munitions à Mackenzie et à son
‘gouvernement provisoire” sur l'ile Navy, le colonel McNab de la
milice canadienne avait donné
nom de Drew de le détruire.
rendirent en canots à Schlosser.
et le lachérent a la dérive.
vie de cette escarmouche.

américain.

 

LERP HONORÉ
LLC, DÉCÉDÉ
CEMATINAG

nastère de Limoilou, Qué-
bec, pendant le chant

de l’office.

UN GRAND {
DIRECTEUR SPIRITUEL

(Spécial au DROIT)
QUEBEC, 8—Le R. P. Honoré,|

OMCap. est décédé subitement ce
matin vers six heures et quart à in

maison de Limoilou, Québec, des
RR. PP Canucins, Il était âgé de
63 ans.
La mort du “bon Pere Honoré” fut |

l'affaire d’une dizaine &a minutes à |

peine. Ce matin le R. P. Honoré se
rendit au choeur avec les autres

 
 

 

 
: Pères de la communauté pour chan- ;
ter l'office. Vers la fin de Prime

il eut une faiblesse. Il se sentait
là tête nager. Le Père Honoré ynit- i
ta alors les stales du choeur eL se
dirigea vers le corridor qui ralis

l'église au monasière. Il se seamit
défailli et se laissa choir suv Je
reborc! d'une fenêtre. Un frère ron-
vers l'aperçut. Les derniers sacre-

ments lui furent hâätivement adnii-
nistrés. On appela le médecin. Mais
trop tard. Quelques instants à pci-
ne et le "bon Père Honoré” n'était
plus, !

UNE VIE AU CONFESSIONNAL
On l'a souvent répété et très jus-

tement: le R. P. Honoré passa toute|
sa vie au confessionnal. Il fut un!
grand directeur spirituel dont les
pénitents ne se comptaient plus lors-

qu'il ouitta la capitale en 1924, Le
Père Honoré fu: un véritakle ap -;
tre. un homme qui rechercha:t tou-

jours le second plan, l’un de ces
prêtres qui n'ont aucun éclat exté-
rieur mais qui font un bien incal-
culable aux âmes. Tous ceux qui

 

zion a Ottawa et 4 Hull—conserve-
ront longtemps le souvenir ct celui
qui fut leur plus sûr et plus fidèle
conselller pendant de longues an-

Cinq ou six personnes perdirent la
Il y eut même menace de conflit

avec les Etats-Unis à la suite de cette violation du territoire
Il fallut quelques années de pourparlers pour en i

venir a un reglement pacifique de cet incident.

 

RP. HONORE ‘

du clergé. L'une ct l'autre de ces affirma- |
tions sont absolument fausses.

 

EPHEMERIDES

IL Y A VINGT ANS
LE 8 JANVIER 1916

Une bande de grévistes de
ialle un magasin de ligueurs
senivre et met le feu à une partie
Les dommages s'élèvent à $800.000.

Les Russes concentrent 400 canons. pen-
dant deux jours. contre les lignes autrichien-

© nes à Czernowitz.
_Une attaque allemande aux environs de

: Lille est repoussée.
Les Allemands lancent des gaz asphyxiants

contre les reiranchements russes, autour de
iga. .
Victoire italienne sur le front autrichien.
A la suite des incidents de l'école Guigues,

M. Ferguson, ministre intérimaire de l'Instruc-
tion publique, déclare que le gouvernement
est résolu d'appliquer le Règlement XVII et
qu'il ne se laissera pas intimider.

Mer Bruchési, archevêque de Montréal dé-
clare: ‘Le Canada, étant une partie de l'Em-
pire britannique, c'est le devoir sacré du peu-
lle canadien d'aider la Grande-Bretagne dans
sa défense héroïque de la liberté. Telle est
l'attitude que les évêques ont prise au début
de la guerre et c'est celle qu'ils maintiendront
jusqu'eu bout. Les obligations que nous de-
vons à la couronne britannique sont sacrées.”
I. fait remarquer toutefois que la parole des
évêques n'engage pas la foi. mais qu'elle cons-
litue simplement un conseil. une direction.

Youngstown
alcooliques,
de la ville.

A TRAVERS LES
JOURNAUX

Exposition internationale

L'ILLUSTRATION. — Paris veut reprendre
la série de ses expositions internationales, in-
terrompue par la Guerre de 1914. Depuis long-
temps. un comité prépare des plans: l'on com-
mença. l'an dernier, la construction de plu-
rieurs pavillons. Des milliers et des milliers
de touristes visiteront cette exposition, qui pro-
met d'être grandiose; le commerce et l'indus-
trie indigènes en tireront un profit immense.

; Périodiquement. un homme politique mont-
réalais ou une association quelconque suggère
l'organisation d'une semblable foire en notre
ville. L'approche du tricentenaire de la fon-
dation de Montréal ajoute de l'intérét à ces
projets. Rien n'a été fait cependant pour en
activer la réalisation.

; La nature a remarquablement doté Mont-
réal pour en faire le siège de manifestations
aussi vastes qu'une foire internationale: Ja
montrgne. le fleuve Saint-Laurent, l’ile Sainte-
Hélène, autant de sites remarquables qu'un
nomme de goût utiliserait.

Malheureusement. la politique gangrène tout
en notre province. Une entreprise aussi diffi-

, tile devient In:raticable horsque cent politi-
ciens veulent en faire profiter leurs parents.
leurs amis et des électeurs influents. Dans ces
conjonctures. tout au plus pouvons-nous orga-
miser des banquets, et encore y at-il
cortents.

 
Le France et éprise d'idéal. ambitieuse

| de répandre les idées qu'elle aime, capable de
| tous les sacrifices, moins commerçante que
; soldat, moins soldat que missionnaire.

i
1 R-né RAZIN

| AU CANADA DEPUIS 18%
Le R. P. Honoré, M. Licérius Rau- |

r
CH. G. | {ast avant son entrée chez les RR.

| Pères Capucins. naquit à Daurignan-

; Sastet, en France. le 8 avril 1872,
Il entra chez les Fères Mineurs | , 5 <

; de l'allocation qu'il fait pour les,{ Capucins le 3 sentembre 1890 et fit
! sa profession solennelle le 8 «ep-

tembre 1894. Le Frère Honoré vint
au Canada en 1892 pour faire ses
études n'ilosophiques et théolugi-

ouc”, au monstère des RR. Pères
. Capucins à Ottawa. Il fut ordonné
Free ans la capitale le 15 mai
1398 par Mgr Joseph-Thomais Duiia-
mel.
Le père Honoré demeura & Olla-

pendant ses vingt-six anées de mi-
nistère il devint le directeur éclairé

pénitents de toutes les parties des
deux villes et même des campagnes
environnantes. Il arrivait aussi très
fréquenmment que le Père Honoré
fut consulté par les autres prêtres
du diocèse au sujet des choses qui
touchent à la direction spirituelle.
En 1924, le Père Honoré quitta la

capitale et! se rendit au Monastère

où devint professeur de Sciences aux
Hautes Etudes. Ici encore, il con-
tinua son ministère du conlession-
nal de même qu’en 1931 
et de Marie. De l'année 1931 jus-

qu’à sa mort. le Père Honoré demeu-
ra toujours a Québec.

Les funérailles auront lieu ven-
dredi matin en l'église paroissiale
de Limoilou. Québec. Un service sera
aussi chanté ici, en l'église St-Fran-
çois d'Assise, mardi prochain, le 14
janvier. à 7 heures 30.
La mort du “bon Pére Honoré”

laisse un vide non seulement chez
{les religieux Capucins mais aussi
chez tous ceux qui connaissait la
figure souriante ct la vie sainte de
celui à Jl'intercession duquel plu-
seiurs attribuent l'obtention de
|Brandes faveurs.

les plus sinères à ce grand témoi-
gnage de regret.

'L'INONDATION
' EN FRANCE .

(Suite de la première page)
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(€rr.ous du niveau catastrophique de
{1910. Dans les. bas quartiers de la
banlieue cependant, l'eau rend Ios
communications difficiles. Cct après-
midi les affluents de la Seine ac-
cuscnt une légère baisse.
La Saone est en décrue. Le Rhône

j belsse aussi dans son cours supé-
;rieur. La montée en rovanche est
i encore sensible dan: i2 cours infé-
lileur. L'Avignon est en parie so’
| eau. La Somme, la Meuse. ia Go-
ironne et ses affluents sont étalés.
| Le traffic ferroviaire entre Paris

 

 

des mé-;rt Bordeaux ‘a pu être rétabli bien.
que Poitiers soit toujours menacé.

| C'est dans ia Loire inférieure que
| 1a situnilon est la plus grave. Nantes
jon particulier a bcaucoup souffert.
‘On ne peut plus s'y rendre en train,
le Ligne depuis Ansers étant cubmer-
‘gée. L~ grand port de ia Bretagne est
une nouvelle Venise. On circule dans

| les rues cn baiezux Où sur d27 ponts Ç'ova:
ritromont Gens,

wa 26 ans aprés scn ordination, et’

|et sûr vers qui s'empre:saient les!

de la Réparation. près de Montréa!

lorsqu'il !
fut envoyé à Québec pour devenir
jl'aumônier de la communauté des:
Servantes des Sis Donms de Jésus !

Le “Droit” ajoute ses sympathies

ordre à un officier naval du
Une soixantaine d'hommes se ;
Ils y mirent le feu au navire !

Des quartiers entiers offrent l'as-
pert de cités lacustres. Dans les
environs les paysans qui habitent les
terres basses et les habitants d’une
vingtaine d’hameaux protégés par
une ‘levée’ ’longue de 18 kilomètres
appelée ‘La Divatte” fuient en ca-
ravanes devant la menace de rup-
ture de la digue. D'autres régions
protégées également par des le-
vées sont menacées jusqu’en Maine
et Loire. A perte de vue, la plaine
disparait sous vingt à trent centi-
mètres d’eau. La crue atteindra le
maximum demain à minuit seule-
ment, Bien que l'office météreolo-
gique annonce une dépression en Ir-
lande ce qui généralement est l'an-
nonce de pluies, on croit que les tre-
vaux de proteotions entrepris par-
tout empécheront l'aggravation
d’une situation dont on trouve peu

c'exemples en France.
—- |

On demande un

code pour. .
(Suite de 1a première page) i

 
Etats-Unis, vu que les fabricants |
insistent pour obtenir des prix |
moins élevés sur les parties d'autos
à exporter et préfèrent les impor|
ter plutôt que de les produire au |
Canada.
M. A.-E. McGillivray. au nom de|

la General Motors, affirme qu’il n’y|
a qu’un seul homme au Canada qui|
veu, produire des châssis et les |
compagnies d'autos veulent savoir si

M. Magor peut en produire suffi-!
samment pour subvenir à leurs de- |
mandes, |

“Eh bien, donnez-lui une chance
d'essayer, fait observer le président.

M. G.-H. Sedgewick. Je me perme's
de dire que parfois quelqu'un a
commandé un auto en décembre et
on lui a dit qu'on ne pouvait le li-!
vier qu'en janvier. Vous ne voudriez;
Pas qu'on abolisse tous les droits -
sur les autos à cause de cala.”

LES FABRICANTS
Le bref de la Dominion Autemo-

bile Dealers’ Association, lu par M.
Sparks, dit que l'objet de l'enqué-|
te de la Commission du Tarif, c'est |
de faire baisser le prix des autos.
Or. les prix de détail sont entière-
ment contrôlés pa: les fabricants.
Le détaillant reçoit Un escompte
basé sur le prix de détail. Nous
sommes prêts, dit le bref. à démon--
trer que la marge actuelle de pro-
fit des vendeurs fait qu'il est abso-!
lument impossible d'abaisser les‘
prix et c'est le détaillant qui doit ;

en souffrir. La distribution de .dé-
tail des autos est désorganisée. Pour
vendre un auto neuf, le détaillant
doit acheter et revendre un, deux
ou plusieurs autcs usagés.

L'escompte donné aux

 

 
vendeurs

jet 50 p. 100 :ur les autos de plai-
, cance. Mais le profit du vendeur ne
vient pas tant de cet escompte que

y autos usagés. L'auto usagé est donc

1
t

!
C'était le petit na- | F

hais à Londres se retireront de la
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"À beauté

ET
v- } véritable

| toute votre peau.
: — non pas rien que votre visage.

=: doux et jeune.

y te décrit plus bas. Tl eat recomman-

Même en hiver. Vous pose

i Paimolive aujourd'hui. et les vents
@ d'hiver ne pourrant rien contre ce

Beauté Véritable
signifie

vous pouver avoir cette beaute
neite beauté de
Tout votre corp.

votre cou et vos épaules -- peut être
Vous n'avez qu'&

suivre le simple traitement de beau-

dé par plus de 20.0) exverts en

vomp-
‘er sur le Palmdlive pour conserver
:e charme de votre ép'derme. F'er-
vous aux huiles d'olive et de palme
aul sont soigneusement mélantées
dans ce fameux savon de beauté.
Car se sont oes hulles orientales.
coûteuses, qui rendent la mousse du
Palmalive soulageante et adoucis-
sante pour ‘otre peau Pénétrant
les pores elle garde toute votre
peau jeune et radiause lors
qu'elle la nettoie ¢t iv 1: {rwcnit
doucement.

Commencez alor À fa re age de

beau ‘‘teint d'écallère” que vous ne  
 

   
Servez-vous-en non seulement pou” vous laver
le vizage, le cou et les épaules, mais pour votre
bain. Massez doucement dans votre peau une
mousse riche et chaude de Palmolive.
toyez les pores parfaitement.
l'eau chaude, puls à l'eau froide.
pas pius compliqué que celn.
moyen d'obtenir une réelle beauté de

ESSAYEZ CE TRAITEMENT

DE BEAUTE PALMOLIVE

Rincez-vous a
Ce simple traltement de beauté n'es.

Et cependant,

Net-

tl n'y a pas de plus sûr
tout votre épiderme. Un ante con-

sell de beauté: employé comme shampooing, le Palmolive garde voiie cul
chevelu en bon état, vos cheveu. doux et lustrés,

 

   
 

INVITE A LA REVOLTE cion. et chez M. € Mm> Jocoph
(Presse associée» Séguin. oo ;

ADDIS ABEBA. 8— Des avions M. e. MM» Thérica rondz. nt vi-

ilaliens ont survolé ces trois der-
niers jours le nord-ouest de la pro-;
vince de Gojjam ei lance des cir-
culaires invitant la population à
se révoiter contre le gouvernemen' ,
central.

(P. C.. HAVAS)

TOKIO, 8. — Les délégués japo-

conférence navale Nutét que de
vou refuser les demandes de parité
du Japon. a déclaré hier un person-
nage officiel du ministère de la
marine. Le Japon s'opposera a di-
verses propositions faites a IR cou-
férence.

|

STE-ROSEDE LIMA |
STE-ROSE-DE-LIMA. 8. M.|

l'abbé J.-O. Labelle. curé, est allé
passer le jou de l'an chez ses pa-

rents, à Clarence-Crcek.

M. et Mme Arthur Séguin et leurs
enfants, de St-Vincent-de-Paul. vi-

 

.:te à leurs parents de Sas,ield, à

l'occasion du jour ce V
M. et Mm; Omer La d'ppe et

leur fils, de Hull. vf deal M. el
Mme Omer Bourdon, di-anche

| Carnier.
Mlle Georgiana Cha: nu, d'Ot-

awa, etait linvitée ac 4. inarl
! Nadon, dimanche.

M. et Mme Adélard Joanisse ont
visité M. et Mme Racine, de Buc-
kingham,

Mme Hubert Thébérge pas.c qu'i-

que temps chez sa fille Mme
Adrien de Cotret de Lachine.
M. et Mme P. Mann sont. allés

prendre ic souper chez des parents

de Masson dimanche.
M. et Mme Aimé Poivin et leur

fillette Agathe sont allés passer
quelques jours chez des parents de
Hull et Rockland,
«M. et Mme Félix Scontland et

leurs enfants, M. et Mme Bylvio
Larose et leurs enfants ont pris
le diner du jour de l'an chez M.
et Mme Arsidas Larose, de Gati-

sitaient M. Nap. Desjardins, jeudi | N°AU Mills.
dernier. | M. et Mme René Perreault. de
M. et Mme Georges Bériault ont Ca.ineau Mills, éalent les invités

au Canada en 1935 a varié entre 18’

+

visité leur fill: rehgieuse chez les,
Soeurs de Ste-Croix, a Montraal.
Mme R. Williams était de passa-

ge à Fassett samedi.
Mme Lacroix ct sa fillette Den!- ;

| se, de Montréal, et Mme Alphon: 2

:le facteur dominant du succés cu’

| de l'insuccès du vendeur. Voilà qui
doit être corrigé. Nous soutenons

| que les allocations trop élevées pour

‘les autos Usagés ne dépendent pas
cn tout premier lieu des vendeurs

cux-mêmes mais résultant de la
concurrence. Nous croyons que la

. réglementation et le contrôle des
autes usagés doivent venir du ma-
nufacturier.

| SUGGESTIONS
| Le bref porte un tableau demon-
j tant que le profit moyen net d'ex-
iploitation du vendeur canadien,

pour chaque auto neuf vendu. à été
 

la $14.80 en 1934.
Les suggestions des vendeurs sont

‘les suivantes:

;1—I devrait y avoir une revision
; complète de tous les contrats en-

tre fabricants et vendeurs,
«2 Le besoin d'Un code pour autos

\sagés esi pressant. Ce code de-
vrait être basé sur le prix moyen
des autos usagés, ce qui per-
mettrait au public d'établir la

valeur de ces autos. Il faut la
i collaboration des fabricants pour

établir pareil code.

| 3-1faut une politique plus équita-
ble relativement à ia vente de

: marques qu'on ne fabrique plus.
4—La politique et la pratique de

ventes qui ne sont pas spécifi-
: quement prévues dans les con-

irats, devraient faire le cujet
d'une conférence ct même, si
possible, d'un contrat, entre les

: représentants des manufacturiers
or des vendeurs,

La plus grande
concentration...

(Suite Jde Ja j.emlêère page»

 

 

| organisées, dit-on.
; Quatre mille soldats alpins sont
| déjà en route. De nouvelles unités
de la milice fasciste des chemises
ncires et une division d'infanterie

‘temporaire ont été créées.

Ces envois de troupes rappellent
la rumeur que le maréchal Bado-
; 7ll0. commandant en chef dans
Test de l'Afrique. a demandé un
plus grand nombre de soldats.

Sur lz front du nord. les forces
commandées pcrsonnellemen: par
Badoglio sont 1etranchées en arriè-
re de leurs lignes
Makallé. à
l'Erythrée.

Les journaux fascisies persistent
dans leur campagne contre le mes-
sage du président

 

70 milles au sud de

 

principales. a

|
i

!

Dévost, de Trois-Rivières, Ont passé ‘
une semaine chez leur mere, Mme |

Pichette. !
M. et Mme Hormidas Vanier et’

leur Fils ont passé quelques jours
chez des parents, M. et Mme Omer
Desjardins.

Mile M.-L. Désy. de Monlireal. a
passé une semaine chez sa coeur,

Mme V. Désy. !
Mme James Charren est de re-

d- M.

d:.nier.

M. et Mme Simar. de Hull. vi-
-itairnt M. et Mme Benoit de Co-
vet a l'oceas.on du jour de l'an.
Mile Germaine Ialonde, étudizn-

i au couve ty  !font-Royul, de
Moulréal, ei Mle C.aarctie. é u-

tiante au Couvent de Montebellc.
Mt venus pc:se Ins vacances Che:

J‘urs parca.

et Mme R., V'liiamms, je.ich

 metre

TOT i bb: LOI

ARCOLA. Eiki. i. (PO) -- LL»
c:la) du chiffre non-ofiiciel du vo.
dans A‘siniboiz donne à M. Gard -

| tour après un séjour de quelques jner. ministre fédéral de l'Agrieu!-

|
t

i

i
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|
|

|
|

|

|

|
+

Roosevelt au
Congrès des Etats-Unis. .

COMMISBION DEMANDEE !
(Presse associée) ,

GENEVE 8—  L'Ethiopie. qui;
j accuse l'Italie de continuer à sc ser-
: Vir de g2z emvoisonnés pour extcr-'
!miner les Ethiopiens. demande au-
jourd'Hhui à la S. des N. d'envoyer
une commission d'enquête sur les

| Heux. L'Ethiopie dit que lcs autori-
| es militaires italiennes poursuivent
leur palliique de terrorisme en ern-

cu
«yd nord.

 

|

gaz ¢mposonnis ¢nt

mois passé a Rouyn.

M. et Mme Josepli Desjardins, et
leur fils. M Nap. Desjardins.

Clalent de passage a Massen di-

de $18.08 en 1935, comparativement manche. chez M. et Mme E. Mon-

»

COMPTABLES - VÉRIF
Donat Vien, SF AE

Lucien Massé, CPA IPA

Lucien Massé &. Compagnie

ture. 7.350 voix, à Willan Inv...

CCF. 43.719 voix, soit une ma,c:1"
de 3.831 au cuna.dcet Hibéral. M. .-
vite a coiservé “on dépst par van
n'erge de 44 voi...

ICATEURS - SYNDICS
Chombres. 202-204

129, rue Principale Hull

 

 

 

 

 
Chèques de Voyage

: BANQUE
bu C  
 

QUAND VOUS VOYAGEZ

Si vous allez à l'étranger, portez votre or-
gent sous la forme commode et sûra des

| à toute succursale de la Banque Royale
i et ils sont négociables portout. Vous
; trouverez en outre un accueil bien-
| veillant dans nos bureaux d'outre-mer.

 
urs. Vousiesache!ez   ROYALE
ANADA
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Le journal quotidien sp4ciclement
aux intérêts de Hull et de la région.

Le journal qui a le plus fort tir
dans Hull et la région.
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| Le conseil de Ville proteste contre
IL S’OPPOSE AU

| RENOUVELLEMENT

 

REVENDIQUONS NOS DROITS
On parle d'amender la constitution du Canada. — L’attitude

des provinces anglaises et celle du Québec. — Confor-
mons d’abord la lettre à l’esprit de la Confédération. —
Nos chefs politiques réclameront-ils officiellement et
fermement?

Puisque l'on discutera, cette année, d’amender la consti-
tution du Canada, il est important que la province de Québec
fasse connaître ce qu’elle en pense.

Les provinces anglaises semblent porter la discussion
rien que sur le terrain économique et politique. Pourvu
qu'on garantisse l’intangibilité des droits assurés au groupe
de langue française e à la religion catholique par la consti-
tution, nos hommes d'Etat canadiens-français seront appa-

remment satisfaits.
On comprend l'attitude des provinces de langue anglaise.

Hlles n’ont sujet d'aucun grief d'ordre religieux, linguisti-
que ou minoritaire contre la constitution. Ne commandent-
elles point en pleine liberté chez elles où la population de
langue anglaise et de religion protestante forme la très
grande majorité ? Dans le Québec, dont la population est
de langue fränçaise et à la religion catholique: par la consti-
minorité protestante et anglaise reçoit un magnifique trai-
tement. Le caractère officiel de la langue anglaise est res-
pecté; la minorité est maîtresse de ses écoles; le gouverne-
ment ne les traite pas différemment que celles des catholi- !
dues.

Les provinces de langue anglaise n’entretiennent que
des griefs d'ordre matériel et politique contre la constitution
du Canada. De ce fédéralisme, imposé par le Bas-Canada,
elles s'efforcent de tirer tous les avantages que leur aurait
procurés une union législative, plus conforme à leurs intérêts
nolitiques et économiques.

Les Canadiens français peuvent-ils avoir la même atti-
tude à l'égard de la Confédération ? Après avoir observé
chez eux, depuis 1867, l'esprit et la lettre de ce pacte, ils
constatent avec mécontentement aujourd'hui que les pro-
vinces de langue anglaise ont non seulement ignoré son

esprit, mais violé la lettre.
L'Acte de 1867 est un contrat entre deux races de langue

et de religion différentes. Cet accord reposait sur la par-
faite égalité des deux parties contractantes. Son esprit
était d'assurer le même traitement aux minorités française
et catholique des autres provinces qu'à la minorité protes-
tante anglaise du Québec. Par imprévoyance ou excès de
droiture, les représentants de la province de Québec n’ont
pas exigé des garanties écrites suffisantes. Il ne reste pas
moins que le principe vital de ia Confédération réside dans
cette égalité de traitement des deux parties contractantes.

On parle d'amender la constitution du Canada. Le pre-
mier est de conformer la lettre du pacte à l'esprit qui a pré-
sidé à son élaboration et à sa signature. C'est de cette façon
que la province de Québec devrait poser d'abord le problème
de l'amendement de la constitution. Si le Canada doit vivre,
sous sa forme actuelle, il doit revenir à l'esprit de la Confé-
dération.

Nos chefs politiques auront-ils le courage de faire en-
tendre les griefs des Canadiens français ? Réclameront-ils
officiellement, d’un ton ferme, la mise en vigueur intégrale
de l'esprit du pacte confédéra

LA POLICE
FAIT UNE 128
ARRESTATION

La police provinciale arréte,
sur un mandat recu de
Hull, Armand Venne a
propos de J’affaire Na-
deau.

MONTREAL, 8. (P.C.: — La po-
lice provinciale a reçu aujourd’hui

de Hull un mandat d'arrestation,
accusant Armand Venne de comphi-
rité après le fait dans le vol de la
banque de Hull et dans le meurtre
X'Armand Nadeau,

Venne est la douzième personne
—

 

 

tif ? La parole est à eux.

Camille L’HEUREUX.

arrêtée à propos de cette affaire. Il
est détenu ici depuis dimanche. Me
René Demers. dit-on. est son pro-

cureur.
Le chef Louis Jargaille à refusé

de commenter l'arrestation de M.
Venne. On a appris, cependant,
d'autres sources, que celui-ci se-

rait peut-être conduit à Hull ven-
dredi avec les autres accusés.

Disparu de chez

Jui depuis mardi

W.-1. McLeilan, âgé de 55 ans, do-
micilié au n° 40 de la rue Notre-

Dame. Ayimer, est parti de chez lui
depuis mardi et n'a encore donné

Aucune nouvelle de ses allées et ve-
nues. Les siens s'inquiètent très fort
de cette longue absence. Quand !!

a été vu la derniére fois. M. Mec-
Lellan portait un pardessus de drap

noir, un habit brun, des souliers
.noirs et un chapeau de feutre brun.

Il mesure 5 pieds 5 pouces, pèse en-
viron 135 livres et a le teint foncé.
Quiconque pourrait donner des ren-

seignements au sujet de celui que
l'on recherche est prié de communi-

| quer avec le chef de police D. Du-
moulin. à Aylmer, téléphone 114.
——

Les écoliers ont

repris la classe  
     

   
   

Tous les écoliers de Hull ont main-

tenant repris la classe. après avoir
été en congé depuis la veille ou
l'avant-veille de Noël. A l'Ecole
technique. les cours ont recommen-

cé hier. A I'Ecole Normale, la ren-
trée des pensionnaires s'est faite et

ae
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Rd ee ‘DANS les classes reprenaient aujourd'hui.
h: LES - Dans les écoles primaires de la ville,

- ES les élèves y sont retournés ce ma-;
1 de tin.

S i: PARIS Maladies de Foie
a AX Se CHaNt dont les principaux symptômes
AR FR GLTARCHANE isont: LANGUE chargée, BOUCHE
NEE EN Re 0 | amére manque d'APPETIT. NAU-

CORK. ©" TMMARTHE MUSSINI SEES. VOMISSEMENTS BILIEUX,
TEINT et YEUX JAUNATRES,
COLIQUES. CONSTIPATION al-
ternant avec DIARRHEE. SOMNO-
LENCF, ETOURDISSEMENTS
sensation de pesanteur avec élan-
cement sur les côtes du côté droit,
sont vite soulagés avec les tablet-
tes BILOCOLATE aux sels billai-

wv er 7 = ET wk,

RAYMONDCORDY  MABCELLE GENIAT
En programme double avec

ARMAND BERNARD
et FLORELLE 

   

w
g

res. Achetez-en une boîte aujour-
d'hui même. -

En vente partout 50e la boîte.

ABILOCOLATE)
Laboratoire Fariey, Hull, Qué.

“UNE NUIT DE
:  NOCES”
En plus: "JOURNAL-ECLAIR"

   

    

 

PRETS AUX SALARIES
-  $50 à $500

+»  Reimbourables par versements mensuels pendant 1% mois |

Préts sur meubles ou sur automobiles — Prêts personnels

<=. La Ciedes Prêts & Finance Industrielle
; (Sous la Surveillance du Gouvernement)

. Chambre 102 — 48, rue Rideau
Tél. Rideau 3700

A:
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|
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tion.

Le conseil de ville de Hull a
décidé hier soir d’augmenter de
deux dollars par mille le taux
de la taxe municipale à partir
du ler mai 1936. Pour le pro-
chain exercice, la taxe munici-
pale sera ainsi portée de $16 à
S18 du mille dollars d'’évalua-
tion. Cette décision a été prise
à la suite d’un rapport de M. J.
Raymond, trésorier de la ville.
Il est dit que cette augmenta-
tien est absolument nécessaire
pour administrer les affaires de
la ville et maintenir son crédit

| auprès de Ses créanciers,
H y eut un écho de la sortie

que le R. P, A. Béland, O.M.I.,
curé de la paroisse Notre-Dame,
a faite, dimanche, au prône,
contre la situation créée dans la
ville de Huli par les débits de
boissons. Le conseil a adopté
une résolution par laquelle il!
demande à la Commission des
liqueurs de la province de Qué-
bec de ne pas renouveler les
permis des cafés et des clubs,
cuverts aux deux sexes, afin de
mettre fin à l'état de choses
existant, La même résolution
demande également à la Com-
mission des liqueurs de la pro-
vince de Québec de ne pas to-
lérer la vente des boissons, le
dimanche, dans d'autres éta-
blissements que les véritables
hôtels.

CETTE RESOLUTION

Proposée par l'échevin A. Morin,
appuyé par l'échevin F. Tremblay,
la résolution se lit comme suit:
“Considérant que ce conseil a dé-

Jà manifesté son regret a la Com-
mission des liqueurs de Québec et
aux authorités de la province de
Voir opérer des débits de liqueurs
enivrantes dans la cité. fréquentés
par des personnes des deux sexes,
suivant des permis émis par ladite

Commission, sous le nom de clubs,
sans au préalable avoir consulté les
autorités de notre ville:

“Considérant que les réponses re-
ques desdites autorités à cette fin
n'ont pas répondu au désir des
membres de Ce Conseil et que, en
face de la lol et des circonstances,
ledit conseil s'est vu obliger de to-
lérer un état de choses dans la cité
auquel il est complètement opposé;
“Considérant que ce conseil a. de

plus, par la suite, demandé à ladite
Commission des liqueurs de Québec
et aux autorités de la province de

bien vouloir prohiber la vente des
liqueurs enivrantes dans cesdits
établissements et autres, tels que ta-
vernes et cafés, le dimanche, et que
dans ce cas comme dans l'autre la

, réponse n'a pas été satisfaisante:
! “En présence des faits déjà énu-
mérés et la situation complexe où se
trouve le conseil de la cité pour le
maintien du bon ordre et de la bon-
ne réputation de sa population
qu'il n'a pas le drcit de sacrifier,
il est proposé par l'échevin A. Mo-
rin, appuyé par l'échevin F. Trem-
blay. et résolu que ce conseil s'ob-
jecte au renouvellement. par la
Commission des liqueurs de Québec,
des permis ou licences de clubs dans

HULL, MERCREDI 8 JANVIER 1936
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rtir de mai 1936 la taxe municipale sera por-
tée de $1.60 a $1.80 du cent dollars d’'évalua-

 

RAPPORT DU TRESORIER

 

dépenses ordinaires d'administra-
tion.

LE MAIRE PARLE
“Vous venez d'entendre le rapport

de M, Raymond, déclara alors Son

Honneur le maire. Il vous explique
la situation financière de la ville.
Vous êtes d'ailleurs déjà au courant
de notre état. Vous savez, par ex-
emple, que, lors de la préparation
du budget, il a fallu couper de $40.-
000 les appropriations. Le trésorier
prévoit Un déficit pour le présent
exercice. Nous devons montrer à la
Commission municipale de Québec
et à nos créanciers que nous pou-
vons nous administrer. La tâche
n'est pas agréable mais nous avons
attendu aussi longtemps que possi-
ble, Il nous faut aujourd'hui pren-
dre les moyens pour trouver de

nouveaux revenus, Nous sommes
dans l’impossibilité d’administrer la
ville sans amasser une somme sup-
plémentaire de $30.000 à $40.000. Je
ne vois pas d'autre moyen que
l'augmentation de la taxe.”

UNE NECESSITE
L'échevn Georges Bilodeau, prési-

dent du comité des finances, défen-
dit également la décision qu'allait
prendre le conseil. “C'est absolu-
ment nécessaire, dit-il. A peine sept
mois du présent exercice sont écou-
lés et nous avons déjà un déficit de
$14.000 dans différents départe-
ments. Il reste encore cing mois
pour le terminer. Lorsque nous
avons élaboré le budget en mai der-
nier, nous avons dû réduire sur le
papier les dépenses pour équili-
brer le budget. Mais nous savions
fort bien que nous terminerions
l’année par Un déficit.”

Le président du comité des finan-
ces Opina que les petits propriétai-
Tes ne seraient pas trop affectés. Il
y a 4280 maisons dans Hull, conti-
nua-t-il. 3500 sont évaluées, à l'ex-
ception du terrain, de $100 à $1.000.
Il y a plus de 1.000 maisons qui sont
évaluées de $160 a $500. Ce qui veut
dire que la hausse de la taxe mu-
nicipale représentera un montant
fort peu élevé pour ces petits pro-
priétaires.

LE CONSEIL A RETARDE LE
PLUS POSSIBLE

L'échevin Bilodeau proposa alors
l'adoption de cette augmentation de
la taxe municipale. L'échevin E. La-
ramée appuya l’échevin Bilodeau.
“Les contribuables, déclara l’échevin
Laramée, consentiront de payer cet-
te légère augrientation, parce que
nous avons fait notre devoir. Nous
avons économisé tant que nous
avons pu. Mais, aujourd'hui. avec
le revenu actuel, il nous est impossi-

ble d'administrer la ville. Si nous
n'Avons pas dû augmenter plus vite
la taxe municipale, c’est à cause de
notre bonne gestion de la chose pu-
blique.

  

PROCHAINS

Evénements la cité de Hull, fréquentés par des
personnes des deux sexes, et que la
vente des liqueurs enivrantes soit
prohibée le dimanche ct les jours de
fêtes religieuses, de minuit à mi-
nuit. dans tous les établissements
licenciés autres que dans les hôtels
à héberger le public voyageur et
sont régis par la loi des hôtels.”

“Cette résolution. dit l'échevin
Morin, se passe de commentaires. Il
n'y a Pas autre chose à faire: si
I'on ne veut pas prohiber l'entrée
des deux sexes dans ces cafés et
clubs, c’est de ne pas donner de
permis. Quant au respect du di-

! manche, en ces établissements, il
| ne devrait pas être besoin d’en par-

 
| ler dans une ville catholique et ca-
nadienne-française comme la nô-
re.”
Son Honneur le maire Théo.

Lambert à présidé cette première
Séance régulière de l'année 1936.
Etaient présents les échevins dj
Baker, F. Tremblay, E. Larameée, G. |
Bllodeau, A. Morin, E. Pelletier, E.
Dompierre, A. Beauchamp, E. Dage-

: hais, J. Laverdure, H. Gauthier, A.
Desjardins et M. Galipeau.

RAISONS DE LA HAUSSE
Les raisons qui ont motivé l'aug-

mentation de la taxe Inunicipale
sont contenues dans un rapport
que M. J. Raymond, trésorier de la
ville, a présenté au Conseil, après
une étude approfondie de la situa-
tion de la ville par M. L.-E. Potvin,
président de la Commission muni-
cipale de la province de Québec, et
par Son Honneur le maire Lambert.

Il a été constaté, dit le rapport du
trésorier. que les revenus de la ville |
sont insuffisants et qu'une augmen-
tation de taxe de deux dollars par
mille dollars d’évaiuation était né-
cessaire. Le relèvement du taux de
la taxe rapportera 338.000 environ:
ce qui permettra d'équilibrer le
budget, Les raisons, qu’apporte le
trésorier pour recommander d'aug-
Menter le taux de la taxe munici-
Fale, sont les suivantes:

1. Les intérêts et les annuités à
Payer sur les emprunts contractés
pour ia part de la cité dans les se-
cours directs et les travaux exécu-
tés d'après la loi du chômage de-
puis 1931-1932.

2. La diminution du revenu para“.

| l'acquisition de certaines propriétés
pour arrérages de taxes municipa-
les et d'eau.

3. L'augmentation du numbre
| des indigents hospitalisés dans les
orphelinats, les hôpitaux et les hos-
pices.
4 L'insuffisarce des montants L   

ve

 

accordés dans les estimés pour les

  

Sous cette rubrique sont an-
noncés les événements prochains
tels que Assemblées, banquets,
parties de cartes, séances, etc.

Tarif, 3 sous du mot. Minimum
$1.00.

3

Union des Manoeuvres,

Ce soir à 8 h. 15. il y a assem-

blée régulière de l'Union des Ma-
noeuvres. Avis à tous les mem-
bres d'être présents.

Le Secrétaire.
———>—

Un des trois 
LES DEUX AUTRES DEVRONT
SUBIR LEUR PROCES POUR
VOL ET TENTATIVE DE VOL.
AUX ASSISES,

Charles Bellefeuile, de l'Union

Mission, Ottava. s'est avoué coupa- |

ble aujourd’hui à Hull devant le ju-

ge Métayer. sous accusation de vol
vol et de tentative de vol. Il rece-
vra sa sentencz le 10 janvier.

Frank Gosselin et Arthur Cham-

pagne. 55. rue Murray, Ottawa, con-

tre qui la même accusation est por-
tée. ont nié leur culpabilité. Après
avoir subi leur enquête préliminaire,
ils ont êté envoyés aux assises pour

leur procès. Les trois hommes ont

été arrêtés par les détectives O. Lu-
signan et A. Anderson.

Le trio a été accusé d'avoir volé
des marchandises pour une somme

de $50 environ à l'épicerie Couture,
rue Champlain, Hull; d'avoir pris

la somme de $10 en argent et plu-

sieurs articles à la pharmacie Si-
mard. rue Champlain, Hull; d'avoir
dérobé un monhtant de $4 chez Adrien
Labelle, boucher. rue Champlain,
Hull; d'avoir tenté de cambrioler la
pharmacie Nationale, rue Principa-
le. Hull, et l'épicerle Lemieux-Dom-
pierre, angle des rues Dupont et
Vaudreuil, Hull.
Arrêté per le grand connétable

A. Ricard sous accusation d'immo-
ralité, Alcide Hade, de Ripon. a com-
paru aujourdhui en cour devant le
juge Métayer. Il a été envoyé aux
assises pour subir son procès. Le
cautionnement à été fixé à 46500.

srtr

four tout te que Vous avez û
vendre on à louer, serves-vous
des PETITES ANNONCES 
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LA VILLEVA
FACILITER LE
DÉBLAIENENT

Mais elle priera la Hull Elec-
tric de respecter son con-
trat avec la cité à propos
de l’enlèvement de la nei-
ge.

Le conseil de ville a décidé hier
soir de prier la Hull Electric d’ob-
server l'entente signée avec la ville
à propos du déblaiement des rues
au couts de l'hiver. Des échevins,
en particulier l’échevin A. Morin et
E. Dagenais, se sont plaints que la
Hull Electric repoussait la neige des

rues sur les trottoirs et qu'elle la
laissait là. Le conseil, cependant, a
approuvé de cellaborer avec la Hull

Electric pour lui faciliter le déblaie-
ment des rues par où passent ses

trams.
La Hull Electric a écrit au conseil

de ville pour lui demander de met-
tre en force un règlement prohibant
le stationnement sur le parcours des
trams durant les tempêtes de neige.
Son Honneur le maire Lambert a

déclaré qu'un représentant de la
Hull Electric l'avait approché à ce

sujet. Ce porte-parole de la com-
pagnie lui a fait remarquer que le

stationnement des automobiles, du
matin au soir, le long du parcours
de la Hull Electric, durant les tem-
pêtes de neige, nuisait beaucoup au

déblaiement des rues. Le maire a
promis la collaboration du conseil

et un règlement sera préparé à cette
fin.

Lä-dessus, les échevins Dagenais
et Morin se sont plaints de ce qu'on
enlevait pas immédiatement la nei-
ge après les tempêtes et que la com-
pagnie repoussait la neige sur les
trottoirs au grand détriment des

piétons.
D'après le rapport du trésorier,

les secours directs ont couté. en dé-

cembre, la somme de $33.508.58. Il
y a 1022 familles inscrites au secours
directs, Il à été décidé, sur propo-
sition de l’'échevin Laramée appuyé
par l'échevin Dompierre de deman-

der de nouveau au fédéral de payer
entièrement l'assistance publique,
de créer une commission fédérale
d'assistance publique.
La compagnie McColl Frontenac

a reçu du Conseil la permission
d'installer un poste de distribution
d’essance, à l'angle du boulevard
Montclair et du boulevard St-Jo-
seph, pourvu qu’elle se conforme au
règlement de Ja ville à propos de

l'emmagasinage de la gazoline.

UN NOUVEAU POSTE DE
GAZOLINE

L'échevin E. Laramée a demandé
au maire si la ville pourrait pascer

un règlement pour donner plus de
nrotection aux employés de banque

affectés au transport de l'argent. Le
maire suggère que l'on demande lé-
dessus l'avis de l'avocat-conseil de
la ville, Me J.-W. Ste-Marie. C.R.
Sur motion des échevins Beau-

champ et Bilodeau, le conseil a dé-
cidé de ne rien exiger pour l'eau
rcervant a l'arrosage de la patinoire
publique érigée, au parc Royal, par
la Chambre de commerce junior de
Hull.

A la requête des échevins Trem-
blay et Baker, M. T. Lanctôt, ingé-
nieur de la ville, fera rapport sur le

coût du prolongement de l'égoût, du
chemin d’'Aylmer à l'avenue Chä-
teaubriand.
CONSTRUCTION D'UN GARDE-

FOU
Le conseil a approuvé, sur de-

mande des échevins Dagenais et
Beauchamp, d'affecter la somme de
$30 a la construction d'un garde-
fou, rue St-Florent, prés du passa-

ge à niveau. Il a également voté

une somme de $15 au Syndicat 
s’avoue coupable

 CLASSEES.

  

tineau, Papineau et Pontiac. qui

avait sollicité un octrois pour lui
| aider à combler son déficit de l'an-
, née 1935.

Le Pacifique Canadien a deman-
:dé à la ville de faire l'instailation
{de lumières supplémentaires sur le

| Pont Interprovincial. La compagnie
|? promis de rembourser le coût des
accessoires.

L'Association des petits proprié-
; taires de Hull a soumis au conseil
les résolutions suivantes: demander
au gouvernement de Québec de

i faire bénéficier la ville d'une partie
des taxes imposées aux automobi-

listes; prier le gouvernement fédé-

ral de maintenir les restrictions sur
l'immigration.

DEMANDE DES SYNDICATS
Les Syndicats catholiques natio-

naux ont informé le conseil que la

loi des conventions collectives de
travail exige un salaire de 40 sous
de l'heure pour les journaliers. Ils
demandent que ce salaire soit payé
aux employés de 1a ‘tiile. Le sous-

ministre du travail, M. Gérard
Tremblay. à la demande du consetl
central! des Syndicats catholiques de
la région. demande que le salair:
des ouvriers non spécialisés. des
manoeuvres, aicks et journaliers. soit
porté à 40 sous de l'heure. Cette der -
nière demande sera référé à l'avo-
cet-conseil de la ville pour avis.
M. A. Lemieux, avocat auu nom

de Mme Aima Giroux, veuve de Jo-
ceph Sarrazin, 129, rue Kent. récla-
me la somme de $10.000 de domma-
ges à la suite dudécès de son mari.
Le défunt se serait abreuvé à une
source prés du boulevard Montclair
et aurait contracté la fièvre typhoi-
de.
Le conssil a adopté une motion

de sympathie à propos de !a mort
récente d'un frère de M. T. Lanctêt.
ingénieur de la ville de Hull.

arene

 

 

Du comptant pour votre fu!
tomobiles usagé, si vous ntilives
les annonces classées du Droit.
sppelez Rid 514

 

LE DROIT

 

Lever du soleil

— CALENDRIER =
JEUNI 9 JANVIER 1936 — S¢ jour de l'année

7.34 — Lever de la lune 5.42
Coucher du soleil 4.28 — Coucher de la lune 8.02

QUARANTE-HEURES
Orphelinat Ste-Thérèse, 7. 8, 9 janv.; Couvent de Vankleek Rill.
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IDENTIFICATION
DES CRIMINELS

 

(HELLAPOLICE
M. J.-Maxime Lavigne pre-

sente le ler rapport des
services conjoints d’iden-
tification et des détecti-
ves.

Les services conjoints d'identifi-

cation et des détectives de la po-
lice de Hull, sur désir de Son Hon-
neur le maire Lambert, Iui ont fait
parvenir le premier rappart de leurs
Activités. Le maire a füit donner
lecture de ce document, hier soir,
au conseil de ville M. J-Maxime

Lavigne, inspecteur. en charge des
services conjoints, a préparé le rap-
port,
Depuis le mois de mai 1935, ces

bureaux ont établi les systèmes sui-

vants: l'identification par l'em-
preinte digitale, le relévemenc des
empeintes latentes. l'identification
par ia photographie, la classifica-
tion des rapports de vols par diffé-
rents genres, circulaires envoyées à
l'étranger, circulaires reçues de l'é-
tranger, rapport journalier des ac-
tivités de chaque employé desdits
services conjoints.

L'identification par l'empreinte
digitale comprend la prise des em-
preintes digitales de tous les pri-

sonniers; la classification de chaque
série d'empreintes digitales, ainsi
que de celles envoyées par la Police
montée, pour identification futu-
re; la mise en filière du dossier
dudit criminel, fourni par la Police

9, 10, 11 janvier.
FETE DU JOUR
S. Julien, martyr
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PARIS, 4. — En France, tout est
prétexte à la fondation d'un musée:
l’art dentaire, l'histoire de la police
à travers les âges, Jeanne d'Arc, Vic-
tor Hugo, le grand opéra, le balisage
et l'éclairage du littoral.

I] existe, par exemple à Saumur,
un musée spécialement consacré au
cheval: on y voit des spécimens de
toutes les espèces connues de har-
nais, d’éperons, de mors et de selle-
ries ainsi que les squelettes des che-
vaux célèbres tels que “Flying Fox”.
A Fougères, l'antique cité aux rem-
parts si pittoresques, existe un mu-
sée de la chaussure. Pierrefonds a
trois musées consacrés respective-
ment à l’Impératrice Eugénie, à l’art
dentaire et à la vénerie. Un autre
musée concernant la chasse et la vé-
nerie vient d’être inauguré à Senlis.

Orléans possède un musée exclu-
sivement réservé à Jeanne d’Arc qui
ne contient pas moins de deux cents
statues de la Sainte. Lisieux a un
musée de Sainte-Thérèse et Nevers montée; conservation de chaque

dossier dudit criminel, reçu de la ; musée du fer forgé et de la ferro-
envoi de dossiers! nerie conserve à Rouen de magnifi-

criminels à la Police montée pour * ques collections. A Arles. en Pro-

Police montée;

lui permettre de compléter ses dos-
siers.
Le relèvement des empreintes la-

tentes comporte celui des emprein-
tes sur les lieux du crime et les re-
cherches faites pour établir l’iden-
tité, Si l'identification est impossi-
ble pour le moment. le bureau pho-
tographie l'empreinte qui est gar-

dée en filière par la police locale 
€L |chaque prisonnier; la classification

d'initiative des comtés de Hull, Ga- |

et par la Police montée.
L'identification par photographie

comprend la prise du portrait de

des photographies conservées en fi-
lière; la photographie des lieux du

un musée de Sainte-Bernadette. Un

vence, on trouve un musée de la
pêche.

Un musée de Calvin existe dans
ron pays natal. Noyon. Paris a un
musée de la religion protestante qui
renferme une collection des instru-
ments de torture utilisés pour persé-
cuter les Huguenots après la révo-
cation de I'Bdit de Nantes. Il existe
également un musée protestant en
Provence.

Ic musée de la musique est logé

dans une des ailes du théâtre de
l'Opéra de Paris. Il contient de

re

L’ABONDANCE DES |
MUSÉS EN FRANCE |

LAEcurés meme 20e 0e 0 00 eeSTertr8mm

crime lorsque c’est nécessaire: la Nesse, de Montréal, passèrent quel-
photogaphie des empreintes laten-
tes relevées sur les lieux du crime.
A date, les services conjoints des

détectives et d’identification ont ac-
compli le travail suivant:
Empreintes digitales prises, 300;

dossiers reçus de la Police montée,
1499; dossiers envoyés à la Pclice
montée, 354; dossiers fournis à la
cour, 580; identifications établies
grâce aux empreintes digitales, 165: i
consultations données au public et!
autres personnes, 2032; enquêtes
faites sur différentes plaintes re-
çues, 1452. On a répondu à 452
plaintes de vo! et les bureaux con-
joints des détectives et d'identifica-
tion ont fait 520 arrestations.
Le service d'identification comp-

criminels enviren; 75 photogaphies:
3.000 noms indexés en filière.
Récemment les officiers en char-

ge des empreintes digitales et de la
photographie, à la Police montée,
ont visité le bureau d'identfication
de la police de Hull et ont corrigé
les points faibles. Les officiers de
la Police montée cnt premis leur
entière collaboration au bureau d'i-
dentification de la police munici-
pale.

————

te présentemen 960 dossicrs crimi- | cl
nels en filière; 10.000 autres dossiers | de Cryeler. visitérent leurs parents |

 
 

Mlle Gabrielle Champagne t de M.
Euclide Marleau.

Mlle Cécile Grenon et le Dr Ro-
méo Grenon, de Montréal, passè-
rent le jour de l'an chez leurs pa-
rents, M. et Mme L, Grenon.

fillette Claire, de Valleyfield passé-
rent quelques jours chez leurs pa-
rents,

du jour de l'an.

Mlle Cécile Lévesque.
était chez sa mère ces jours derniers

A. Cayer visitèreni Mme Jos. Ra-
cine récemment.

M. et Mme J.-N. Couval passerent quelques jours à Casselman,

M. Damasse Leroux. de Montréal.
a passé lé premier de l'an avec se
famille.

M. et Mme Léo Pinsonnault et
leurs enfants, de Bourget, passèrent
quelques jours a4 Casselman, chez
lurs parents.

Mlle: Marie, Emnelda et Antoinette
Lussier, de Montréal, et Mile Alice
Lussier étaient dans leur famille à
l'occasion du jour de l'an.
M. A. Lajeunesse t Mlle Lajeu-
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CASSELMAN, Ont.
i

ques jours chez leur père.
M. et Mme Ph. Chevrier et Mlle

Y. Chevrier passèrent le jour de
l'an & Crysler, chez des parents.

Milles Gabrielle et Francoise
Daoust de Montréal, visitérent leurs
parents, M. et Mme A. Daoust, le
premier de l'an.

M. Em. Chevrier étaient en visite
chez ses parents, à Glen Robertson,

M. et Mme G. Charlebois et leur
bébé passèrent le jour de l’an chez
leurs parents.

M. C. St-Louis visitaient sa famille
mercredi dernier.

M. et Mme Albert Doran et leurs  cnfants, de Valleyfield étaient en
visite chez des parents ici mercredi|
et jeudi dernier.

Mme Godard et Mlle V. Godard. :

le premier de l'an.

M. et Mme W. Coupal passaient le |
jour de l'an à Ottawa et à Cassel-
man. chez leurs parents.

Mlle L. Ethier a passé quelques,
jours à Montréal, l’invitée de son|
frère et de sa belle-soëeur, M. et
Mme J. Ethier.

Le Dr A. Racine et Mme Racine.
de Québec. visitaient leurs parents à
l'occasion du jour de l'an.

M. et Mme Wingender, de Mont-
réal. étaient en visite chez des pa-'
rents, ici récemment.

Nous aurons notre euchre annuel!
Mardi dernier, avait lieu dans te- 11° 19 courant. avec le concours des!

glise Stc-Euphémie, le mariage de: Ligueurs du Sacré-Coeur.
M. Laurent Legault, de Cartier-

ville. passait le jour de l'an avec son

|
——e es esscreme

nombreux manuscrits des grands
compositeurs dont Wagner ainsi que

les instruments de célèbres musi-
ciens, de nombreux costumes de scé-

nes des plus réputés artistes au-
jourd'hut dispurus. On peut y voir
également une superbe collection
d'affiches et une série de maquettes
de décors.
Paris possède aussi un musée de la

filles, La collection est le résuitat

poupée qui fait les délices des petites
de patientes recherches effectués
par un institutur français qui a ré-
uni des exemplaires de poupées en
costumes national provenant de
toutes les parties de la France et
même de l'étranger. Chacune de ces
poupées est habillée de vêtements
reproduisant les plus infimes dé-
tails des costumes régionaux.

Le musée des Phares, qui est situé
près du Trocadéro, contient des mo-

dèles fort intéressants. Le Musée
de la Police auprès de la Préfecture
de police retrace le dévelr spament
de la Police depuis 1667 ju.qu'àÀ nos
jours.
Le plus célèbre des musées des

trésors de la mer est à Monte-Carlo,
d’autres musées maritimes sont ins-
tallés à Dinard et à Biarritz. Un
musée de la guerre occupe une aile
de l'Hôtel des Invalides, un autre
une partie du Château de Vincennes
et dans le château de Lafayette-
Chavaniac ‘où Lafayette naquit»
sont réunis de nombreux souvenirs
et reliques de ce grand semi de l'A-
mérique. Enfin, presque chaque
cathédrale ou église importante a
con musée que l'on nomme géréra-
lement ‘le trésor”. Un des plus re-
marquables est celui de Notre-Dame
de Paris.
em]

M. Rosario Proulx, de Timmins, a
passé les fêtes dans sa famille.
Mlles Reina Turcotte et Corinne

Proulx, d'Ottawa, et Aurore Potvin,

de Hull, ont passé le jour de l'an
dans leurs familles.
Mlle Berthe Maisonneuve, du cou-

vent de Vankleek Hill. a passé les
vacances dans sa famille.
M. Hervé Proulx, de tS-André-

Avellin, a rendu visite à ses pa-
rents au jowde l'an,

La famille de M. Georges-Henri

Clément a passé le jour de Yan a
Ste-Scolastique.

M. l'abbé Ernest Smitii, de Mon-
tebello, a rendu viiste à sa mère au
jour de l'an.

£a famille de M. Philéas Lavergne
a passé la journée de jeudi à La-
nute.

Mile Mariette Nadon, institutrice
à Sudbury, a rendu visite à son père,
M. Alexandre Naden.

tererenetree eens.

Un conseil élu

par acclamation
 

‘De notre correspondant;

FOURNIER. 7. — Les membres du
conseil de la municipalité de Plan-
tagenet-Sud ont été élus par accla-
mation avec les résultats suivants:
MM. L.-H. Muir, préfet. Louis Ché-
nier. Oliva Lalonde, Hector Sauvé
et Ernest Leduc. Un certain nom-

bre de candidats ont retiré leur

 

 

M. et Mme Emilien Doran et leur

Mlle M.-J. Chevrier a visité ses: EM. St-Denis, P. Doran; alles: les’
parents à Glen Robertson aux fêtes | rêres Paul-Emile et Arthur Gravel;

d'Otiawa. |

M. et Mme C. Bélanger. Milles|
Berthe et Simonne Bélanger, et M.

( |La mariée portait une toilette de
!icrépe bleu azur. manteau bleu ma-! os moyens vous permettent

4 | de la mariée. L'heureux couple par-

{ | riage de M. Albert Laframboise, fils

ÿ|à Mile Alphonsine Dumoulin, fille

3 je pères des mariés leur servaient ;

 

père. M. D. Legault. ‘ candidature à Ja dernière minute,; Mlle Jeanne Lafléche. de Montréal ce qui sera une épargne d'environ
i Visitait ses parents, dimanche et $150. somme qui aurait été dépensée
lundi. | pour les élections. C'est la quatrie-ict les noms des membres du' me année consécutive qu'une élec-
club senior de hockey. tion se fait par acclamation.

! _Préstdent R. Boileau. gérant: H.- Nous souhaitons à nos adminis-
Gagnon: but. W. Deoust: défenses! trateurs municipaux autant de suc-

cês qu'en ces trois dernières années,
| centre: R. St-Denis: substituts- les! et le conseil a droit à nos félicita-

ères He tions. car, durant cetle période. no-
! frères Henri et Paul-Emile Sabou- tre municipalité a non seulement
jon. A. Desulre. G, Leroux: arbitre:!y1.006 son budget. mals abalssé le
PsJoursdehockey de St-Isid ze rôle de 20 et, après avoir dépensé
“ont venus se mesurer avec nos à améliorer les chemins régionaux

| joueurs. : j environ $5000. elle a clos l'année
“ victoire par un pointage de 4 à 1. |

Les nôtres ont remporté la avec un surplus de quelques millers

: M. et Mme M. Trépanier. d'Otta- de dollars.

, wa. visitaient Mme J. Boileau ces. — a; jours derniers. Certaines fluctuations (nac-

Nes étudiants et étundiantes sont tendues du marché permet-
retournés à leurs études. Nous es- tent souvent aux marchands

| Perobs ue 1936 sera une année de ge vous offrir des marchandi-
’ po i “ses de haute marque et de

, qualité snpérieure. à des prix
‘fort réduits. Lisez les annon-

ANGERS, 7. — M. Roméo Poirier, : t€8-
i fils de M. et Mme Lévis Poirier, con- Lisez les annonces, elles sont
duisait à telle 26 décembre. Mlle | fp vole directe qui vous con-
Nora Laframboise, fille de M. et;Mme J. Laframoise. Les pères des duit aux manafactariers Elles
mariés leur servaient de témoins, TOUS permetten e choisir ee

dont vous avez besoin et ce que

ii
I

 

i

ANGERS,Qué.

|rine et chapeau de méme ton. Le d'acheter.
| déjeuner fut servi chez les parents ac

OUI.
Nous donnons ua NETTOYAGE et
PRESSAGE DE VETEMENTS à

59c
SHERWOOD 189

Classic Nettoyeurs
148, rue Wellington Mul

 

 

! tit en voyage de noces à Montréal.
| Le 28 décembre fut célébré le ma- |

 

| de M. et Mme Daniel Laframboise  de M. et Mme Mastai Dumoulin. La

mariée portait une toilette de crèpe |
orangé, chapeau de vejours de méê-
me ton et manteau en rat musqué.‘

de témoins. Le voyage de noces
s'est fait & Montréal. Nos meilleurs |

; voeux aux nouveaux couples.
| M.'Kreffié Mongeon a été élu mar-
| guilifer en remplacemmnt de M. Moï- |
se Beauchamp. sortant de charge. |
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LES FRANÇAIS
L'attraction qu'exerce la France

est prouvée par le nombre d'é-
trangers qui viennent la visiter ct
méme 8'y fixer. Le naturel fran-
Çais est attrayant. sympathique; il
a en lui un ressort caché qui lui
fait surmonter les pires diffieul-
tés avec bonne humeur. La rapi-
dité prestigicuar avec laquelle la
France se relève après les désas-
tres, fait l’admiration du monde
entier. Son climat est favorable,
le sol fécond; le paysan est tra-
vailleur, il sait épargner; l'ouvrier
est habile et joyeux, et, en géné-
val, dans toutes les classes de la
société, a part les excepiions pri-
mordiales: la sobriété, le gout ar-
tistique et la gaîté.
La sobriété est évidente lors-

qu'on la compare à l’appétit des
habitants du Nord. Quand on a
vu les amas de victuailles variées,
légumes, viande, fruits, que peu-
vent engloutir certains estomacs
des pays voisins, accompagnées
«'interminables chopes de biere, on
ne peut mettre en doute la sobrié-
té française. Le corps humain a
une grande élasticité à l’égard de
la nourriture, il se plie à l’habitu-
tle sans que son travail en souffre.
Si l’on veut bien considérer qu’une
épargne de seulement un centime
par jour sur la vie quotidienne
donnerait, pour les trente-huit mil-
lions d'habitants environ que nous:
sommes, une épargne de sept cents ,
millions, on peut se dire qu'un si!
petit sacrifice serait une grande |
ressource a
Francais peut le faire sans priva-

tions, il est sobre
ment.

par

turel.

et il laisse son... or.

sont pour les achats, les
dispendieux,

 
nos provinces. Outre

leurs indigènes nous voir.

re de notre esprit nourri

 
L'influence de ces dons

 

“tion.

“membres fréles,

 

Amidons, des Viandes,

des Friandises, lisez ceci

Ce sont toutes des nourritures

nécessaires — mais elles for-

ment toutes des acides. Consé-

te force.
pour tous.

ité i Cet état men-
pence: la plupart de nous la gaîté française. ; )

souffrons a‘acidité d'esto- tal est un don immensément pre-

mac” à certains moments. Il cieux; il permet de supporter les

est maintenant facile de se

soulager.

[Les médecins disent que beaucoup , d’attirance vers soi, de

ide cette soi-disant “indigestion”

dont tant de nous souffrons est

véritablement l'indigestion acide……

omenée par la présence de trop de

(nourriture qui forment des acides .
dans notre régime
maintenant il se trouve Une ma-

|niére de soulager cela … et sou-
[vent en quelques minutes!

Prenez simplement du Lait de

cordent à déclarer

moderne. Et ;

|Maÿ@nésie Püillips après les rCDAS. | nants qui ont le sourire . . .
Presque immédiatement son effet

se fera sentir pour neutraliser ! hs -ouver comme

l'acidité de l'estomac qui est la "IC tardent pas B5ton Aussi los |
cause de ces malaises. Vous “ou- Chez eux, € :
‘bliez” que vous avez Un estomac.

Essayez cela sculement une fois!
|Prenez soit le liquide bien connu
“PHILLIPS' ou maintenant les
rommodes nouvelles pastilles de
Lait de Magnésie Phillips. Mus
soyez certains que vous obtenez les
produits “Phillips” authentiques.

(Les pastilles de lait de ma-
gnésie Phillips sont main-
tenant en vente dans tou-

de se fixer chez nous.

diant les vers célèbres.

 

“Nous sommes jeunes, il est vrai,

mais aux âmes bien nées, l'amitié

n'attend pas le nombre des An- |ricière et au foyer, car ces airs dé-

 

   

 

(tes les pharmacies. Cha- nées.”

que petite pastille est es =e
"équivalent d'uns

jeuillerée à é
ide véritable lait
ide magnésie 5 >
Phillips. Q

PHILLIPS’ et de retourner ensuite

bmn rm em eeeseea ee

oo ax ;

NINE |

tempéra-

Une autre de ses qualités incon-
testables est le gout artistique na-

C'est un moyen puissant
pour attirer chez nous une par-
tie des richesses du dehors.
tranger vient faire ses emplettes à
Paris; il emporte les modes de Pa-
ris, il apprécie l'article de Paris,

Ose-t-on en-
core parler d'or?i Les Américains

nos principaux
ents; ils s’amusent chez nous, ils y
deviennent gais, ils apprennent les
usages d'amabilité hospitalière, et,
comme eux-mêmes sont généreux,
qu’ils se plaisent dans nos famil-
les, il en résulte un lien de sym-
pathie accrue par les récents sé-
jours des soldats américains dans

les Améri-

cains, on peut dire que tous les

pays du monde aiment à envoyer

on parle de la civilité française.

D'où vient notre bon goat?

ne longue habitude traditionnelle,

de notre manière de vivre en d

hors et au grand jour, de la cultu-

conversation, de l’éducation mutu-

elle qui résulte du contact de tou-

tes les classes sociales entre elles,

enfin de nos facultés assimilables.

Providence, augmentés par

de, le travail, lhérédité. ne se bor-

ne pas à attirer les acheteurs

l'heure actuelle. Le | iy les coins de l'univers par des

produits artificiels supérieurs, mais

elle pénètre dans l'intérieur et ré-

partit le travail national dans des

proportions favorables à la produc-

Tous les hommes n’ont pas

les mêmes facilités: il y a les forts

ct les robustes, et les délicats aux
Les mêmes tra-

vaux ne conviennent pas à deux

‘ catégories si différentes, mais leur

alliance obtient la perfection. Aux

premiers, le travail qui exige

force; aux autres, le moyen

trouver l'emploi intelligent de cet-

De là. la facilité du gain

Passons maintenant à l'étude de

malheurs, de les dominer même. La

: bonne humeur est source de santé, |

bonheur|

: personnel, Tous les étrangers s'ac-
les Français

doués de cette vertu native

jette un grand charme sur toutes

‘les relations, qu'elles soient simple-

! ment mondaines ou d'affaires, ces

SeleirideiTedediideasTeercAgrirm cma sma opdrohsosnme vanwepssvonsoremYYrrrryYl
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lée à l'Hôtel Astqria,
guerre.

Notre belle humeur et notre gai-
'té n’ont pas seulement le mérite
l d’attirer les étrangers à nous et
d'accroître le nombre des visiteurs
qui viennent nous porter leurs éco-
nomies, elles témoignent principa-
lement d’un vif sentiment de con-
fiance en nous-mêmes et d'un

grand fonds d'espérarc: en l'ave-

nir. Travaillerait-on avec énergie,

si l’on craignait de ne pas récolter

le fruit de son labeur? Travail-

lerait-on avec entrain, si l'on ne

sentait qu'une semblable foi en l’a-

venir anime tous les coeurs autour

de so:? oo .

Sobriété, goût, imagination, gal-

té, bonne humeur, qualités fécondes

qui excitent aux prouesses, que

nous devons admettre comme les

agents incontestables de notre re-

lèvement, de notre triomphe a ve-

nir sur tous les points, jusqu’aux

plus menançants, sont assez natu-

rels pour n'être pas difficiles à con-

server. lls tiennent au côté spi-

rituel de notre caractère, par ce

“grain d'esprit” que la France pos-“

sède à un si haut degré et qui la

, porte à “spiritualiser” les éléments

matériels, à considérer surtout l’i-

déal et à s'enflammer pour

idées. .

Nous parlons un peuen vani-

teux, l’esprit quelquefois sert a

masquer les inspirations, du ‘bon

sens .

.

. mais il n’y a pas de suc-

cbs suns mélange de dangers, il

n’y a pas de succés sans critique.

Qu'importe, remercions le ciel d'e-

tre ce que nous sommes et d’être
; aie}

nés Franetl®™ RENEE D'ANIOU
ep=

LE BERCEAU

 
Riche ou Pauvre, ja :

nacelle, il emplissait le foyer.

n’apercevait que Jui,

partout sa présence,

sorte d'autel en l'honneur de

on

il était Une
la

Rien n’existait que par
; nouvelle. .

Ï de la mal-
lui; toutes les forces

sonnée, instinctivement sc :

paient pour le protéger: les rayons

du solcil, eux-mêmes. se rassem-

blaient autour de sa faiblesse, l’en-

veloppaient de rideaux insalsissa-

| bles et miroitants. Renouvelant —

 

Devant lui, les discussions et les

| disputes cessaient, une sorte

| trève que Dieu s'instituait qui per-

| mettait au bonheur d'entrer.

| Malgré les soucis, les angoisses,

l'incertitude du lendemain, une at-

 

Un invisible lien retenait près du

| étrangers, grâce à cette attitude, berceau la mamau. Elle y passait

elle chantait, elle re-

trouvait les simples, les adorables

chansons du terroir que sa mère

 

pendant la |

des |

|

|

 

 

dis, minuscule !

on devinalt

flamme, hésitante encore, d’une vie |

grou- |

 

gers, parents et amis apportaient |

| à tour de rôle, cadeaux et souvenirs. |

de | berceau rejoint la

 

|
|
1

son temps a faire éclore un sourire, !tions économiques et
à effacer les larmes et, tout en le fié hélag! A

; voit-on essayer, en grand nombre, | balançant, modifié hélas! Le rôle du berceau

Ils se voient

: entourés de relations, d'amis même,

bien que de connaissance récente.

 

LAURA |.
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"Chics nouvelles robes d’une réalisation facile
Un graphique accompagne le patron et vous explique comment

poraître chic à peu de frais

Publié par

Université Columbia, New-York,

_

J
.
D

BALDT, AM.

Plusieurs années durant, professeur adjoint des Aris domestiques, Collège des Institateurs,

 

 

Style No 2694 — Ravissante conception militaire
taille 15 exige 2 vorges d'un tissu de 38 pouces avec 3-8 verge d'un tissu opposition de 39 pouces pour la
blouse aver 2 verges d'un tissu de 39 pouces pour la jupe.

Style No 2573—Trés nouvelle.

moderne.

‘ Dans les tailles de 14, 16, 18 ans, 36, 38 et 40 pouces de buste. La taille
16 exige 3 1-2 verges d'un tissu de 39 pouces avec 3-8 verge d'un tissu opposition de 39 pouces.

Style No 2718 — Svelte et chic. Dans les tailles de 36, 38, 40, 423, 44, 46, 48 et 50 pouces de buste. La
taille 36 exige 4 verges d'un tissu de 29 pouces.

Style No 3352—Robe tunique ou ligne droite. Dans les tailles de 36, 38, 40, 42, 44, 46 et 50 pouces de
buste. La taille 36 cxige 3 5-8 verges d'un tissu de 39 pouces avec 7-B verges d'un tissu opposé.

Envoyez 20 sous en timbre ou argent ‘argent de préférence) pour le patron. Ecrivez lisiblement votre
miracle des rois mages et des ber- | adresse et le numéro du style. N'oubliez pas de mentionner la taille que vous désirez.

Le livret de modes ne coûte que 15 sous. Le livret et le patron ensemble 35 sous.
Adressez vos commandes au Service des Modes, Journal “Le Droit”, Ottawa. Ontario.

Dans les tailles 11. 13, 15, 17 et 19 ans. La

  
 

tombe; leurs

harmonies lui faciliteront l'entrée
dans le silence et ramenés par leurs

notes, de chers visages souriants
lui masqueront l’inquiétant passa-

mosphère de fêge embellissait la de- | ge.

; , meure, si humole fut-elle. N'avait-|

qualités aimables, bien chauvines, | j} pas été dit, dans les tempstrès vous le bercerez comme autrefois.

mettent tout d’abord a l'aise, font ' anciens: “Laissez venir à moi les

désirer la rencontre de visages ave- petits enfants?”
es

O douces chansons maternelles,

Pour ne plus penser. pour que
l'homme meure.

Comme est né l'enfant.

Le bouleversement des condi-
sociales a

qui n'apporte souvent au foyer

qu'une inquiétude nouvelle: il n'en

est plus le centre et la raison
| avait déjà murmurées, et qui. de d'exister. Que de fois même la né-

C’est ce que nousa un Japo- ,génévations en générations accor-
nais qui avail des lettres. en paro- | daient leur rythme aux souffles et

aux balbutiements des

nés. Ainsi, sans le savoir, ratta-
chait-elle son petit à la terre nour-

Auxsormals vont l'accompagner.

Il ajoutait que dans aucun pays heures de découragement et de

de l’Europe il n’avait trouvé au- doute, ils évoqueront des paysages
tant de rapport entre le caractère | familiers, des visions de tendresse,
de sa nation et le nôtre. Son grand

| désir était de se marier en France
chez

. y 4 emmenant notre compatriote. J’es-
Milk ofMagnesia | Sore qu'il a réussi: il était méde-

cin a l’ambulance japonaise, instal-

un horizon calme et rassurant; ils

seront là toujours, soutenant de
lu, leurs ailes le vol brisé d'un rêve

‘ou d'un amour et l'empéchant de

| chor dans la boue;

1

|

 

 

cessité l'oblige à l'en exiler. La

| mere travaillant, elle aussi rete-
nouveaux-‘nue à l'usine, au magasin ou au

bureau le confie à des mains
étrangères. Ce n'est plus elle qui
sans cesse veillera sur lui, ce n’est
plus son regard que le petit être
verra tout d'abord en s'éveillant: il
sera sevré des bremières et irrem-
placables caresses; et n'ayant pas
été bercé par les ancestrales chan-
sons ne trouvant dans aucun re-
frain, dans aucune strophe, le rap-
pel d’un coin de terre, d’une de-

ils seront là meure, d’une fami i; . mille, il se se
encore et surtout au moment où le coute la vie un orphelin nétra

Séjour à l’hôpital

De plus en plus, les médecins
préfèrent soigner en clinique les
malades dont l’état nécessite des
précautions particulières: conta-
gieux qu’on isole de leur famills,
opérés dont les plaies demandent
une asepsie minutieuse, jeunes
mamans dont la faiblesse momen-
tanée s’accommode mal des sou-
cis du foyer.

Si donc votre séjour à l'hôpital
est décidé, qu’'allez-vous emporter
dans la valise que, d'avance, vous
voulez préparer ?
Comme vêtements.

Elle se réduit à bien peu de
choses. puisque c’est au lit que
vous passerez la plus grande par-
tie de votre temps. Des chemises
de nuit, une cu deux liseuses, des
mouchoirs, une robe de chambr:
et des pantoufles pour vos pre-
Mniers pas hors du lit, c’est tout ce
qu’il vous faut. Les vêtements que
vous porterez en arrivant vous suf-
firont pour le retour. Ne cher-
chez pas de raffinements de cous-
sins, couvre-pieds, ou autres; tous
ces luxes qui peuvent être char-
mants chez vous s’harmonisent mal
avec la seule élégance des hôpi-
taux: la netteté.

 

Pour la toilette.
Même si vous n’êtes pas très co-

quette, vous prendrez beaucoup de
plaisir à votre toilette parce qu'’el-
le vous occupera sans vous fati-
guer. Emportez done tout votre

&

—_——

responsapilité.

Fait de l’heure du repas
l’heure du rafraîchissement

  

miers jours, puisque vous n’en, temps passe: une bonne montre.

pourrez rien faire et que ces mai- { facile à consulter, est pour les heu-
sons ne tiennet pas à en avoir la ‘res d'infortune une compagne agre-

Un enlève même able. ayez soin de vous en munir.
son alliance avant de se faire opé- —_———
rer.
soi.

Une montre.

Aussi est-on heureux de -
voir, à chaque instant, mesurer le LASSEES.

— — —

Autant vaut la laisser chez ‘

pou-

   

 attirail de coquetterie: frictions,
lotions, onglier, pinces à cheveux,
ete. Vous pourrez sans remords :
vous en servir longtemps. :

Distractions.
Dites-vous bien que, pendant |

quelques jours au moins, seule la
vue de quelques objets agréables
(fleurs ou photographies) pourra |
vous distraire sans vous fatiguer. '
Emportez donc un joli vase, pour.
qu’y soient bien disposées les fleurs
qu’on vous offrira, «et quelques-
unes des chères images qu'il est
doux de contempler. Comme lectu-
res, choisissez des livres faciles,
des revues dont les matières va-
riées se prêteront à votre humeur.
Comme ouvrage, ne prenez pas de

couture ni de broderie, les aiguilles
et les ciseaux risqueraient de vous
blesser. Le tricot est un peu fa-
tiguant dans la position allongée; |
le crochet semble, à tout point de|
vue, plus favorable.

Les bijoux. 
Les bijoux, argent et objets pré-

cieux seront bien mieux chez vous
qu’à la clinique, au moins les pre-

Ces mesures simples aiderontla famille à avoir

MOINS de Rhumes etdes Rhumes PLUSCOURTS

  

 

1. Pour aider a développer ia RESISTANCE aux rhumes

Menez une vie normale—évitez les excès. Ayez une nourriture simple
et veillez à la régularité des fonctions naturelles. Buvez de l'eau en
abondance. Prenez chaque jour un peu d'exercice—au grand air de
préférence. Reposez-vous et dormez le plus possible.

2. Pour aider à EVITER nombre de rhumes

GE Au moindre reniflement, éternuement, ou irritation
{ du nez, employez le Vicks Va-tro-nol—quelques
ÿ gouttes simplement dans chaque narine. Le Va-tro-nol

v ÿ a été conçu spécialement pour le nez et la partie
ryvÆmopauet supérieure de la gorge—où la plupart des rhumes
AH | débutent. Employé à temps, le Va-tro-nol aide à

VA-TRO+NOL

  

  éviter nombre de rhumes—et à se débarrasser des
rhumes de cerveau dans leurs phases de début.

3. Pou

 

r aider à mettre plus vite FIN à un rhume
Si le rhume s’est déclaré, ou s’il vous frappe à l'im-

9 proviste, frictionnez-vous la gorge et la poitrine, au
WB, coucher, avec du Vicks VapoRub. Le VapoRub agit

4 EN de deux façons à la fois: (1) par stimulation à travers
wa }a peau, comme un cataplasme ou un emplâtre;

(2) par inhalation de ses vapeurs médicamentées
; pénétrantes, directement dans les voies respiratoires

enflammées. Durantla nuit, cette double action ‘“vapeurs-cataplasme”*
détache les mucosités, calmel'irritation et ride à dissiper la congestion.

    

  

Ces trois mesures forment la base du Système Vicks pour Mieux
Maîtriser les Rhumes—le guide des familles pour diminuer lafréquence
et la durée des rhumes. Mis au point par les chimistes et médecins-
consultants de Vicks, ce système, dicté par le bon sens et d'accord
avec les données médicales, est le résultat des 30 années qu'ils ont
consacrées à l'étude particulière des rhumes. Sa valeur a été démon-
crée par des essais cliniques approfondis, sous la surveillance de
médecins praticiens, ainsi que par des milliers de personnes qui
l'emploient journellement. Chaque paquet de Vicks contient des
instructions détaillées sur la façon de suivre le Système Vicks pour
Maîtriser les Rhumes.

four tout ce qBe VOUS “ver «
; vendre ou À ioncr, serves-vous
ides PETITES ANNONCES

 

LE SYSTEME VICKSpourmieuxMAITRISER LES RHUMES

 

 

Combinaisons
pour Garcons

ies pointu-
res dans le
lot. Tant
qu'il v en
aura, jeudi.

 

Freciman — Deuxième Etage

A
Combinaisons à côtes élasti-

ques pour garçons. Solde de sé-
ries à prix plus élevés. Toutes

39:
TT

 

 

 

1.500 paires de

Bas Golf Tout Laine
pour Garcons

En vente. jeudi, à.
pairespour 91.00

Freiman — Deuxieme Etage

 

Tous sont parfaits. Bas golf tout
laine, dans une excellente variété de
couleurs. Tous avec revers opposition.

 

 

Soldc de

JAMBIÈRES
pour Enfants

Tout un

‘rompt solde. Jambières
dans les teintes: rouge,
marine et blanc.
Pointures 2 a 4
ans. Tant qu'il y
en aura, jeudi .

 

Freiman — Deuxième Etage    | assoriiment de cette an-
née. à un rabais draconien pour un

de Jersey
fauve. brun,

73:  
 

   
 

1 7»

VOICI LE SUPREME DES AUBAINES EN

  

  

rticlespr Hommes e

Vaiant jusqu'à $1.00 Jeudi, la paire

Sous-types de choix des

Freiman — Rez

réputés bas Penman. Tou-

tes des dispositions de cette année. Soie-et-laine et tout

laine. Principalement des bas de 75¢ et $1.00. En ven-

te, jeudi, a la paire

-de-chaussée

 

500 Combinaisons pr Hommes
Combinaisons à côtes élastiques. Qualités

  

Freiman — Rez-de-chaussée

 

qui se vendent ordinairement jusqu'à $1.50.
Un assortiment complet de tailles dans le lot
mais pas en chaque série. Tant qu’il y en au-
ra

    

     
    

    
        

  
      

          
       

  
    
  

    

  

   

t Garçons
2,500 paires de Bas pour Hommes

 

 

 

500

FOULARDS
pour Hommes

39:
Foulards chauds ri

pratiques. Genre ree-
fer, pleine longueur.
Une grande variété de
dispositions au choix
Tant qu'il y en aura.

Freiman — Rayon pour
Hommes — Rez-de-

chaussée

      
    

     
   
  
    

     
    

 

 

 

GANTS
pour Hommes

87-
Cuirs de qualite

de choix. Chaudes
doublures duveteu-
ses. Extra bien
faits Un assorti-
ment complet de
couleurs et pointu-
res au choix.   
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[ESMATELDTS |Mousse
GAGNENT 54 |FTOLES C.F,
A BROCKVILLE. (U1SEFERONT

NATURALISER
|

 

Queen contre Aviateurs et,
LaSalle contre Emerald,|
demain soir, dans la li-

gue de la Cité. Deux Tandis que le Canadaignore
gue de la Cité, Points!

décisif de Coleman hier.

Brockville a conservé son

pointage parfait en tête du

classement du groupe senior de

la cité, hier soir, quand ses hoc-

keyistes ont vaincu les Avia-

teurs d'Ottawa 5-4 à l’Arène de

Brockville. Le clubs canadien-
français, LaSalle, demeure en

deuxième position où il compte se

consolider demain soir à l’Audi-
torium dans sa joute contre

l'Emerald. Ce scra une belle

joute car le clan irlandais est

puissant depuis une quinzaine

de jours.L' Université Queen en-
verra son équipe de Kingston

pour combattre l’Aéronautique

dans la partie au programme de

jeudi soir à Ottawa. Vendredi,
le Rideau envahira Brockville
pour tenter d'infliger la premie-

re défaite de la saison aux Ma-
gédornas.

PARTIE DE MARDI
Les aviateurs ont livré un combat

serré aux meneurs de la ligue hier

solr sur la glace de Magédomas. C'é-
tait la septième victoire consécutive !
du Brockville que dirige Jess Spring.
Il ne restait plus que deux minutes
avant la fin de la joute. Le pointa-
ge était 4-4 quand Coleman déjoua
le gardien St-Denis et enfila le
point décisif. Coleman et Graboski
sont ex-aequo cn tête des comp-
teurs. Chacun compta un point
hier soir. Les nunitions épellèrent

la défaite pour les Aviateurs d'Otta-
wa. Dans la première période, Mc-
Inenly purgeait une punition quand

Kennedy passa à Graboski pour le
premier point de Brockville. Un
autre joueur de défense d'Ottawa

était au pénitencier quand MeDo-
nal et McMahon

pour le 2e point des Brocks, malgré
le beau jeu de Price.

LECOMPTE BRILLANT
A la deuxième manche, St-De-

hig passa de loin à Lecompte qui
en fila la rondelle dans les filets de
Murray portant le score 2-1, Un

coup angulaire de MucDonald prit
St-Denis par surprise et porta le
pointage de Brockville & Trois. Puis
une passe scintillance de Ryan à
McMahon augmenta l'avantage des
Magédomas à trois points. Avec
l'aide de Lecompte, Eric MeInenly
lança de loin pour compter le deux-
ième point d'Ottawa.

BERGIN EN COMPTE DEUX
La troisième période fut fertile en

beau jeu. Devancés 4-2, les Avia-
teurs forcèrent le jeu. Bergin prit
la passe de Jansen et porta le poin-
tage 4-3. Moins de trois minutes
plus tard, 11 égalisait le score. Cole-
man trancha la question de la soirée
cn déjounant ia défense locale pour
compter le point décisif du Magé-
doma, deux minutes avant le sifflet
final.

R.C.A.F. — St-Deris; Bergin et
McInenly; centre, Eric McNeely;
Jansen at Porteous; subst.: Ernie
McNeely, Morrison, Lecompte, Sta-
nyar, Quinn, Lowrey, McLean.
Magedoma — Murray, Sherry et

Price; centre, Nichol: G. Lowery et
Coleman; subst.: Graboski, Sheri-
dan, Kennedy, Ryan, MacDonald,
McMahon,

Arbitres — “Happy” Hooper, Otta-
wa et Bill Miller, Brockville,

RESUME
Première péride

1—Magedoma, Graboski
(Kennedy) ,........... .. 12' 05"

2—Magedoma. McMahon,
‘MacDonald-Ryan) ...... 5'45”
Punitions: Sherry. Ernie. McNee-

oa Stänyar, Dexter, McInenly, 2;
ce.

Deuxième Période
3—R.C.AF, Lecompte ...... 9°08"
Magedoma, McDonald ...... 52"
Magedoma, McMahan
(Ryam) ............... ... 15”

R.C.A.F., Eric McNeely |... 4'00"
Puntions: McIneniy, Eric McNeely

(5 Minutes), Sheridan.
Troisième Période

R.C.A.F.. Bergin, (Jansen) . 615”
R.CAF. Bergin ........ 12°00”
Magedoma, Coleman ....... 400"
Punitions: Eric McNeely, 2.

LE CLASSEMENT
Brockville .... 7 0 0 59 12 1
LaSalle ...... 3 3 2 12 26
Emerald 3 4 1 22 27
Rideau ...... 2 4 2 15 19
RCAF. ..... 2 6 0 16 19
Queens ....... 010 2 4
re

DOUGLAS DISQUALIFIE
Gordon “Sandy” Douglas, qui avecPotier gagna les doubles en canotaux régates nationales de l'été der-hier, ne pourra représenter le Ca-

nada à l'Olympiade. Il est citoyen
des Etatss-Unis. Douglas portait les
couleurs du canoe-club de Ganano-
que.

 

1 FRANC PARLER
DEJACK CONN

En apprenant le renvoi des
quatre étoiles de Halifax sur l'é-
quipe nlympique du Canada.

Jack Conr, gérant des Wolveri-
nes de l'endroit. à déclaré que
r’était une nouvelle tentative de
l'Assoclation canadienne do hoc-
key amateur pour mettre Hali-

fax au rencart. Plus prudent)
James Wry, président de l'as-
sociation de hockey des Mari-
times, a déclaré que la situation
est “malheureuse.” Ernest Moi-
Rnard, président du club athlé-

tique et social des tramways à
Halifax, qui devait contribuer
aux familles de Vince Ferguson
et Chummie Tawlor, a dit que

ces hommes s'attendaient à plus
de générosité do JR part du co-
mité clympique. Ie congêdie -
ment dem quatre anciens Wol-
verines a produit l'effet d'un
coup de foudre par un jour de
soleil dans les cercles sportifs

{es Maritimes.

+

  A + 

‘| Canada. Ignorés par le comi-

|

se combinèrent ‘

S
O
M
0

4

les C.-F., la France les
: mettra en vedette aux

jeux olympiques.

McCANNDUNOMBRE

   

agnen
 

tte et

  

Tm

Ces joueurs ne
pourront représenter

un autre pays

MONTREAL. — Ayant appris
que nos joueurs de hockey cana-
diens-français à Paris cher-
chaient à obtenir leur certificat
de naturalisation française afin
de pouvoir figurer sur l'équipe
française olympique, nous avons
communiqué avec le secrétaire
Arthur Thérien de la Quebec
Amateur Hockey Association qui
nous a répondu que la chose était
impossible.

“Il faudrait que Gagnon et ses |

|
|

|

Nos étoiles de hockey cana- |
| diennes-françaises joueront à ‘
; l'Olympiade d'Hiver, en Alle- |
magne... mais non pour le |

té olympique canadien, les
étoiles demeurées au Canada
devront se contenter de sui-
vre les comptes rendus télé- !

| graphiques tandis que leurs!
compatriotes actuellement à

| Paris se feront valoir pour la :
“constellation olympique de la
‘France. S'il faut en croire
les dernières nouvelles, les.
vedettes canadiennes à Paris,

| entre autres Jules Cholette et
; Jacques Moussette, de Hull, et |
i “Kick” McCann, dJd’Eastview.!
se feront naturaliser citoyens
français pour participer à
l’Olympiade pour le Tricolore.
Le Dr J.-A. Clément, ancien

gérant du Canadien amateur

de Montréal, a fait connaitre
cette anomalie. Il profita de
l’occasion pour demander que
Paul Arcand, “star” du Ver-
dun, soit invité à jouer sur la
défense de l’équipe olympique
du Canada. Selon le docteur,
Moussette, Cholette, Dollard

| Bellehumeur, Paul Gagnon et
| Roger Gaudette, ci-devant du
| canadien, Laurin Laframboi- |
se, du Lafontaine, Francois

Cadorette, du Saint-François-

Xavier, et Kick McCann de-
viendront citoyens de la
France pour la représenter
aux joutes olympiques de hoc-

key

 

 
HALIFAX EN FURIE ;

Tandis que les amateurs de:
hockey de Halifax, N.-B., sont !
indignés de la décision du co- |
mité olympique canadien, qui |
a congédié les quatre mem- |
bres de l’équipe venant de ;
leur ville, les Olympiques ont
été vaineus 4-3 hier soir a To-

ronto par les Dukes. Mais le
club sera renforci par l’ali- |
gnement de “Pud” Kitchen,

joueur de défense des Toronto
Dukes, Hugh Farquharson,|
centre du Victoria de Mont-
réal, et “Dinty” Moore, gar-:
dien des Port Colborne Sailors.

Il ne restait hier soir qu’une |

seule vacance à combler à la |
suite du renvoi des quatre |
Wolverines. On rapportait

que Bili Haggarty, avec Port!

Arthur l'an dernier mais
maintenant à l'oeuvre en An-

gleterre, jouera pour le Cana- '
da. ;
Les quatre joueurs congé-;

diés ne cachent pas leur indi-

gnation. En route pour Hali-

fax, hier soir, ils ont fait des

déclarations aux journalistes

de Montréal. Ce sont Sylves-

ter “Daddy” Bubar, de New-

Glasgow. N.-E.; Vince Fer-!

guson, “Chummie” Lawlor et

Ernie Mosher, tous le Halifax.

Tous nient avoir demandé de

ll'argent. Il ne s'agissait que

de contribuer aux besoins de

leurs familles respectives du-

rant leur absence outre-mer. !

BIOGRAPHIES

PORT ARTHUR — (PC... —- Lt
club olympique canadien. formé de|

joueurs qui représentent trois gran-

des villes du Canada, enverra aux|

c lvmniques de Berlin. i

phir permentée. pilotée par Al- |

bert Pudas. Sept joueurs sont dui

Port Arthur, quatre des Wolverines|

d'Halifax ettrois du Royal de Mont- |

réal. Voici une courte biographie de,
chaque joueur: !
DEACON. ARNOLD, ailier gauche.

Agé de 25 ans, pèse 150 livres. Cet
ailier gauche peut figurer avec
avantage dans toutes les positions.
I est aussi capable sur la droite que
sur la gauche. Son revers est le
plus superbe de tous les joueurs de
l'Ouest.
FRIDAY, NORMAN.capitaine et

joueur de défense: Agé de 28 ans.
Fèse 155 livres. Il était le vétéran
du Port Arthur. l'hiver dernier. Il
manie le bâton comme pas un et ex-
celle gpand son club est à court de

joueurs.
MILTON, RAY, défense Agé de

22 ans. pése 165 livres. Petit mais
trapu, Milton se sert de sa pésan-
teur avec efficacité. Ses longues

courses sont les plus dangereuses.

Il fut un brillant boxeur amateur.
Ragnant les championnats mi-moy-
ens pendant plusieurs années. Le

hockey est son lotsir. .
MURRAY. HERMAN. défense:

Agé de 25 ans, pèse 180 livres. Né à
Montréal. Il gradua chez les sé-
niors du Victoria junior. Il se joi-

gnit au Royal, il y a trois ans et fut
un joueur de défense régulier de-
buis. Îl est aussi une vedette du
football, s'aliguant pour le M.A.A.
A. dans le Big Four. Ii lance de la
gauche -t applique de puissants
coups d'épaules.
NASH, ARTHUR “Jackies”, buts:

Agé de 20 ans, pèse 130 livres: C'est

 

t

  

compagnons soient déjà natura-
lisés français pour faire partie

de l'équipe et comme il faut au
moins trois ans pour obtenir un
certificat du genre, il est donc
plus que douteux que nos joueurs
puissent figurer sur l'équipe
française.”  

a

RED WINGS ONT
BATIU RANGERS

DETROIT CONSERVE L'AVANTA-

  

 
GE DANS LA SECTION AME-
RICAINE PAR SA VICTOIRE
DE 2? A 1.

de Détroit ont consolidé leur posi-
tion en tête de la section des Etats-
Unis de la ligue Nationale, hier
soir, en maîtrisant 2-1 leurs plus
redoutables concurrents les Rangers
de New-York en présence de 10.000
amateurs.

Détroit avec des avants plus ra-
pides et une défense plus solide que
New-York prit les devants au mi-
lieu de la première période quand
Pete Kelly compta sur une passe

de Doug. Young, Herbie Lewis aug-
menta la marge au début de la deu-
xième session quand son lancer d’un
angle difficile donna sur le patin
de Bill Cock.
Ching Johnson, le gros joueur de

défense du Ranger, purgeait une

sentence quand Détroit compta son
deuxième point. Mais ce fut lui qui
sauva les Chemises Bleues d'un
blanchissage en enregistrant la pas-
se de Glen Brydson au milieu de la
deuxième période, alors que Dé-
troit était privé des services de
Kelly, qui avait été puni.
Durant les dernières vingt mi-

nutes Détroit se fit valoir sur la dé-
fense. Rangers lançaient quatre et
cing hommes dans des assauts sté-
riles.

Les alignements:
RANGERS: Kerr. but: Ayres, Sei-

bert, défenses; Boucher, centre: Bill
Cook, Bun Cook, ailes; subst.: Dil-
lon, Murdock, Patrick, Keeling,
Brydson, Connolly, Heller, Johnson.
DETROIT: N. Smith, but: Young

et McDonald, défenses; Barry, cen-
tre; Aurie, Lewis, ailes: subst.
Howe, W. Kilrea, Sorrell, Hec. Kil-
rea, Pettinger, Kelly. Gocdfellow,
Bowman,

Arbitres: Stewart et Cleghom.
Sommaire:

Première Péricde
Détroit, Kelly (Young) ...... 10°29”
Punitions: Johnson, Young.

Deuxiéme Péricde
Détroit, Lewis (Auries 340"
Rangers, Johnson (Brydson; 11°29”

Punitions: Johnson, Howe, Kelly.
Connolly.

Troisième Période
Pas de point.
Punition: Hec. Kilrea.

CEDULE DE LA
LIGUE JUNIOR
DUS. LAURENT

Janvier.
8—Prescott à Cardinal.
9—TIroquois à Morrisburg.
10—Spencerville à Kemptville.
13—Kemptville a4 Spencerville.

Morrisburg 2 Cardinal.
!6—Cardinal 4 Morrisburg.

Prescott à Kemptville.

Iroquois & Spencerville.
20—Spencerville 4 Morrisburg.
21—Prescotl a Iroquois.

Kemptville 4 Cardinal.
23—Cardinal à Spencerville.

Iroquois a Prescott,
24—Morrisbure à Kemptville.
21—Spenville à Prescott.

Cardinal à Kemptrille.

38&—Morrisburg à Iroquois.
30—Prescott à Spencerville.

Kemptville à Morrisbure.
Iroquois à Cardinal.

Février—

3—Morrisburg à Prescott.
Kemptville à Iroquois
Spencerville à Cardinal.
—

 

sa deuxième saison chez les séniors.
Il fit ses débuts au mois de janvier
dernier.

NEVILLE. DAVE, ailier droit: Agé
de 30 ans. pése 160 livres. Né a Ha-
milton, Ont. Joua pour les Tigers
d'Hamilton puis s'aligna pour le
Roval, il v a cinq ans. Un des meil-
leurs compteurs des foueurs seniors
montréalais.

ST-GERMAIN. RALPH. centre et
aile gauche: Agé de 30 ans. pèse 165
livres. Né à Ottawa. Débuta pour
le Rideau dans la Capitale puis s'a-
ligna pour le McG:ll en 1925, comme
capitaine. Lorsqui) gradua a 1'Uni-
versité. il joignit les Royals. Pos-
sède un superbe lancer et compte
des points à volonté.
SAXBERG. GUS, aile gauche:

Agé de 25 ans, pèse 150 livres. Lé-
cer, rapide et beau manieur. Sax-
berg est trés utile.

SINCLAIR. ALEX. centre: Agé de
24 ans, pèse 135 livres. L'un des
meilleurs jcueurs amateurs du Ca-
nada. l'hiver dernier. Il est rapide
et très habile. C'est un pillier sur
toute équipe.

AvedEEN, pie, allier droit:
e ans, e 152 liv ébitte avec le Port Artour àl'âgede

18 ans et fut toujours un bon comp-
teur. M est le plus rapide pati.
near du club olympique.

 

Cholette

 

leur sept

  

La course organisée par les
Alpins suscite l’intérêt de
lous les sportsmen locaux,

Départ et fin du marathon de raquettes aux salles

1ème
joueront à

LE “DIX MILLES”ENRAQUETTE A LIEU

du B. & B. Hull. —

a René Tessier.

Les organisateurs de la course de
douze milles, en raquettes, qui aura
lleu samedi le 11 janvier, sous les
auspices du club de raquetteurs “Les
Alpins”, annoncent que l'organisa-
tion de la course est presque termi-
née, et qu'ils attendent tous les cou-
reurs amateurs de la région à y par-
ticiper.

Cette épreuve promet d'étre tres
contestée. En effet, car René Tes-
sier qui a gagné les marathons du
club depuis deux ans, ne désire au-
cunement, céder le pas aux autres.

Mais Hector, Charbonneau, cou-
reur non moins brillant, nous assu-
re pour sa part qu'il aura la palme.
Ed. Lalonde quant 3 lui, il nous ré-
serve des surprises. Tous ces jeu-
nes gens porteront les couleurs des
“Alpins”.
Mais attention les amis, le Cen-

drillon a enregistrer son équipe. Et

ils se promettent de donner du fil
à retordre aux autres. Car lorsque,
Cyr, Séguin ou Hamel sont dans la

course, l’on peut s'attendre à avoir
de l'action.
Presque tous les clubs de raquet-

tes de la région nous ont promis  
Millar d'Ottawa ex-aequo

  
Ryan, Brockville ..... . 3
Lalonde, Emeralds .... 3;
Coulter, La Salle ..... . à
Mulvagh, Rideau . . . 3:
Guzzo. La Salle
Aub, Bergin, RCAP...
Daley, Emeralds Laicie. La Salle .
M. Riopelie, Rideau . . .

Lalonde et autres veulent enlever les honneurs

  

Tableaux des compteurs
dans ces trois lignes

groupe senior de Montréal; Thompson et Cona-

3:
3!

3|
32

Hector Charbonneau, Ed.

d'envoyer des représentants. Cette
course sera pour ainsi dire un en-
trainement, pour les courses de la
convention, puisque la plupart des
coureurs qui y prendront part cou-
rent aussi dans les courses pour le
championnat du monde, lors du con -

grès des raquetteurs à Québec vers
la fin du mois.

Nous dennons maintenant, pour
le bénéfice des participants, tous les
détails de la course.

C’est le 11 janvier 1936, à 2 h. 30
précises. Les coureurs désirant tou-
tefois se rendrent a la salle B. et B.
rue Laurier, Hull, (lieu du départ)
à à 1 h. 30 p.m. afin de recevoir les
dernières instructions, La course se
terminera également au B. et B.
Les prix seront distribués aux vain-
queurs, le soir même, à une soirée |
à l'hôtel Windsor.
Nous invitons cordialement, le pu-

blic et surtout les amateurs de sport,
à venir y applaudir, ces vaillants
athlètes quil ne ménagent ni leur
temps. ni leur énergie pour contri-
buer à faire reussir dans la région
ou ailleurs notre beau sport natlo-
nal, canadien-français.

avec trois autres dans le

    

victoire consécutive

   

l’Olympiade

——

SAMEDI .

 

d’hiver
à HULL
   

  

 

{LORRAIN JOUE |
A PROVIDENCE

Rod Lorrain, ancien Sénateur
d'Ottawa, a été envoyé aux “R.I.
Reds” de Providence, Rhode Is-
land, par le Canadien, afin d'ac-
quérir plus d'expérience profes-
sionnelle. Il débutera ce soir con-
tre New-Haven dans la ligue Ca-
nado-américaine. Canadien a re-
tenu Billy Boucher comme éclai-
reur, Sartot Desnoyers rempla-
cera Boucher comme gérant-en-
traineur du Canadien qui joue ce
soir contre Victoria à Montréal.
Jean-Louis Bourcier restera avec
Canadiens pour le moment. Soit
Jean-Louis, son frère Conrad ou
Paul Drouin portera l’uniforme
tricolore dans les prochiness
 joutes.   o
 

ob

BRUIN BLANCHIT
CHICAGO MARDI

EDDIE SHORE CONTRIBUE AUX
DEUX POINTS DE BOSTON
CONTRE LES EPERVIERS HIER
SOIR.

 

emcar

BOSTON, 8.—Jouant quatre con-
tre trois, les Bruins de Boston ont

compté deux fois en quatorze secon-
des hier soir en présence de 13.000
fervents au Jardin de Boston pour
remporter une victoire de 2-0 sur
les Eperviers de Chicago.

La partie fut décidée dans la
deuxième période quand les arbitres

Mike Rodden et Billy Ball mirent
le règlement d'intervention en plei-

ne vigueur. Un Bruin fut mis à la
porte, suivi de près par deux Eper-
viers, Affamés de victoire, les gars
de Boston profitèrent de l'ouverture
qu'ils avaient mis une bonne demt-

   

 

 

 

 

 

soir. à la patinoire Bingham. Buck
Slevert, trois. J. Preston. Gene Lé-
onard et P. Tudin. un point chacun.
furent les compteurs des Canadiens.
B. Kene compta pour les vaincus.
Dans l'autre partie ls Feuille d'E-

rable battit NewEdinburgh 5-4 dans
la Côte de Sable. Shore brilla pour

 
Temps. 1.41. Ont auss! couru:

Oogartown. Neds Affinity, Be
Byrdrye. Almarine.
Septième course, bourse de 8600. 4 ans

et plus, 1 1-16 mille-—!er, Buster Boy.
i12, (M Garner), $0.80, $5.00, £3.60, 2e,
Salut d'Amour, 107, (M. Greer), $8.50,
$4.20; le, Mathias, 107. (I. Hanford),
$3.40. Tenps. 1.45 2-5. Cmt aussi cou-
ru: Hurray. Banderiog. BeKe Fille, Ca-

Quiet, les v ainqueurs.

Heures

10 janvier 1936

7.30—Beauregard vs Lemieux,
Chénler vs Barnaby.
Chartrand vs Forget.

9.30—Boivin vs Dubé.
Mondoux vs Houle.
Dostaler vs Marcil.

17 janvier
7.30—Dostaler vs Forget.

Marcil vs Mondoux.
Boivin vs Houle.

9.30—Lemieux vs Chartrand-
Barnaby vs Beauregard.

Chénier vs Dubé.
24 janvier

7.30—Dubé vs Houle.
Barnaby vs Lemieux.

Charrand vs Dosaler.
9.30—Mondoux vs Boivin.

Beauregard vs Chénier.
Marcil vs Forget.

31 janvier
7.30—Dubé vs Beauregard.

Mondoux vs Chartrand.
Lemieux vs Chénier,

9.30-—Forget vs Barnaby.
Marcil vs Boivin.

Dostaler vs Houle.
7 février

7.30—Marcil vs Houle.
Dostaler vs Mondoux.
Chénier vs Boivin.

9.30—Beauregard vs Chartrand.
Lemieux vs Forget.
Barnaby vs Dubé.

14 février
7.30—Dubé vs Chartrand.

Lemieux vs Dostaler.
Houle vs Beauregard.

LES COURSESÀ
SANTA ANITA

Premiére course, bourse de $300, pou-
liche de 2 ans, trois furlongs (chemin
droit) —ler, (ci; Proud Santa, 118, (C.
Kurtsinger), $12.40, $6.20, $3.20; 2e.
Speed Home, 118, (G. Burns), 3
$3.60; 3e, Golden Ivy, 113, (H. RIi-
chards), $2.80. Temps. .34 3-5. Ont
aussl oouru: (a) Sky K!ng, Some De-
vil, (b) Bonnew, (a) Sky Wind, Red
Tree, Bon Boots, (c) Proud Indian, Lu-
ton, Altobank. (b) El Porta!. a-—Champ
Gillespie et entrée Irrigation Company.
b—Entrée Alfred Meyers et E. W. Cra-
gin. c—Entrée J. A. et Dalsy Parsons.
Deuxiéme course, bourse de $1,000,

3 ans, six furlongs.—ler. Everv Effort,
113, (E. Stalling), $17.80, $7.20, $5.00;
2e, Stolen Color. 109. (C. Stevenson),
$3.40, $2.80; 3e, Openin( Night, 104, (B.
James), $4.00. Temps, 1.11 4-5. Ont
aussi couru: Interest, Young Conard,
Lei's Pretend, Tomlin, Binocular, Wal-
ter Morton, Volsieet, Top Spin, Bawtry.
Troisième course, bourme de 81.000,

4 ans et plus, 1 1-18 mille—ler, Pee-
deeque, 118. (L. Haas), $20.80, 87.00,
85,20; 2e, Yonkel, 110, (M. Peters). $3.60,
$4.20; 3e. Mrs. Let. 100. (M. Wilber),
$4.80. Temps, 1.46 2-5. Ont aussi cou-
ru: Migosh, Lovito, Panic Blues, Justa
Hymn. Brother Lou.
Quatrième course, bourse de $1,000,

allouées, Grade D,4 ans et plus, 6 furlongs.
—Jler, (a) Burt Reld, 111, (P. Jones), #3.00,
$5.20, $3.00; 2e,

 

(a) Euralus, 113, (L.
| Hens), $5.20, $3.00; 3c, Chatter Queen,
111, (G. Burns), $5.40. Temps. 1.11 3-5.
Ont auss{ couru: Beverly Hills, Distri-
bute, Vermont Rose. Sun Arena, Lolo-
ma. a—Entrée T. C. Worden.
Cinquième course, bourse de $1,000, al-

louée, pouliches de 3 ans. 7 furlongs.—ler,
Spur Flower, 110, (R. Jones), $0.20, 35.00,
$4.20; 2c. Happy Bolivar, 115 (Kurt-
singer), 816.40. 3840: 3e, Hand Made,
115, (A. Robertson), $4.00. Temps, 1.25.
Ont aussi couru: Answer True, Bir
Maxim. Sevan Star. Teddy Haslam, Al-
ways Blue, Pour Moi, Bright Prince,
Jimmy Cabaniss. Attauquechee.
Sixième course. le Sobaba, bourse de

$1.00, alloués, 4 ans et plus, 6 furlongs.
—ler, Scotch Bun, 106, (I, Knapp).
914.60. $4.20, 83.60: 2e, Special Agent, 111,
(M  Corona), $3.00, $280; 3e, Humo-
rous, 110, (C. Schultz), $4.60. Temps,
1.11 1-5. Ont aussl couru: Crout au
Pot, Galierne, Cuyamaca, Falthful Maud,
Evalyn Loulse.
Septième course, bourse de $1,200,

Grade B. allouée, 4 ans et plus, un
mille—ler, Crete. 112, (C. Stevenson).
$6.20. $3.80, $2.80; Ze, War Letter, 108,
(M, Wilbert), $7.40, $3.60; 3e, Kent, 106,
(B. James), $3.20. Temps, 1368 1-5.
Ont aussi couru: Velociter, Little Dog-
gle, Mama's Choice.
Huitième course, bourse de $1.000. 4

ans et plus. 1 1-16 mijle—1ler, Noahs
Pride, 110. (C. Stevenson), $6.00, $4.00,
83.40: 2e. Volbrace, 107, (P. McCormick),
$10.80. $7.06: 3c. Sea Eagle, 110, (M.
Morlsn). 85.80. Temps. 145, Ont aussi
couru: Squeezer, Uncle Less. Church
Call, Seguro

—_———e me.

LE VARSITY GAGNE

L'équipe de hockey de l'Université
de Toronto a vaincu celle du club
St-Nicolas. de New-York, 12-2. hier
soir dans une joutr d’exhibition au
Playland Rink. & New-York. Vali-
quette compta deux fois pour Var-
sity.

CEDULE DE LA LIGUE DEQUILLES
CANADIEN

 

9.30—Barnaby vs Boivin.
Forget vs Mondoux,
Chénier vs Marcil.

Heures

21 février
7.30—Lemieux vs Marcil.

Dubé vs Dostaler.
Forget vs Beauregard.

8.30--Mondoux vs Chénier.
Houle vs Barnaby.
Boivin vs Chartrand.

28 février
7.30—Dostaler vs Chénier.

Chartrand vs Barnaby
Boivin vs Beauregard.

8.30—Mondoux vs Lemie'x.
Marcil vs Dubé.
Forget vs Houle.

6 mars
7.30-—Forget vs Boivin.

Houle vs Lemieux.
Dubé vs Mondoux.

9.30—Ohénier vs Chartrand.
Barnaby vs Dostaler.
Beauregard vs Marcil.

13 mars
7.30—Beauregurd vs Dostaler.

Mondoux vs Barnaby.
Boivin vs Lemieux,

9.30—Houle va Chénier.
Dubé vs Forget.
Chartrand vs Marcil.

20 mars
7.30—Forget vs Chénier.

Chartrand vs Houle.
Barnaby vs Marcil.

9.30—Lemieux vs Dubé.
Dostaler vs Boivin.
Beauregard vs Mondoux.

Le statisticien: Lucien-C. Marcil,

LES “DUKES”
BATTENTLES
OLYMPIQUES

LES VAINCUS COMPTENT TROIS
FOIS DANS LA TROISIEME
PERIODE ET OBLIGENT DU-
KES A ALLER EN PERIODE
SUPPLEMENTAIRE.

 

  

TORONTO. 8—L'équipe qui re-
présentera le Canada à l'Olympiade,
privée des quatre étoiles des Mari-
times, ne la cédé aux Toronto
Dukes 4-3 qu'après un Jeu enlevant
dans ses dé-buts-exhibition dans
l'Est, ici hier soir. La joute de hoc-
key fut particulièrement intéressan-
te dans la troisième manche quand
Port-Arthur compta trois fois et an-
nula le pointage. Church bâcla les
affaires pour Toronto 7.17 minutes
après le début de la période sup-
plémentaire. Il y avait 4.000 spec-
tateurs,

Les alignements
Port Arthur—But. ash; défenses,

Friday, Murray: centre. St-Ger-
main: ailes, eville, Deacon; subs,

Sinclair, Milton, Saxberg. Thomson,
Toronto — But, Boldie; défense.

Church. Lambert; centre, Olivier;
ailes, Grant. O’Brien: subs. Large,
Pepham. Robinson Peer, Duncan- son, Boyle.

Officiels Bert McCaffery, Ross
Paul.

; Sommaire:
! Première Fériode

Pas de point.

| Punitions: Mepham. Church
i Deuxième ériodPe
Toronto, Large

| (O'Brien. Oliver . 1002
i Toronto, O'Brien (Peer) . . 14.52
; Toronto, Robinson YO'Brien), 15.08
'  Punitions: Church, Sexberg, Gran

i Pupitions: Church, Saxberg, Grant,
(lair. Murray, Boyle.

j Troisième Période
| Port Arthur, Neville (Saxberg> 6.i7
Port Arthur, Sinclair . 16.14
Port Arthur, Deacon (Friday) 16.34

i Punitions: Mepham, Church, Sine
| clair, Large, Oliver. Murray.

Surtemps

Toronto, Church 7.11
| Punitions: Aucune.
| RES

'Les patineurs
| olvmpiques

; Florence Hurd. patincuse en vie
tesse. représentera le Canada à l'os
lympiade d'hiver, mande-t-on de
Montréal.

| Montgomery Wilson et sa socur
| Mme Constance, de Toronto, repré-
;senteront le Canada dans le patie

inage de fantaisie. Ils s'embarqueront
de New-York.

 

 
 

Cette année, passez vos vacances

ique.
tennis et au
coins admirables.

aux hôtels.

à Victoria de 17 au 22 fev. 1936. 

cher, meneurs de la Nationale; Graboski et Heure à chercher.
d'Ott Marty Burke, Art Coulter de Chi-

Kennedy, groupé tawa. cago et “Red” Beattie étaient au
— pénitencier quand les Bruins assié-
P. A. Tot., Morrison. R.C.AF. 1 1 2j Eeaient la citadeile de Chicago, avec

MILLAR, Ottawa 7 13 20| Legris, La Salle ..... .. 1 1  2|duatre hommes. Eddie Shore passa
G. Brown. Verdun ..…. 14 6 20| Warrington, Emeralds .. 2 0 2/à Bill Cowley et & Cooney Weiland
Farmer, Vics .......... 14 6 20} Anton, Rideau ........ 2 0 2jpour les deux seuls points de la
Farquharson, Vics ..... 14 6 20] Hitsman, RCAF. ..... 0 2 2j joute.
Ethier, Verdun sees 7 9 16] Yanick, La Salle .-.... 1 0 | Chicago essaya souvent mais en
Leblanc, Royals --..... 9 5 14] Eric McNeely, RCAF... 1 0 1|Vvain 4 compter. Leur seul joueur
K. Murray, Vics ........ 5 8 13| Wing, Queens ......... 1 0 1 dangereux fut Paul Thompson, le
Kelly, Royals ........ … 6 5 1ljStollery. Queens ....…. 1 0  1|rapide frère du gardien de Boston,
O'Connor. Royals 4 6 10) Ritchie, Rideau ...... 1 0 1j qui menait les compteurs de la ligue
M. Martel, Vies ........ 4 5 9|Behan. La Salle ...... 1 0  1}avant le début de la partie. Il lan-
Burnie, Canadiens ..... 3 5 8) Cummings, Rideau ... 1 0  1|ça dangereusement à trois reprises
Latraverse, Canadiens . 3 5 8/Jansen, RCAF. ..….-. 1 0 1|dun angle mais sans succès sur son
Malenfant, Canadiens . 6 2 8) Armishaw. La Saile …..…. 0 1 1| frère Don McFadyen et Beattie
DEVINE, Ottawa ...... 3 5 8 McInenly, RCAF. .... 0 1  l|en vinrent aux poings dans la troi- |
Arcand. Verdun ....... 2 6 8 LIGUE NATIONALE sième période et essuyèrent des ma-
Belisle, Lafontaine 4 3 7. Section Canadienne Jeures.
Jotkus. Royals ......... 3 4 7 P. A. T. P. La victoire d'hier soir était la pre-
Donnelly. Royals ..... » 4 3 T7| Conacher, Tor. ........ 10 7 17 30

|

miére de Boston sur Chicago durant
Houde, Canadiens ..... 4 3 7|Boll, Tor. .............. 10 6 16 4 la saison. Elle le pisce à un de mi-Pilon, Canadiens ....... 4 3 T|Schriner. Amms. ...... 9 716 9 point en arrière d2 Chicago dans le
SHIELDS, Ottawa ..... 4 3 7) Thoms. Tor. --....couues 7 916 4) classement de la section américaine.
McCcnnell, McGill 5 2 T|H. Jackson, Tor. ..…. 8 7i5 8 Chicago est en troisième position.
Crutchfield, McGill 5 2 7i Northcott, Mtl. ........ 7 71420 i
Armand, Royals ....... 4 2 6|Oliver, Amns. ......... 6 713 8 Les alignements
Fidcock, McGill ........ 2 4 6] Metz, Tor. .............. 9 211 8 Boston—But, Thompson; défenses,
Belliveau, Lafontaine .. 3 3 6] Goldsworthy, Cdn, . 8 311 4) Jenkins, Shore; centre. Kaminsky;
Crlando, Canadiens 1 4 5|Cotton, Amns, .......... 6 5 11 19] ailes, Runge, Sands; subs. Weiland
Doyle, Vics ............. 4 1 5{8mith. Mtl. ............ 5 6 11 43] Beattie, Clapper. Siebert, Graham,
Wilson, Lafontaine 1 4 5'Robinson, Mtl. ......... 4 7 11 13| O'Neil, Duguid. Cowley.
MacNeil, Victorias ..... 1 «€ 5|Stewart, Amns. ........ 2 91112 Chicago—But, Karakas; défenses,
Desroches. Verdun 2 3 3|Wiseman, Amns. ...... 5 510 9| Burke, Levinsky; centre, Morenz:
Goupille, Lafontaine 3 2 5 Primeau, Tor. -......... 3 710 9) ailes, Gottselig. March: subs… P.
OLSEN, Ottawa ........ 4 1 §5|Chapman, Amns. ...... 3 710 4: Thompson, Romnes, McFadyen.
Demers. Lafontaine .... 4 1 5/MeGill. Cdns. .......... 6 3 913 Wiebe. Coulter. Trude!l, Cook, La-:Duff. McGill .... 4 1 slJoliat, Cdns, 6 3 9 4 rochelle.
F, Rangers, Canadiens 2 2 4!Ward Mtl .. .......... 3 6 919 Officiels: Mike Rodden et Biil
Fortin, Lafontaine ..... 3 1 4;Haynes, Cdns. .......... 1 8 9 6 Bell.
Blanchard, Canadiens . 2 2 4'Kelly, Tor. ............ 5 3 810) Sommaire:
H. Neville, Victorias 2 2 4 SECTIONS AMERICAINE Première Période
Boudreau, Canadiens 1 3 4: : P. A. T. P. Pas de point.
Macquisten. Royals 3 1 4/Thompson. Chi. ........ 10 8 18 11 Punition: O'Neil
Lee, Lafontaine ........ 2 2  4\Dillon, Rangers, ....… 9 718 4 Deuxième Période
McCaig. Lafontaine 3 1 4'Lewis, Det. .... ......... 6 91411} Boston, Cowley (Shore) 14.45Tracey, Lafontaine .... 3 1 4 Boucher. Ran. .......... 411 5 0) Boston. Weiland (Shore) "1439
Tracey, Verdun ..... vee 3 1 4|Barry, Det. ..... vasuees 8 614 8 Puniti , i); ; iitions: Burke (2), Clapper,Crosby, McGill ..... ov 3 1 4! Aurie Det ...oocoooon 8 614 8igore, Gottselig, Beattie. CoulterTapin, Canadiens ..... 2 2 4 'Ramnes, Chi. ........... 5 814 0, Snore CE ed :Hills, Viciorias cee 2 2 4 Welland, Bost. ......... 5914 8 Pas de vont ode
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‘ LA CARRIERE
“  MOUVEMENTEE |

DE JEAN PUSIE |
Un autre athlete de la Ligue de

Hockey Nationale dont la versatilité
ne le cède en rien à celle des étotles
qui lon précédé. et qui excellait
à d'autre sports en plus du hockey,
est Jean Pusie, défense gauche des
Canadiens de Montréal, l'une des
nombreuses additions faites cette
année à l'équipe.

Pusie a été un joueur de baseball.
Un lutteur et un boxeur profession -
nel, mais c'est le hockey qui est sa
snécialité et il détient une couple
de records de pointage assez extra-
ordinaires. Choisi pour la défense
peur le club Vancouver de la Ligue
de l'Ouest du Canada en 1932-33.
Pusie a compté 30 buts et a obtenu
22 assistances, un total de 52 points
qui lui a valu In tête des compteurs
de la Ligue — probablement la pre-
mière fois dans les annales qu'un

joueur de défense dominalt les
compteurs dans n’importe quelle
ligue de hockey. Comme la saison
de la Ligue ne comprenait que 30
matchs. Pusie & eu une moyenne
exacte de un but par match. quel-
que chose qui mérite gertainement
d'être mentionné.

L'an dernier, jouant pour les
Cubs de Boston de la Ligue Cana-
dienne-Américaine, Pusie a eu 14
buts et 13 assistances, ce qui la
tenu assez prêt de la tête des comp-
teurs de cette ligue.

PUSIE EST UN ACTEUR
Pusie n'est pag seulement un bon

athlète, mais c'est encore un acteur
de luxe. Dans la Ligue Canadienne-
Américaine l'an dernier, c'est inva-
riablement lui qui était choisi pour
les lancers de punitions accordées
à son équipe. Un soir, alors qu'il
était sur le point de lancer. Pusle
étonna tout le monde en patinant
d'abord jusqu'au gardien adversaire
et en lui donnant la main comme
pour sympathiser avec lui. Et ce qui
est plus, son lancer quelques se-

 

condes plus tard entrait dans le
filet.
Pusie possède aujourd'hui l'un

des lancers les plus redoutables
dans la N.H.L. Quand il part à tou-
te allure et qu'il lance son coup de
toute la force de ses 200 livres, le
résultat est imposant. Un soir ré-
cemment, le bombardier canadien
lança de sa propre ligne bleue un
coup si dur qu'il brisa le bâton du
gardien ennemi. Souvent ses coups
sont si puissants qu'après les avoir
arrêtés les gardiens sont jetés à la
renverse.
Pour faire de la boxe l'été dernier,

Pusie pesait 196 livres, nu. Vêtu
pour le hockey il dépasse considéra-
blement 200 livres. Larges d’épaules,
armé de bras puissants et d'une
paire de pambes d'acier, le gros
canadien-français, dont le père est
un détective de Montréal, s'améliore
fortement à la défense des secteurs
qu'il patrouille pour les Canadiens,
Il lance de gauche.

Pusle, un acteur d'abord, a eu
des expériences extraordinaires au
hockey. Quand il jouait pour Clem
Loughlin à London dans la Ligue
Internationale, où les Canadiens
l'avaient d'abord envoyé, 1! suggéra
à Loughlin que quand l'équipe irait
à Buffalo, il lui soit permis de don-
ner un spectacle pour raviver l'inté-
rêt là-bas. Clem consentit. mais à
condition qu’il ne récolte pas une
vingtaine de minutes de punition.

SENSATION A BUFFALO
Durant la première période, un

avant de Buffalo descendait avec
la rondelle; Pusie se jeta à sa ren-
contre, rebondit comme si c'était lui
qui avait été frappé et tomba tête
première sur la glace. Relevé immé-
diatement, son bâton sur l'épaule
comme si c'était un fusil, en pous-
sant un cri Ce toute la force de ses
poumons, “Tu oses jeter Pusie à ter-
re, attends donc un instant” et à
toute allure il ce mit à la poursuite
de l'adversaire. Quand il le rejoint
dans un coin, il jeta son bâton à
terre et se mit à donner des coups
de poing qui semblaient bien efflca-
ces, mais qui n'attrapaient pas son
homme. Malheureusement Buffalo
n'était pas au courant. Un des bi-
sons se porta au secours de son co-
pain, enleva son gant. attrapa Pusie |
sur le nez et l'expédia à terre. Pusie
se mit alors réellement en colère
et en un rien de temps 400 amateurs
étaient sur la glace dans une ba-
Sarre qui restera classique au hoc-
ey.
L'ordre venait d'être restaurée,

Pusie et son adversaire étaient au
pénitencier, quand, une fois de
plus. Pusie enleva son gant. alla
chercher son adversaire par le cou
8t lui servit cette fois-cl un direst
qui lut était bien sérieux. Encore
une fols la querelle éclata et la soi-
rée ne put se terminer que quand
on eut conduit Pusie bien en sûreté
dans les quartiers du Club. Mais il
avait atteint son but. Le lendemain
on parlait de lui eL le hockev à Buf-
falo apportait un nouvel intérét aux
amateurs de l'endroit.

Mont Laurier

défait Maniwaki

MONT-LAURIER, Que. 8 — Une
foute de hockey très intéressante et
mouvementée fut disputée lundi en-
tre le tricolore de Mont-Laurier et
le club de Maniwakt.
Mont Laurier gagna par le poin-

tage de 4 à 2. Trois points pour
Mont Laurier furent comptés par
Anselme Homas. ct le quatrième fut

compté par Alcide Thomas. Pour
Maniwaki, Jos Patry, enrégistra le
premier point. suivi de Donald Britt
qui comptait le 2ème point sur une
paste de Paul Vaillancourt.

LES ALIGNEMENTS:
MONT-LAURIER — Pagqustte, R.

Sabourin. P. Sabourin, P. Campbell,

 

Matte. Thomas. Laurin. Martin,
Groulx. Brissette, Forget et Al
Thomas.
MANIWAKI — Dumnouchel. La-

croix, Mayrand, Vaillancourt, Patry.
Daou st, D, Britt, Grondin. Lawlis
ct Sabourin.

DEUX BONNESATTRACTIONS
D'après des statistiques qui

Viennent d'être publiées, les deux
plus grandes attractions en 1985,
ont été le lutteur Dan O'Mahoney.
champion du monde à la lutte, et
Joe Louis, champion sans couron-
ne à la boxe.

L'Irlandais O'Mahoney a lutté
devant un total de 820.000 person-
nes qui ont payé la jolie somme
de $1,828,000, tandis que Joe Louis
en quatre combats importants con-
tre Levinsky, Carnera, Baer et
Paulino, 8 attiré 180,000 person.
nes qui ont payé $1,620,000.

ON ROULE FORT
DANS LA LIGUE
COMMERCIALE

LAROCQUE FRERES, L'HOTEL DU
CANADA, GUTTADAURIA ET
LAWRENCE SONT VAIN-
QUEURS DANS CETTE LIGUE
NOTRE-DAME.

CLUB LAROCQUE FRERES
102 12— 370

, Larocque Frères ‘gagnent trois parties.
CLUB THEATRE RIDEAU

 

G. Rocque ........ 96 106 101— 303
A. Defayette ...... 97 116 142— 355
W. Brisholg ....... 121 113 107— 341
A. Brisbols ........ 109 142 113— 338

Totaux ........... 41¢ 477 463—1354
CLUB LAWRENCE

A. Ducharme ...... 123 150 96— 371
E, Larocque ...... 82 135— 312
P. Brazeau ........ 148 118 142— 408
E. Ducharme ..... 97 107 94— 298

Totaux 450 470 469—1389
Lawrence gagne deux parties.

CLUB HOTEL CANADA
M. Renaud ....... 109 97 110 316
J. Lamarche ...... ... 86 138-- 235
R. Gauthler ....... 113 ...— 113

117 114 132— 383
110 106 104— 320

ux 440 411 485-1345
CLUB HOTEL LA SALLE

R. Balzanna
R. Larocque

~~.
ca

F. Dubois ......... 107 118 95— 320
R. Demers ........ 128 99 110 327
P. Dubois ........ 120 88 125— 342
A. Dumas ......... 115 100 119— 334

Totaux ........... 479 405 436—1323
Hôtel Canada gagne deux parties.

CLUB GUTTADAURIA
P. Denis 107 89 108— 302
O. Rivet .......... 109 124 95— 328
L. Lemieux ...... 108 101 82— 288
R. Paqustte ...... 130 92 122— 344

Totaux :........ 451 408 405—1282
UNDERWOOD FISHER &

ELLIOTT
K. Land's ........ 100 88 105— 203
J. Ruppeert ....... 108 120 94— 322
J. McOarthy ....... 103 100 80— 283
M, Huggins ....... 120 90 120— 330

Totaux .. ........ 431 398 320-1158
Guttedauria Gagne trois parties.

Potins de boxe

NEW-YORE, 7 — Le promoteur
Jimmy Johnaton a fait les prédic-
tions suivantes pour l'année de 1936,
Braddock conservera son titre con-

tre Louis; McCoy ou McAvoy succé-
dera à John Henry Lewis chez les
mi-lourds; Babe Risko perdra son
titre à Fred Steele; Cleto Locatelli
sera le champion des polds mi-moy-

ens; que Canzoneri perdra son ti-
tre et que Sixto Escobar est trop
redoutable pour tous les autres pu-

gilistiques de sa division,
Max Schmeling sera une victime

facile pour Joe Louls, affirme-t-on
dans tous les coins de la métropo-
le américaine. Il appert que l'Alle-
mand aurait joué un vilain tour à un
promoteur local en acceptant de
rencontrer  l’Artilleur Noir car

Schmeling avait auparavant don-
né sa parole d'honneur qu'il ren-
contrerait le champion Jim Brad-
dock. Oe dernier aurait eu certes
plus de chances à conserver son ti-

tre à la première tentative de dé-
fense. Tous les gérants de boxeurs

s'accordent à dire que Schemling
est “fini” Marié à la jolle ac-
trice allemande Annie Ondra, Max
ne prendrait aucune chance de se
faire défigurer contre Louls et
prendrait le plongeon plus vite
qu’on le pense. C’est pourquoi nom-

bre de parieurs ont déjà déposé de
fortes sommes d'argent, voulant que

Louis mette Schemling hors de com-
bat en une ou deux rondes.

BRADDOCK ENGRAISSE
Quant au combat Louis-Brad-

dock, il n'intéresse pas beaucoup

les parieurs. Braddock est gras ac-

tuellement et on doute qu'il soit

dans la mellleure condition lors-

qu'il s'attaquera à la Menace Noi-

re. De plus, même si le champion

est en grande forme, on ne lui con-

cède que de minimes chances d’éli-

miner Joe Louis,

Pendant que Joe Louis se prépa-

ire à sa bataille contre Braddock

pour le titre mondial en démolisant

systématiquement les supposés ter-

reurs de l'arène. Braddock attend

patiemment ce prochain combat.

Ceux qui ont vu Jimmy le soir de

sa victoire sur Baer ne le recon-

naissent plus tant Braddock a

grossi. Il est maintenant un véri-

taible géant et ce n'est plus le mé-

me athlète à la figure rongée par les

soucis financiers ou la faim. Brad-

dock a grandi d'un pouce depuis un

an et sa portée de bras a également

augmenté d'un pouce. Il pèse main-

enant 230 livres.

' LES REVES DE MAX?

FAIR OAKS. Californie, 7 — Max

Baer veut se battre de nouveau

contre Joe Louls. le vainqueur

remportant toute la bourse et le

perdant ne récoltant que des bosses,

si le nègre de Détroit gagne le

championnat mondial poids lourd.

“Je me fiche de me battre encore,

dit Baer, je n'ai jamais beaucoup ai-

| mé la bataille, mais si Joe gagne le

titre mondial. Je veux le rencontrer,

le gagnant emportant toute la bour-

sc offerte pour les deux. Si je puis

remettre mes mains en bon état. je

2 le crains pas.” .

" Ancil Hoffman n'est pas du même

avis. Voici ce que déclare le gérant

de l'ex-champion: “Il faudrait en-

core au moins un an complet pour

que Max soit en forme physique par-

‘faite. TI faudrait que je passe des

imois avec lui dans les montagnes.

loin du plaisir, à le faire travailler:

peut-être aurait -il une chance de

battre Joe. mais je ne crois pas que

Max veuille travailler. il est trop

paresseux pour cela… Je n'ai d'ail-

jeurs jamais vu un type recevoir
ane metlleure râclée que Max contre

Joe. Max est facile à attraper e*

Joe ne l'a pas raté! Buddy est bien

meilleur que lui: du moins. 11 peut

encaisser des coups sans se faire

endormir; aucun poids lourd ne peut

battre Louis, actuellement. mais Je

crois que Buddy Baer est le meil-

leur “prospect”. J'ai l'intention de

l'entraines lentement. mais sérieuse-

ment dans ce but.”
—__—2

KLEIN AUX PHILLIES

PHILADELPHIE. — Une rumeur

circule à l'effet que les Phillies—

l'autre club majeur local—sont prêts

à échanger le lanceur Curt Davis

aux Cubs de Chicago, afin de Ta-

voir leur ancien ‘défenseur de clé -

tures”. le voltigeur Chuck Klein, qui

s'est si bien accommod: du terrain

de baseball local qu'il a mené la
Ligue Nationale au bâton alors qu'il
était membre des Phils. 

A.
R. Lacroix ........ ve. ...— 108
A. Legault vee... 124 136 143— 402
A. Morin ......... ... 100 138— 247
L. “afontain Lo. 103— 102
L. Lalonde .. ..... 112 125 ...— 237

Tctaux ... .. ... 488 471 5298—1466
CLUB REGIMBAL

M Rivet ......... 95 84 103— 282
L. Marler ......... 79 8 120— 283
A. Gagnon ........ 100 8 8I— 278
A. Miller .......... 98 132 102— 330

Totaux 379 379 421—1173
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d’'Alabama Pitts .

UN PEU PARTOUT |
DANSLES SPORTS|

ul Dixie Walker, voltigeur. 8

trappé des coups de circuit dans

tous les parcs de la ligue Pnterna-

tionale, l'été dernier . . . AbeFeld.

man rencontrera Joe Louis. à Dé-

troit, au cours du mois de mars . . .

Terry à offert $20,000 au Cincinnat!

pour le premier but Tony Bcarsella.

qui se signala pour le Wilmington.

l'été dernier . . . Si Joe Louis ga-

gre le champlonnat des Pole
alités ne seron

inJaurs battu trois ex-

champions et le champion actuel . . .

20.900 spectateurs verront Louis

contre Retzlaff, le 17 janvier, à Chi-

cago . . . La recette s'élèvera à plus

de $100,000 . . . Le record de ce sta-

de fut enregistré quand Tommy

Loughran et Mickey Walker en vin-

rent aux prises, malch qui donna

une recette de $189,000 . . . Jack

Adams a défendu à ses joueurs de

ne plus jouer aux dés . . . Aure! Jo-

llat en est à sa 14e saison avec le

Canadien . . . Un record de fidélité

.. . Buddy Hassett succédera à Lou

Gehrig chez les Yankees apand Lou

prendra sa retraite . . . Torchy Pe-

den boit un gallon de lait par jour

. . . Le colonel Ruppert aurait de-
mandé au Père Noël ‘Un autre Ba-

be Ruth . . .et Ruth aurait deman-

dé ‘un autre Ruppert” .. . Sammy
Mandell est maintenant gérant de

boxeurs . .
Lorne Chabot reçoit quand méme

le même salaire de l'hiver dernier.
bien qu'il soit inactif . . . Classé le

meilleur 11 y a huit mois, Lorne est
maintenant au rancart, bien qu’il
soit rétabli . . Jack Johnson est à

peu près le seul qui ne voit pas un

bon boxeur dans Joe Louis . . .

Braddock a 40 livres à perdre . . Il

boxe 10 rondes, quotidiennement.
depuis une semaine . . . Braddock
et Henry Lewis se sont rencontrés
deux fois, Lewis gagna par déci.
sion au cours du premier combat et
Jim l'emporta par une faible marge
dans le second . . . Les Giants ont
commis 174 erreurs, l'été dernier . . .
Shore vieillit . . . Quand il donne
un bon coup d'épaule, il se fait plus
mal que celui qui le reçoit . . . La
plus belle farce de 1935: “Max Baer’
. . . La plus belle phrase comique:
Joe Louis: j'ai été chauceux de met-
tre Uzcudun hors de combat . . . No-
lan Richardson travaille dans un
magasin à rayons l'hiver a

Miami . . . Ken Strong a signé un
contrat pour tourner deux films à
Hollawood … . . Marcel Thil a déju
battu deux fois Jock McAvoy, aux
points . . . Ce Thil doit être bon
après tout .. .
Johnny Risko rencontrerait Joe

Louis, le 30 janvier, à Détroit. entre

lie Retzlaff, le 15 courant à Chica-
go . . . Henry Lewis remplacera Flo-
rian LeBrasseur contre Al Stillman
le 17 janvier a St-Louis: Stillman
a déjà remporté la décision sur
Braddock . . . Les joueurs recher-
chés par les Royaux ne seraient au-
tres que Frenchy Bordagary. volti-
geur, Ted Klainhans et Bob Wei.
land, lanceurs . . . Il se pourrait
aussi que Buddy Lewis nous revien-
ne de Boston . . . Earl Stratton du
club Duluth a été vendu aux Red
Wings de Rochester . . . Jules Audy
et Henri Lepage ont fait leur derniè-
re apparition Hier soir au Coliseum
de New-York dans une course de 30
milles derrière motocyclette contre
De Filippo et Winter, Bobby et
Jimmy Waltour.
Les recettes à la prison de Sing

Sing ont diminué de $2,000, cette
année, à cause de la “graduation”

Jimmy John-

ston voulait opposer LeBrasseur à
Sbucco, vendredi soir prochain, au
Garden de N.-Y. . . . Bowser offre
$10,000 à Joe Louis, que ce dernier
ne peut pas coucher O'Mahoney en

moins de cing minutes . . . Pau} sait
se faire de la publicité ... Le pro-
moteur Rip Yalenti, de Boston. dé-
clare que Sharkey reviendra dans

l'arène le 24 janvier prochain . .
Shucco sera son adversaire.

Franke Calder opine que Bill
Stewart est son meilleur arbitre . . .
La majorité des amateurs partagent
son opinion que fait le président de
la NHL. avec Eusèbe Daigneault
. .. Sans Shore les Bruins ont ga-
gné trois joutes consécutives . . . À
son retour, gon club perdit contre
Rangers et Canadien . . . Bill Stew-
art n'arbitrera pas les joutes de dé-
tail de la N.H.L. au mois d'avril . . .

I] devra se rapporter au juge Lan-
dis, dans le sud . Bill est aussi
un excellent arbitre de baseball
dans les ligues majeures.

La reine des sports

est couronnée hier

MONTREAL — Mlle Stella Du-
bé, de Shrebrooke, qui vient de
remporter le titre de Reine des
Sports de la province de Québec
pour 1936, a signé tous les con-
trats nécessaires avec Roland Li-
boiron et Paul Désautels et elle
commencera maintenant sa tour-
née dans les principaux centres de
la ‘province avant de se rendre aux
Etats-Unis. Samedi et dimanche
derniers. elle fut reçue à Victoria-
ville et Plesaisville. La victoire de
Mlle Stella Dubé a donné naissan-
ce & la nouvelle Association Spor-
tive de Sherbrooke qui groupe les
sportsmen les plus en vue ainsi
que lez principaux industriels de
cette derniére ville. Cette Associa-
tion Sportive a signé les contrats
avec Mlle Dubé qui sera dirigée
par cette Association, mais sous le
contrôle des deux sportsmen lo-
caux, Roland Liboiron et Paul Dé.
sautels. Le directeur-gérant da
cette Association Sportive est M
Adolphe Besré, sportsman estime
de la ville de Sherbrooke.
Durant ces voyages à l’étranger

Ainsi que ses fréquentes sorties, la
Reine des Sports de la province de
Québec sera accompagnée de la
présidente de la Ligue de la Jeu-
nesse Féminine de Sherbrooke. On
croit généralement que Mlle Stella
Dubé battra le record établi par
Mlle Jeannette Morin en 1934, en
voyageant sur une distance totale
de 2817 milles.

Lundi, le 6 janvier, la population
des Cantons de l'Est a montré aa
fierté de voir cette jeune sportive
de Sherbrooke couronnée du titre
de Reine provinciale des sports
lors du banquet offert en son hon-
neur, par M. Florian Fortin, au
Continental Hôtel. et dont les in-
vités comptaient d’éminents indus-
triels et des personnalités saporti-
ves, Son Honneur le maire Brad-
ley ainsi que son Conseil étaient
présents.

Par sa grande et belle victoire.
Mile Stella Dubé devient ie point
de mire du monde sportif de la
province. Sa grande connaissance de la langue anglaise lui vaudra

; Certainement une grande popula-
rité.

temps Louis se battra contre Char-,

George Puccinelli,
champion frappeur

 

IL A TERMINE AU PREMIER
RANG DANS L'INTERNATIO-
NALE.

——

George "l'ooch* Puccinelli, qui
portera l'uniforme des Athlétiques

de Connie Mack durant la prochai-

ne saison a été le mellleur frap-
peur de ia Ligue Internationale en
1935, à plusieurg points de vue.

Telle a été la révélation qui a ré-
sulté de la publication officielle des
statistiques de la Ligue Internatio-
nale. Le voltigeur des Orioles de

Baltimore à& donc répété ses ex -
ploits de 1932, alors qu'il rempor-

tait le championnat de la iigue sous
les couleurs des Red Wings de Ro-
chester. Sa moyenne de .359, suf-
fisante pour lui donner les plus

grands honneurs du circuit cette
année, est loin cependant d'appro-

cher son record de 1932, alors qu'il
avait accumulé une moyenne de

.392, et elle est la plus basse de-
puis 1931, alors que Ike Boone rem-
portait les honneurs avec un comp-
te de .356.

Le meilleur frappeur des Royaux

de Montréal, champions de la Ligue
Internationale, fut Jimmy Ripple,

dont la moyenne de .333 et son beau
travail au champ lui ont valu une
chance avec les Géants de New-
York. Ripple a terminé en cinquiè-
me place du circuit.

Bill Sweeney, le foueur qui a

frappé la plus longue aérie de
coups sûrs pour le compte de Bal-

timore et a remporté une moyenne
de .357 a terminé en deuxième
place, Sweeney a été le plus grand

rival de Puccinelll durant toute la
saison.

BOONE, TROISIEME

lke Boone, deux fois champions

dans ce domaine, a remporté la

troisième place avec une moyenne
de .350. Boone fut champion en 1931
avec un compte de 356 et en 1934

avec une moyenne de .372. Les hon-
neurs de la quatrième position fu-
rent remportés par le vétéran Dick
Porter, des Bears de Newark, qui a
ubtenu une moyenne de ,334. Com-
me joueur des Orioles, de Baltimo-
ra Porter avait été le meilleur
frappeur de la ligue en 1924 avec
une moyenne de .364 et en 1927 avec
une moyenne de .376.

Les Royaux ont été représentés

par quatre frappeurs dans la clas-
se des .300, comme Seeds, qui a fait
une moyenne de .315, Thamps, .310

et Dugas, 308, se sont joints & Rip-

ple.

En plus de remporter la meilleure
| moyenne, Puccinelli a aussi compté
le plus grand nombre de points,
185; il a réussi le plus grand nom-

bre de hits, 209; le plus grand nom-

bre de deux-buts, 49 et de coups
de circui, 53.
Ie voltigeur de Baltimore a ob-

tenu le plus grand total de buts.
435; il a fait compter le plus grand

nombre de points , 172 et fl ne s’est
placé qu'en arrière de Marven Ol-

son, de Buffalo, pour le nombre de
buts gratuit. Olgon a reçu 96 buts

sur balles tandis que Pucinelli en
a recu 80.

Tes autres honneurs at bâton ont
été remportés par Niémiec, du Sy-
racuse, qui ira aussi aux A's Tom

Oliver, de Toronto, Olson et Ernie
Koy, des Bears de Newark.

les Royaux de Montréal ont rem-
porté les honneurs au bâton pour

les équipes, avec une moyenne de
.291, deux points en avant du To-

ronto.
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HOCKEY BALAIS
DU GROUPE EDDY

° À
G. P. NPw

| Woodland No i 2 00 4
Woodland No 2 . . 2 00 4

Magasin .. 2004
Finisseurs . . . © 2004
Tissu FE 1 10 2
Mécaniciens . . 011
Chauffeurs . . . . , 0 2 1 1

Moulin “A”. . ,. .. 0 2 0 0
Moulin du bas . . 0300

Prochaines parties, mercredi soir
à la patinoire Eddy:

Woodland “No 2” vs Mécaniciens.
Chauffeurs vs Magasin.
La première joute commence à 7

heures précises.
 

 
 

RENAUD GAGNE |
LES HONNEURS|
DE LA 1re DEMIE

BANQUET POUR CELEBRER CET
EVENEMENT, CHEZ LES QUIL-
LEURS DE ST-JEAN BAPTISTE. |

- )
Le championnat de la lere demie

de la ligue de quilles Massé fut dé-
cidé entre les équipes Renaud et
O'Reilly.

Il y eut réunion sociale. Un gol-
ter fut dégusté par 175 personnes
dans une salle artistement décorée.
Le R. P. Massé, OP. curé de St.

Jean-Baptiste et ses vicaires, les RR.
PP. Landry Daviœu et Bédard. le.
président, le Dr Provost, le vice. |
président, W. Landreville, le prési-
dent de la salle M. J. Goulet étaient
au nombre des convives.
Le Président de la ligue le Dr. T.|

Provost, remercia les personnes
d'avotr bien voulu assister à cette
soirée, et donna quelques explica-
tions sur Ja partie.
L'arbitre en chef Rosaire Schry-;

Lert, était en charge de la partie, sur
la ligue était avec sa cloche Jos.
Perrin.

Après un duel acharné l'équipe
Renaud l'emporte par 37 points.
Honneur aux vainqueurs de la l1re
dernie.
Un gouter succulent fut servi par

les Dames, sous la direction de
Mme Dr T. Provost.
Le Président Dr T. Provost. remer-

cia l'assistance pour l'encourage-
ment montré envers la ligue et fé-
licita les vainqueurs.
M. J. Goulet, remercia le comité

de quilies de la ligue Massé et tout
spécialement le Président pour son
beau travail accompli.
Le reste de la soirée fut libre a

| moins heureuse en 1936. On peut

Des champions |

menacés d’être

battus en 1936

ON EN DESIGNE SIX PARMI LES
GRANDS CHAMPIONS SPOR-
TIFS ACTUELS.

NEW-YORK. — Tout indique que
plusieurs champions du monde
sportif auront Une année plus ou

constater déjà que dans certaines
divisions la besogne ne sera pas fa-
cile pour les champions. On cite par
exemple les noms d'une demi-dou-
zaine de champions qui sont sus-
ceptibles de perdre leurs champion-
nats au cours des prochains douze
mois. !
Wilmer Allison du Texas, cham-

pion en simple de tennis aux Etats-
Unis; Luigi Beccali d'Italle, cham-
pion olympique à la course de 1500
mètres; James-J, Braddock, cham-
pion poids-lourd du monde; John
Henry Lewis de l'Arizona, champion
poids-mi-lourd.
Charles Solomon Myer, champion

frappeur de la ligue Américaine et
Samuel! McLaughlin Parks Jr,
champion golfeur américain (tour-
noi ouvert),
On croit que Allison rencontrera

un adversaire trop formidable pour
la force de sa raquette lorsqu'il au-
ïa à jouer contre le jeune Califor-
nien à tête rousse Don Budge. On
se demande ce que Allison ferait
s'il rencontrait de nouveau Perry
d'Angleterre. -
On affirme que Beccali trouvera

en Jack Lovelock et en Glenn Cun-
ningham de trop forts concurrents
pour conserver son championnat
mondial à la course. On he doute toutes les personnes qui voulaient |

s'amuser.

EQUIPE RENAUD !
S. MacDonald . 192 158 182—532
O. Renaud 206 141 195-542
F. Boudreault . 254 168 315—737,
W. Lanthier . . 155 169 165—489,
H. Renaud 180 180 168—528!

i

Total ..... .. 987 816 1025 2828 |

EQUIPE O'REILLY
H. Dadey ..... 145 141 172—458
V. Proulx, 185 135 233553 |
P. Sabourin 224 160 166-550 |
BE. Lalande .... 176 176 204—555
J. OReilly 185 288 3202—675

Total ........ 914 900 977 2791
Renaud gagne par 37 points.
rs

M

LIGUE NATIONALE
Détroit, 2; Rangers, 1.
Boston, 2; Chicago, 0.

EXHIBITION
Toronto Dukes, 4; Port-Arthur, 3.
Toronto Varsity, 12; St-Nicholas,
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LIGUE INTERNATIONALE
Cleveland, 3; Buffalo, 3.
London, 8; Syracuse, 4.
Pittsbu.g, 5; Windsor, 1.
Rochster, 3; Détroit, 0.

LIGUE SENIOR DE LA CITE
Brockville, 5; Air Force, 4.

NORD D'ONTARIO
Noranda, 4; Lake Shore, 4.
South Porcupine, 10; Timmins, 0.

CANADO-AMERICAINE
Springfield, 7; Boston, 3,

ASS. AMERICAINE
Oklahoma City, 3; St-Louis, 1.
Kansas-City, 1; Wichita, 0.

JUNIOR EXTERIEURE
Canucks, 6; Royal, 1.

ARCHIE WILCOX, GERANT

MONTREAL—Le gérant Richard

Brayley, du club Canarails, de la
Ligue Mont-Royal, a annoncé, qu'il
s'était assuré des services d'Archie

Wilcox, comme instructeur adjoint
du club.
Wilcox est l'ancien joueur des

Maroons et il sera à son aise avec
le Canarails. comme il jouait au-
trefois avec le Canadien National
de la Railway-Telephone League.

rere

 

REUNION ANNUELLE

L'assembiée annuelle du Ciub

res inconscient.

;cès. Leo-J. Bondy, avocat de Sto-

plus que Joe Louis soit trop fort et
trop habile pour Jimmy Braddock
et on dit que Jock McAvoy, le pu-
glliste anglais qui a déjà battu un
champion mondial, Babe Risk0, en
Une ronde depuis son arrivée en
Amérique devrait être capable aussi
de battre John Henry Lewis,

MORTDESTONEHAM
] HOT SPRINGS, Ark.—A l'age de
v4 ans, Charles-A. Stoneham qui,
depuis 16 ans, avait été président et
rincipal actionnaire des Giants de

la ligue Nationale est décédé après
une longue maladie.

Stoneham est mort à l'hôtel où
il demeurait après avoir été 86 heu-

 

Le Dr W.-M. Blackshare a dit
que la mort avait été causée par le
mal de Bright, Stoneham était déja
malade lorsqu'il vint ici vers le mi-
lieu du mois de décembre.
Son fils, Horace, et son associé,

Ernie Viberg, accompagneront sa
dépouille jusqu'à New-York.

Bill Terry gérant des Glants ira

à leur rencontre à St-Louis,
Viberg a déclaré que l'on ne con-

naltrait les dispositions prises par
le financier au sujet de ses intéréts
qu'à la lecture de son testament.

AMI DE McGRAW
Courtier à Wall Street, Stoneham

avait été encouragé par John-J.
McGraw à acheter des intérêts dans
les Giants de New-York. Ils prirent
comme partenaire le juge Francis-

X. McQuade et ils achetèrent les
Giants de John-T. Brush, le 14 jan-
vier 1919. On dit que Stoneham
paya $1.500.000 pour 65 pour cent

des parts du club.
Il succéda à Harry-N. Hempstead

comme président et McGraw con-
gerva son poste de gérant. Mc-

Quade fut choisi comme trésorier.
Mais une querelle finit par faire
démissionner McQuade en 1931 et il
en résulta un long et coûteux pro-

neham, devint trésorier à la place
de McQuade.
En juin 1932 McGraw se retira

comme gérant des Giants après
avoir eu certaines difficultés d’en-
tente avec Stoneham et le président
prit Bill Terry comme gérant des
Giants. En 1933 lorsque Terry ga-
gna le championnat mondial avec

les Giants Stoneham l'en récompen-
sa en lui faisant signer un contrat
de 5 ans comme gérant du club.
Stoneham avait été élu vice-pré-

sident de la ligue Nationale en 1932
succédant à Barney Dreyfus. Athlétique Laval pour l'élection des :

officiers sera tenue mecredi
Janvier à 8.30 p.m., au local du club,
297 rue Water.

F. FARDAIS.
secrétaire

le 8

eet

RAINVILLE BATTU
Marcel Rainville. de Mcntréal, a

113 battu 6-2, 6-4 par Weston Palmer
de Minneapolis hier dans le tournoi
de tennis Baltimore à Miami. en  | Floride.
 

 

 

Arcand, prêt à aller’

jouer a Pittsburg

MONTREAL. — Le club de hoc-
key Verdun, du Groupe Sénior, n'a- :
lignera probablement pas Paul-Emi-
le Arcand, le gros joueur de défen-
se sur son équine, demain soir, En
effet, nous venons d'apprendre
Qu'Arcand est prêt à accepter les
nouvelles offres que lui a faites je ‘
club Pittsburg, de la Ligue Interna-
tionale de hockey, cet avant-midi
Arcand exige un contrat de trois!

ans et il est plus que probable que !
Sprague Cleghorn, gérant du Pitts-
burg, acceptera les conditions du
Montréalais. ‘

-—- ——-

National entête

National demeure en tête de la
ligue de paume de la Y.M.C.A.grâ-|
ce à sa joute égale avec Red Birds. |
Vendredi les Canadiens jouent con-|
tre les Oiseaux Rouges, Voici le;
classement:

P. W L Pts.
National . . . . 0 36 3¢ TT
Red Birds . . . . 70 34 36 "4
Les Canadiens . 60 30 30 63}

mesalinoe= |

DEPART DE LEO DANDURAND |;

MONTREAL—"A moins qu'il ne
survienne certains développements
au dernier moment je partirai pour|
la Louisiane le 10 du mois pour en
revenir à Montréal qu'au début de
mars”, nous a annoncé Léo Dandu-
rand.

M. Dandurand, on le sait, se rend
en Louisiane pour voir son parte-
naire Jos. Cattarinich puis revien-
dra à New-York d'où il s'embarque-
ra pour l'Europe.
Le populaire sportman local per-

siste toujours à dire que son voyage
en Europe en est un de repos et
dans le simple but de visiter ciffé-
rents vieux pays mais en général
on est d'avis qu’il part avec l'inten-
tion d'organiser si possible une ligue :
professionnelle outre-mer. !

frre

LE DARTHMOUTH PERD AUX
MAINS DU McGILL, 12-2.

 
 

RYE, N.Y.—La rapide et brillante
équipe sénior de l’université McGill
a triomphé de celle du Collège
Dartmouth par le score de 12 à 2
ici dimanche dernier.
Les Canadiens ont entièrement

déclassé leurs adversaires du com- -
mencement à la fin du match.

Campbell Dickson a enregistré un
total À: cinq points, tandis que
Morse et Crosby ont compté chacun

deux points.
Lamb, Elle et Wigle ont scoré

chacun une fois.
ctl.

GORMAN VA MIEUX

On mande de l'hôpital géné-
ral d’Ottawa que l’état de Tom-
my Gorman, le gérant des Ma-
roons, s’est amélioré. Il pourra
sans doute jouer une partie de
carter, dames ou échecs avec
notre “Gil” Julien, dont l’état
s'améliore également. ..…. . . -

L’ORIGNAL, Ont.
M. B. Lacasse, inspecteur du com-

té pour l'aide à l'enfance, était à
L'Orignal par affaires ces jours der-

niers.
La rivière est prise et chacun se

hâte de charroyer.
A l'occasion du Nouvel An, M, et

Mme Jos. Pilon reçevaient quelques-

uns de leurs enafnts, M. et Mme Jos,
Pilon, M. et Mme Ernest Langlois

et Mlle Cécile Pilon, tous de Mont-

réal.
P.-E. Pilon, fils de M. Edouard Pi-

lon, s'est cassé le poignet le ler jan-
vier.
MM. Jean-Rémi st Félix Millette

et leur soeur Félixine passèrent la
Noël à Rockland.
M. et Mme Oscar Bourcier et leur

fille de Sault-aux-Récollets, étaient
chez Mme X. Bourcier le ler jan-
vier.
M. et Mme Beaudoin Lemieux, de

Québec, ont passé les fêtes à L'Ori-
gnal, chez Mme E. Proulx, mère de
Mme Lemieux.
M. et Mme C. Dubois, étaient À |

Willamstown dimanche, les hôtes ;
de M, et Mme J.-O. Bougie, parents :
de Mme Dubois. !
Mlle Flore Lafleur, de Rockland,

Mlle Yvette Levac, d'Ottawa et M.
Charles Fassell, de Toronto, étaient
en visite chez M. et Mme Romain
Millette récemment.

 

 

 

 

Les meneurs de

I'Indépendante
gaguent encore

LES DIABLES BLEUS ET LA
MAISON DE DAVID DEFONT
LA “CHAIN GANG” ET LES
DIABLES ROUGFS AUX QUIL-
LES,

La lutte se continue joyeuse ct
intense dans la ligue de quilles In-
dépendante. Emmanuel Larocque,
coiffeur bien connu. décrocha le
trophee, classe “A”, en roulant 4889
au compte de la Maison de David
qui eu raison des Diables Rouges.
André Perrier, du même club, le
benjamin s. v. p.. remporta la cou-
pe pour la classe "B’, avec 567.

Ralph Brunet a enregistré une sim-
ple de 285 en faveur des Diables
Rouges. 1] reçut une cuiller. Diables
Bleus conservent la tête du circuit
grâce a leur victoire sur la “Chain

 

Gang”.

CLASSEMENT DES CLUBS
G. P Moy.

Diables Bleus ...... 8 4 666
Maison de David .. 6 6 500
Diables Rouges .... 6 6 ,500
Chain Gang .... .. 4 8 333

MAISON DE DAVID
Joe Galipeau 230 171 220— 630
Art, Bélanger 97 .o—- Mi
P. Bordeleau . 175 142 183—- 500
A. Coulombe 204 152 194 550
R. Lemieux .. 170 166 174— 510

E. Laocque . 222 228 239— 689
A. Miller 190 139 181-— 510
A. Perrier .... 228 185 154— 567
H. Laperriére 167 182— 329

Totaux .. .... 1516 1350 1516—4382
DIABLES ROUGES

A. Bordeleau . 210 210 140-- 560
G. Mondoux 139 131 194— 484
T. Ayotte .... 1237 162 156— 445
Ro. S—chingh 178 105 205— 488
A. Julien . 177 133 128— 438
R. Brunet .... 109 119 285— 506
XXX ...... 97 139 154— 390
xX X x ....…. 170 142 162— 474

Totaux ...... 1207 1124 1424—3765
Maison de David gagne 3 parties.

DIABLES BLEUS

  

E. Way ...... 170 135 168— 473
|R. Larocque .. 191 167 187— 525
J. Nadon 139 138 181— 508

R. Barre .. .. 123 152 157— 432
René Schingh 185 196 . .— 391
G. Bélanger . 174 205 217— 596
R. Degagné .. 227 177 230— 634

Totaux ...... 1219 1220 11203559
CHAIN GANG

R. Lavigne 75 189 166— 430
R. Corbeil .... 166 146 182— 404
J.-L. Gravel .. 182 192 135— 509
P. Moyneur .. 143 155 208— 506
A.-L. Bélanger 118 228 121— 467
M. Robertson 180 161 135— 476
XXX. .... 123 135 .— 258

Totaux ...... 987 1206 947—3140
Diables Blus gagne 3 parties.

2re

ILS CHANGENT DE NOM

BOSTON.—Depuis 24 ans que le
club de Boston portait le nom de
“Braves” dans la Ligue Nationale.
et on vient de décider de l'abandon-
ner sous le prétexte que cela por-
tera chance au club. Avec Je nom.
tombent également toutes les ca-
ractéristiques indiennes propres au
club. On à même délaissé le nom
de “Wigwam" que portait le ter-
rain.
D'après une déclaration du pré-

sicent J. Robert “Bob” Quinn, on
organisera en Nouvelle-Angleterre un
concours dans le but de donner un
nouveau nom au club.
mr

LADOUMEGUE, ACTEUR

PARIS — Maurice Chevalier a
découvert une nouvelle gloire de la
scène. Ce n’est autre que Jules
Ladoumègue, le célèbre coureur.

Jules a fait ses débuts l'autre
jour comme étoile de revue musi-
cale ct causa presqu'une émeute
sur la place de la Concorde, alors
que 40,000 personnes manifesté-
rent bruyamment.

Jules ne peut plus courir com-
me amateur depuis qu’on l’a mis
au ban. C’est ce qui l'a décidé a
accepter les offres de Chevalier.
Ladoumègue figure actuellement

dans la revue “Sports 1936”.
tf

 

Vento ou échange de propri
étés, d'articles, etc, tout cela
s'opère facilement au moyen
d'une annonce classée dans le
Droit.
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GÉNÉRALESEN
FRANCE EN "3%

On n’en connaît pas encore
la date. “Proportionna-
listes”et “arrondisse-

mentiers”.

LE MANDAT
PARIS, 8 janvier (PC-Havas) —

Les élections législatives auront-
elles leu à la fin de mars? Les
dates du 22 au 29 mars et du 29
mars au 5 avril mises en avant dans
la presse n’ont en vérité aucunement

retenu jusqu'à présent l'attention
du gouvernement qui décidera seu-
lement lors d'un prochain conseil
des ministres de la-date qui se si-
tuera après ou avant Pâques, le di-
manche de Pâques étant exclu.
La constitution républicaine fixe

les délais des élections de la façon
suivante: elles doivent avoir lieu

dans les soixante jours précédant
la date d'expiration des pouvoirs de

Ja chambre à remplacer. Or Ja cham-

bre actuelle élue le premier et le

8 mai 1932 cessera d’être en fonc-

tion le premier juin prochain car le

mandat a commencé à courir le

premier juin 1932. Les élections doi-

vent donc avoir lieu entre le premier

avril et le début de mai pour per-

mettre toutes les opérations de re-

censement ct les opérations de con-

trôle des bureaux de vote, Les dates

mises en avant qui portent sur la

fin de mars nécessiteraient le vote

par la chambre d'une loi spéciale.

Les milieux parlementaires font

remarquer à ce sujet qu'une chambre

élue en mars créerait une situation

délicate s'il elle n'était pas orientée

de la même façon que la chambre

actuelle puisque les députés non réé-

lus pourraient continuer pendant

deux mois de contrôler le gouver-

nement et voter les lois. L'intérêt de

tous est de réduire la durée de l'in-

terrègne parlementaire et la situa-

tion du gouvernement serait rendue

difficile du fait qu'il devrait tenir

compte pour tous ses actes et de

l'actuelle majorité et de majorité de

remplacement. |

Les autres dates possibles seraient

les dimanches après Pâques c’est à

dire le 19 et le 26 avril ou le 28

avril et le 3 mai, Il est inutile d'a-

jouter que la question d'une disso-

Jution anticipée ne ce pose pas «

quelques semaines des élections pour

un gouvernement qui d’ailleurs a

fait successivement approuver et la

politique intérieure et la politique

financière et la politique extérieure.

Aussi bien le programme de la

dernière session de la chambre ac-

tuelle ne comporte-t-il plus aucune

question HMtigieuse après l’approba-

tion du projet sur les dissolutions

des ligues et le vote de confiance

‘sur la politique extérieure. Le budget

est adopté et la vole est libre désor-

mais pour les discussions Sur les pro-

jets de dernières heure. Il est Vrai-

semblable qu’une bonne partie de la

session sera consacrée comme en

chaque fin de législature à la dis-

cussion de la loi électorale qui ré-

glera le renouvellement de ia cham-

bre, Chaque fois les proportion-

nalistes qui veulent les représenta-

tions de toutes les tendances au

prorata des voix oblenus par les

partis s'opposeront aux arrondisse-

ment soucieux de sauvegarder la re-

présentation locale. La commission

du suffrage universelle s’est pronon-

cée pour le scrutin d'arrondisse-

ment tel qu’il fonctionne actuelle-

ment à une telle majorité qu'il sem-

ble bien que les débats soient pure-

ment platoniques. Il est à remarquer

qu'il ne s'agit pas 1a d'une question

gouvernementale, les différents ca-

binets ayant pour principe de laisser

re succession.

Ponant à la prolongation du man-

dat des députés de quatre & six

ane, c'est aussi une rumeur qui cir-

cule en chaque fin de législature

et à cette mois. molns encore que

toutes les autres, aucune chance de

retenir l'attention de qui que ce

soit.

Protection des

plantes fragiles

contre les gelées
mms N

UNE AFFIRMATION DE M. HE

RI GESLIN.

(P.C-Havas) 4 une

ARIS, 8—“On peu ans

cote mesure contrarier la ma-

lice de la nature et protéger les

plantes fragiles, les fleurs et les jeu-

nes fruits des gelées si dangereuses

du printemps.” Telle est l’affirma-

tion de M. Henri Geslin qui dirige

je service de climatologie au centre

cas recherches agronomiques à Ver-

sailles.

Si les gelées a

s ur ca

près amandiers et pêchers, cel-

les d'avril et mai sont si désastreu-

ses qu'on 8 constaté dans la réglon

parisienne plus de 40 pour cent des

fleurs atteintes. Contre les gelées

deux moyens sont employés: d'une

part les écrins sorte de nuages arti-

ficiels qui diminuent le rayonne-

ment nocturne et évitent le dégel

brutal faisant éclater les boutons,

d'autre part les procédés de chauf-

fage cFrect de l'air. Le premier pro-

cédé est nettement insuffisant car

j1 ne réussit pas à augmenter la

température de plus d'un degré et

demi. Il ne peut d'ailleurs être éco-

nomiquement cmployé comme 8p-

point que sur de larges étendues

comme les vignobles. Mais pas

ns les vergers.

Comme moyen de chauffage des

cultures fruitiers il est indiqué d em-

ployer le gaz mals cela est très

coûteux. Les ingénieurs agronomes

français furent donc amenés à em-

ployer Je charbon. par exemple un

mélange de coke avec des briquettes

agglomérées ou encore du goudron

“et de la houille. M. Ceslin. lut,

gest rallié à l'emploi de boulets

agglomérés qui, placés dans des futs

d'huile usagés et transformés en

brasseros donnent les cinq heures

de chauffage nécessaires pour évi-

ter la période critique du gel. Les

boulets donnent en effet une éléva-

tion de la température proche à:

 

Ce mars sont trop
des dégats

LESÉLECTIONS 1LA GARE DE

J

MONTPARNASSE
SERA DEMOLIE

On y reconstruira une gare
transatlantique. Un pro-

jet en deux étapes.

INCONVENIENTS
(P.C.-Havas»

PARIS, 8.—Quand va-t-on com-
mencer la construction de la gare
transatlantique de l'avenue du Mai-
ne qui remplacera la gare actuelle

de Montparnasse €t permettra de
décongestionner la gare St-Lazare”
La question a été posée à l'hôtel de
ville par Lionel Nastorg, vonseiller

municipal.
Il y a cing ans qu’il a eté décide

de réserver la gare Saint-Lazare au
seul trafic de la banlieue et des
grandes lignes, trafic très impor-
tant puisqu'il ne porte pas sur

moins de 113 millions de voyageurs
par an. et de transporter Je trafic
des trains transatlantiques a Mont-
parnasse. Les travaux nécessaires
dont le montant total s'élévera en-
viron à un milliard de francs, onc
été prévus en deux étapes. La pre-
mière consiste dans le quadruple-

ment des voies de Versailles à Paris
par Clamart et leur aboutissement
à la gare Montparnasse. Ces tra-
vaux sont en cours de réalisation.

La deuxième comporte ln démolition
de la gare Montparnasse actuelle et
de ses ponts qui enlaidissent l'ave- |
nue du Maine, la construction défi-
nitive de la gare nouvelle et, par la
suite, la disparition de la gare des
Invalides qui sera sans emploi. Pri-
mitivement on avait prévu la cons-

truction d'une gare souterraine à

Saint-Lazare. Ce projet très oné-
reux et d’une réalisation plus Céli-
cate n été abandonné.
“Mon intervention”, nous dit Lio-

nel Nastorg. “est dictée à la fois
par des intérêts locaux, par l’inté-
rêt général! et par le souci de la

beauté de Paris. Le projet pré-
voyant la transformation de tout un
quartier, les habitants et les com-
merçants qui y sont établis protes-
tent avec juste raison non pas con-

tre les expropriations inévitables,
mais contre le fait qu'ils ne savent
pas encore même approximative-
ment quand ils &:vront s'en aller.
Aux termes de la convention pas-
sée entre la ville et l'Etat, en effet

la date des ‘ravaux de la deuxième

étape ne doit pas être fixée qu'après
l'achèvement de la première. Pour

remédier à cette situation singulière
et pour activer la lutte contre le
chômage, j'ai simplement proposé—
c’est une affaire de gros sous -
d'annuler celte convention et de la
remplacer par une autre permet-
tant de travailler au même Lemps

au quadruplement des voies, à dé-
molir les anciennes gares de Mont-
parnasse et des Invalides, à aména-|
ger les terrains davenus libres et à
construire la nouvelle gare de l’ave-
nue du Maine. J'espère que j'
prochainement satisfaction.

“Actuellement, quelle que soit
l'ingéniosité des techniciens, l'in-
tense circulation des trains à la gare
Saint-Lazare ne permet l’organisa- ;
tion des trains qu'aux heures fixes ’
sauf en de rares exceptions. Le pro-
jet en cours, en une ou deux étapes.
permettra de relier Cherbourg et
Le Havre à la gare Montparnasse
par dos trains spéciaux ayant cor-
respondance avec les paquebots à
toutes les heures du jour et de la
nuit.

LES ACCIDENTS DE
PASSAGE A NIVEAU
AUGMENTENTEN 1935

242 ACCIDENTS ONT CAUSE LA
MORT DE 14 PERSONNES ET
DES BLESSURES A 304 AUTRES.

Uni accroissement de 28 est enre-
gistré au Canada, au nombre des
accidents d'automobiles aux passa-
ges à niveau au cours de l’année
1935. En 1934 le total était de 214

! mais {! atteint cette année 242.

  

aiaural

 

tuées et 304 blessées a la suite de ces
accidents de 1935. Ces deux chiffres
sont plus hauts que ceux de 1934.
quand 81 personnes avaient perdu
la vie et 262 avaient été blessées.
L'accroissement est attribué à l’u-

sage plus répandu de l'automobile.
Dans plusieurs états américains, le
permis de conduire du chauffeur de
l'automobile venant en collision avec
un convoi est suspendu en attendant
l'enquête; mais aucune loi sem-
bable n'existe au Canada. Une ana-
lyse des dossiers de la commission
des chemins de fer ou ces chiffres
furent obtenus. montre que les ac-
cidents sont les plus fréquent au
cours des mois de vacance d'août et
de septembre. de même qu'en no-
vembre quand la température de-
vient maussade et les routes glis-

santes.
Au mois d'août dernier 11 y eut

20 accidents, responsables de la
mort de 17 personnes et au cours

desquelsc 45 autres furent blessées.
En septembre il y eut 26 accidents
qui causèrent In mort de 12 person-
nes et des blessures à 24 autres, Au
mois de novembre, 34 accidents fu-

rent responsables de la mort de 14
personnes et de blessures à 48 au-

tres.
Les chiffres pour les autres mois

de l'année furent: janvier. 19 acct-
denis, 3 morts. 27 blessés; février. 15
accidents. 13 morts. 20 blessés; mairs.
110 accidents. 10 morts, 10 biessés:
l avril. 13 accidents. 6 morts, 14 bles-
sès, mai. 16 accidents, 7 morts, 15

blessés; juin. 12 accidents, 6 Morts.
14 blessés; juillet. 17 accidents. 9
morts, 23 blessés: octobre. 23 acci-
dents, 7 morts. 28 blessés; décembre.
28 accidents. 10 morts, 35 blcszéa.
 
Chez lesjumelles

CALLANDER. 8 janv. (P.C) —
{Le docteur Allan Dafoe a annoncé
aujourd'hui que les jumelles Dion-
le ont été inauculées contre la
diphtérie. Le docteur Dafoe leur a
inauculé de la toxolde. Les jumelles

!Dicnne ont maintenant dix-neuf

|

Un total de 114 personnes furent:

LE DROIT OTTAWA MERCREDI 8 JANVIER 1936

 

 

 
culièrement compacte.

RP. SPARKS
ET L'ESCOMPTE
DESVENDEURS

L’avocat des vendeurs d’au-

tos voit une injustice

dans l’abaissement de
cet escompte sur

les Fords.

PROFIT BALAYE
M. R.-P. Sparks, avocat de la

Canadian Automobile Dealers As-

sociation, a déclaré aujourd'hui à

la Commission du Tarif que l'abais-

sement de l’escompte des vendeurs

sur les autos Ford lors de la récen-

te réduction de prix de ces machi-

nes, constituait une injustice. La

compagnie Ford Motor, dit-il. a ré-

duit ses prix de $10 4 $25 par ma-

chine et, sans donner avis, a abais-

sé l'escompte des vendeurs de 1 1-2

p. 100. Sur certains autos, la réduc-
tion du profit du vendeurétait plus

forte que la réduction du prix des
autos. Elle balaya le petit profit que

faisait le vendeur.
Les vendeurs soutiennent, dit M.

Sparks, que si le prix des autos

dcit baisser. ce ne doit pas être au
détriment des vendeurs. Dans les
grandes viiles, il y a trop de ven-

deurs autorisés. Mais les manufac-
turiers encouragent cet ordre de
choses afin de taire plus d'affaires

mais c’est là une très mauvaise

chose pour les vendeurs qui sont

forcés de donner des allocations

plus fortes sur les autos usagés.

UN INTERDIT
Le président, M. George Sedge-

wick, fit observer que l'interdit sur
l'importation des autos usagés ex-
pliquait le haut prix des autos usa-
gés au Canada mais M. Sparks n’en
convint pâs. Il affirma que l'écart
entre le prix des autos usagés au
Canada et aux Etats-Unis était

plus considérable avant l'interdit

   
 

‘que depuis son application. L'inter-
dit n'a pas fait monter ou abaisser
le prix. Il ne devrait pas être enievé.
Personne n'y gagnerait. On parle

le droit de ramener. sans payer do
douane. des Etats-Unis, $S$100 de
marchandises. Si l'interdit est aboli.
cela permettra à ces touristes de
s'acheter des autos usagés bon mar-
ché et le Canada deviendra le dépo-
toir des vieilles machines des Etats-
Unis.

CONTREPARTIE
G.-G. Kew, secréetaire-adjoint de

la compagnie Ford, déclara que
l'escompte aux vendeurs Ford du
Canada ont été réduits au niveau
de ceux des Etats-Unis. L'escompte
antérieur de 23 1-2 p. 100 n'était
que temporaire et ii y avait long-
temps qu’on projetait d'établir celui

de 22 p, 100.
Au nom de la Canadian Automo-

bile Chamber of Commerce, qui
comprend la General Motors. la
Chrysler. la Hudson et la Studeba-
ker, M. E.-G. Long s'objecta aux
avancés de M. Sparks. Il affirme
que les vendeurs ne sont pas dans
la triste situation que celui-ci ex-
pose. Ils n’ont pas été injustement
traités par les fabricants. Ces der-
niers veulent des relations harmo-
nieuses avec Jeurs vendeurs.
En moyenne, reprend M. Sparks,

les vendeurs ne font pas d'argent
sur la vente des autos. Un rapport
démontrera qu'ils ne font du profit
que sur les parties, les accessoires,
le service et encaissent des pertes
sur les ventes de machines mêmes,

nie la chose mais on s'aperçoit que
M. Sparks avait prit le rapport
d'une année alors que M. Smith
avait consulté celui d'une autre an-
née.
M. W. Rokbcrison, avocat du gou.

vexrnement de

30 jours. Il suggère que le contrat
dure au moins un an.

M. R.-T. Graham. avocat de la
Saskatchewan. de l'Alberta et du
Manitoba, di que les vendeurs de
l'ouest ont suggéré que les autos
se vendent à un prix uniforme dans
tout le Canada.
ré arrrets

Chaque jour il! vous est or-
fert de nouvelles idées, de
‘Nouveaux moyens de jouts-
sance, de nouveaux aides à
votre bien-être. Lisez les an-
nonces.

  

 Vous ne pouves
S H respirer? Vous

| restez éveillé la
* moitié dé la nuit, cherchant à reprendre haïeine?
| Vous avez des sifflements, des suffocations, la
persistante toux hronchique? Des mutliers ont

W.-L. Smith, de la General Motors, :

 

Une révolution dans le

~tP Z.-Havas)
PARIS, 4+ — La luminescence va-

t-elle chasser l’incandescence de son
trône de lumière? Telle est la ques-
tion qui se pose dans le domaine de
l'éclairage après les premières ap-
plications pratiques de tubes lumi-

neux aux gaz rares.
On sait que l'éclairage par l'in-

candescence employé dans le mon-
de entier depuis la découverte de la
lampe à filament est basée sur le
principe essentiel de la source lu-
mineuse obtenue par l'élévation: de
la température d’Un corps qui por-
te à l'incadescence, donne des ray-
ons de lumière, Dans la lumines-
cence au contraire, il n'y a pas de
chaleur, mais seulement des phé-
nomènes chimiques et mécaniques.
Il s'agit de la lumière froide obte-
nue par la mise en contact d'un
gaz avec des étincelles électriques.
A la suite des travaux du physicien
Georges Claude et son fils André,
on est parvenu à produire facile-
ment et en quantités industrielles
certains gaz rares de l'air: d'abord
l'helium et le Néon, ce dernier est
employé depuis longtemps déjà pour
les tubes lumineux employés en pu-
blicité et plus récemment, l’argon,
le krypton et enfin nouvellement

découvert le xénon. Le changement
de technique fait que par le ren-
versement des procédés techniques
On ne vide plus soigneusement les
ampoules électriques pour faciliter
l'incandescence, mais au contraire
on les remplit soigneusement de
gaz qui, en présence de l'électri-
cité, deviendront lumineux.
Les premières applications prati-

ques couronnées de succès permet-
tent déjà de prévoir une véritable
révolution dans l'éclairagn.
—

résultats

La guérison des plaies

PARIS, ' janvier 

ia Nouvelle-Ecosse.|
dit que ce n'est pas bien d'annuler|
le contrat d'un vendeur sur avis de;

{mais appliquée

(PC-Havas)—
L'asticothérapie qui donne aux

d'accorder aux touristes canadiens| larves des vers le soin du curetage
des blessures profondes est désor-

sur une grande

échelle dans les hôpitaux de Paris

et le docteur Maurisse. coliabora-
teur du professeur Brumpt le pa-

rasitologue bien connu, vient même
d'adopter tinë méthode perfection-
née.

On sai: que le truitenment des

plaies envahies par les larves de
mouches fut découvert par Am-

broise Paré qui constata que les
plaies envahies par les larves de

mouches se cicatrisalent rapide-
ment. Mais son application est des

plus récentes puisque elle est due
au chirurgien américain Baer de
Baltimore. Elle fut introduite en
France par le professeur Brumpt

qui en donna les règles précises et
insista sur le chotx capital des

mouches à utiliser. Ja mouche

verte, ‘Lucillla Sericata” est dé-
sormais élevée dans des cages et
nourries d'eau miellée. LLes larves
sont stérilisées par immersion dans
le formol puis un séjour dans une
étuve. Elles sont ensuite logées
dans les plaies auparavant débri-

dées pour qu'elles puissent s'intro-
duire dans le orofondeurs. Un bain
de lumière chasre les larves de la
 

  

    

PE

 
   

 

UNE PROTESTATION DES ETUDIANTS CHINOIS CONTRE LE JAPON. — On voit ici un groupe d'étudiants chinois protestant contre
le Japon parce que ce dernier a établi un gouvernement autonome dans la Chine du Nord. On remarque que la foule des manifestants est parti-

 

 

La luminescence va-t-elle

détrôner l’incandescence

domaine de l'éclairage.
 

- Le premier essai a porté sur les
routes avec l'utilisation de lampes

à vapeur de sodium très éclairantes
et ne consommant que très peu d'é-
nergie électrique, La seule difficul-
té de réalisation a été le passage
du réseau électrique à faible ten-
son utilisé pour l’éclairage habituel

au részau électrique à courant de
haute tension nécessaire à l'ilumi-
nation des tubes. C'est pourquoi on
a tenté tout récemment l'expérien-
ce concluante dans une station du

Métropolitain de Paris où on pou-
vait disposer à la fols du courant
d'éclairage ordinaire et du courant

de haute tension de force motrice.
Dès maintenant la station du Mé-
tropolitain “Saint-François-Xavier”

est parfaitement éclairée par la
“lumière blanche.”

Il s’agit d'un très grand progrès
dans l'éclairage. Alors que la lu-
mière obtenue par l'incandescence
ne rappelle que de loin celle du jour,
la nouvelle lumière obtenue par la
luminescence respecte parfaite-
ment les couleurs naturelles et ne
heurte pas la vue. Ce fait curieux
à été obtenu par l'alliance et l'as-
sociation de rayons émis de deux
tubes. Un tube au néon, riche en
rouge, mais pauvre en rayons bleus
et un autre à vapeur de mercure

riche en bleu et pauvre en rouge.
L'emploi simultané donne un par-

fait éclairage à lumière blanche.

Le dernier perfectionnement est
actuellement à l'étude, Il s'agit de
remplacer la forme tubulaire par
le globe, plus conforme à la tracli-
tion du luminaire et répartissant
du reste la lumière d'une façon
plus égale du centre à la périphé-
rie. 

 

L’asticotherapie donne des
étonnants

par les larves de vers.

surface. Au coeur des plaies elles

s'attaquent uniquement aux tissus

tant les tissus sains de facon tel-

fait. Ainsi deux cents à deux mille
larves se nourrissent pendant qua-

tre jours. Des guérisons sensation-

nelles ont été ainsi obtennes
quelques jours dans Jes

spécialisés surtout dans ces cas si

graves qui constituent les plaies

d'ostéomvelite, ‘le furoncle de l'os.”

Ia chirurgie est allée plus Join

puisque les larves ont été utilisées

dans des cas de gagréne pulmo-

naire, Mais la question se posait de

savoir si les larves mangenient seu-

lement les tissus meurtris ou bien
si elles secrétaient un principe ac-
tif capable de cicatriser los bles-

sures et plaies. Pour le docteur

Maurisse tout se passe comme si
le suc des larves contenait une

substance digérant les tissus né-
crosés et modifiant même le foyer
d'infection. Aussi appliqua-t-il di-

rectement le suc ou l'extrait des
Jarves sur

de liquide imbibé dans de scom-
presses où d'extrait gelatineux dont

on caifate le shlessures. Les rnêmes
résultats ont été obtenus avec les
larves et avec l'extrait et l'expéri-
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les plaies sous forme :
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alteres qu'elle dévorent en respec-

ment absolue que jamais une ler-
morragic ne s’est produite par leur ! j'ai

;

 

en | teilles

hôpitaux | trois semaines de temps, les dou-

 

|

Funérailles de

J.-N. Bourgon
 

«De notre correspondant)
ST-ISIDORE-DE-PRESCOTT, 8.

— Le 27 décembre eurent lieu les fu-
nérailles de M. Jean-Noël Bourgon,
qui fut tué en se faisant trainer par
un convoi de marchandises, & un
quart de mille à l'Ouest de Moose-
Creek. Le corps du défunt fut hor-
riblement mutilé. W. Lequalt, fer-
mier de Moose-Creek, chez lequel
Bourgon travaillait,  identifia le

corps. Le défunt laisse pour pleurer
sa perte. son père, M. Pierre Bour-
gon, trois soeurs et trois frères et

une belle-soeur. Nous offrons à la
famille notre plus profonde sympa-

thie.
Les routes sont encore cuvertes

aux automobiles ici.
Monsieur et Madame Rod. Landry

ont le plaisir d'annoncer à leurs pa-
rents et amis la naissance d’une fil-

le, née le jour de Noël, baptisée sous
les noms de Marie-Bibianne-Dolo-

rés-Noëlla. Parrain, Monsieur Ma-
gloire Landry, grand-père; marrai-

ne, Dolorès Landry. tante. Porteu-
se, Madame Adélard Pilon, grand'-
mére de l'enfant.
Nous avons eu une magnifique

messe de minuit et les communions
furent trés nombreuses, Tous se
sont agenouillés pieusement devant
la créche du Sauveur du monde.
Les beaux cantiques de Noël ont re-

tenti avec allégresse. Nous remer-

cions beaucoup notre pasteur qui
s'est si bien dévoué pour organiser

la fête de Noël.
Mme Léopold Campeau et ses

trois filles, Aline, Jeanne et Lucille,

de Valleyfield. ont passé les fêtes
chez le père de Mme Campeau, M.

Isidore Ieduc. Ils ont aussi visité
des amis.

eerie

Nouveau curé
MONTREAL, » janvier. M.

l'abbé Siméon Morin, curé de Sauint-

Canut, comté des Deux-Montagnes.

vient d’être nommé curé de Saiîn-
te-Gertrude à Montréal-Nord, Né
le 12 mars 1883, il a fait ses études

à l'école Suint-Jaurent, puis chez
les Sulpiciens et a été ordonné
prêtre le 18 juin 1908.
tar

TORONTO, 8. — Depuis le com-

mencement de la nouvelle annee, ic
soleil ne s'est pas montré à Toron-
to. La journée d'hier a été la sep-
tième journée sombre.
jour ensoleillé fut le 31 décembre.
— —

APRES VINGT-CINQ ANS
Mine Maria Millbrook, de Newark.
J, écrit: “ll v a vingt-cinq ans
souffert penmlant quinze se-

maines de douleurs rhumatismales.

J'achetai alors deux bouteilles de
Novoro du Dr Pierre et deux bou-

de liniment Olévlo et, en

N.

leurs avalen( complètement dispa-

ru. Maintenant, après tant d'an-
nées, je veux, de nouveau, employer

; vos remèdes car je ne Me seng pas

bien. Je sais, par expérience, que
vos remèdes sont les meilleurs.” Le
Novoro et Je liniment Oléolo du
Dr Pierre sont deux remèdes qui
ont fait leurs preuveg et qui, depuis

quatre générations, sont employés,

avec Succès, par les personnes ma-
lades. Hg ne sont pas vendus par

les pharmaciens ct peuvent seu-
lement: être obtenus des agents lo-
caux. Pour renseign:ments Ccrire

là Dry Peter Fahrney & Sons Co.
2501 Washington Blvd, Chicago,
11.

 
Livré exempt de douane au Canada
soe

 

mentation se poursuit dans diffé-
rents services d’hôpitaux dans des

fistules tuberculenses et même
d’ulcérations de l'ozene.

W
Une de perdue deux de trouvées”

(G. de Bourcherville) Illustration: Jules Paquette

Le cardinal Bau

aest reçu

(P.C.-Havas)

PARIS. 8—Le cardinal Baudril-
lart & été reçu solennellement lundi
après-midi à Notre-Dame de Pans
par le cardinal Verdier, archevêque
de Paris.
A 16 heures. cependant que le ca-

rillon de Notre-Dame sonnait à tou-
te volée, le recteur de l’Institut ea-
tholique vêtu de la Cappa Magna.
arrive en auto devant le porche
central. accompagné des vice-rec-
teurs et de M. de Montenon, cham-
bellan en grande tenue rouge et Or.

Le cardinal Verdier également vêtu
G2 la cappa magna le reçoit sur le

parvis même entouré des évêques
auxiliaires NN. SS. Chapta! Crépin
ct Beaussard et de NN. SS. Roland
Gosselin. évêque de Versailles, Grer:-
te, évêque du Mans, Courcoux. évé-
que d'Orléans, Le Hunsec, supérieur
des pères du Saint-Esprit, tout le
chapitre des chanoines et les cheva-
liers pontificaux en grands man-
teaux blancs. Dans l'assistance ve-
nue spontanément, car il n'’avail

pas été envoyé cd'invitations, on re-
marquait au premier rang: le ma-
réchal Franchet d'Esperey. le du:
de la Torce, M. Georges Goyau, le

général Weygand. M. André Chau-
meix, membres comme le cardinal

se.

Avant du pénétrer dans la catiie-

à l'assaut des photograpnes. Le cor-
tége se forme dans un silence im-
pressionnant et fend la foule qui
remplit immense nef des galeries
latérales et déborde sur le parvis.
A mi-chemin du choeur le cardinal

Verdier souhaite la bienvenue au
nouveau dignitaire et demande à
Dieu de le conserver ‘longtemps en-
core à la tête de l'Institut catholi-
que que vous illustrez par vos mé-

rites et vos vertus”.

Le cardinal Baudrillard est con-
Cuit au trône à côté de l'évangile.
Le cardinal occupe sa stale. Aussi-
tôt les orgues tonnent le Te deum.

Puis l2 recteur, accompagné des
vice-recteurs monte à cette chaire
ou naguère il succéda pour le carê-
me au Père Sanson. L’archevéque
de Paris. les prélats et chanoines
s'installent au banc d'oeuvre.
“Quel spectacle ‘s'écrie le cardinai

que d'honneurs renchs. Après les
cérémonies publiques et privées a’!
Vatican cette réception dans la ca-

:thédrale de ma ville natale, après

I Rome, Paris. après Saint-Pierre,
Notre-Dame. si j'ai été violemment
ému là-bas dans des cérémonies
grandioses, je ne le suis pas moins
ici dans cette réunion d'un carac-
tère intime.”
Le cardinal évoque ensuite la

figure lumineuse de Sa Sainteté et

délicate attention.
“Je suis revenu de Rome, ajoute-

t-il. avec le sentiment dune joie
profonde. C'est que Sa Sainteté a
eu la bonté de me dire qu'en éle-
vant pour la première un recteur
d’un institut catholique au cardina-
Int, il à youlu donner le témoignage

de sa salisfaction. Reprenant la

parole de Napoléon, Sa Sainteté m'a
dit: “Je suis content de vous. En-
tendez de vous tcus qui a Paris, en
France et hors la France vous vous
êtes dévoués pour l'enseignement
supérieur catholique.”
Le recteur de l'Institut catholique

de Paris conclut en annonçant que

| Sa Sainteté a manifesté le désir for-
mel de le voir demeurer à son poste

Baudrillart de l'Académie française '

drale, le cardinal Baudrillart sourit.

remercie le cardinal Verdier de sa |

drillart

Notre-Dame

 

Une cérémonie touchante le jour de l'Epiphanie, à
la cathédrale de Paris.

 

et en demandant à chacun de l'ai-
der pour la gloire du Christ et do
l'Eglise éternelle.
Dès que le cardinal Baudrillart a

repris sa place le Magnificat reten-
tit chanté par les séminaristes des
Carmes et appuyé des grandes or-
gues. Après le Salut, le cortège se

reforme pour la sortie. L'ordon-
nance est moins sévère qu'à l'entrée.
Cet apparent laisser-aller est voult.
Il est de France. I est de Paris.

Les rangs cas fidèles se ressèrent.

Sur leurs passage les deux cardi-
naux donnent leur anneau À baiser
aux hommes, femmes et enfants

agenouillé et c'est dans un atmos-
phère de ferveur et de gentillesse
que les prélats gagnent la sortie ou
le cardinal Baudrillart, fort emu,
prend congé de l'archeveque de
Paris.

Il est plus de cit:g heure. «: deniie
et la nuit est tombée quand la vo:-

ture du cardinal Baudrillart se
fraye difficilement un passage dans
la foule joyeuse mais réservée. qui
l'acclame ct à laquelle il répond par
une sou'ante bénédiction.

 

La mort de Mme

Antoine Caron
 

 

(De notre Correspondatt

NOTRE-DAME-DU-LAUS, Qu,
S Janvier. — Nous regrettons dap.

prendre la mort de Rosanu Dorge-

ron, épouse de MaAnteire t‘'aron,

marchand de Notre-Dame-du-Laus
décédée le 7 janvier à l'âge de sois -
ante-quaive ans, Les funérafiles au-
ront lieu le 9 janvier, à 9 h. 30 à

l'église paroissiale Not

à la funrillo en deuil.

BOUCHETTE, Qué.
BOUCHETTE, 8. — Miles G. et J.

Patry ont passé leurs vacances de
Noël chez leurs parents.
Mlle G. Nault, d'Ottawa, passait ta

fin de semaine chez Mme L. Patry.
MM. L. Galameau. R. Poirier, P.

Patry. étudiants au collège de Mon!-
Laurier, ont passsé les vacances dans
leurs familles.
Mlle L. Saumure. de l'Ecole Nor-

imale de Hull, était chez sa mêro
pour les fêtes.

Plusieurs de nos jeunes gens, em-
ployés de la compagnie Internationr.!
Paper, passèrent Noël au milieu do
nous. Ils retournérent enchantés d-
leurs vacances.
M. A, Patry et Mlle G. Patry. gm.

;ont passé le Jour de l’An chez leur
père ainsi que M. et Mme P. Joanise"

de Maniwaki.
Miles Y. Ethier. M. Richard. g.m..

étaient dans leurs familles à l'occa-
sion des fêtes.
M. R. Patry. du Collège Bourget.

Rigaud, est allé dans su famili:
pour passer ses vacances.
M. J. Joanisse. de Maniwaki, ren-

dait visite à des amis la semaine
dernière.
Mme D. De Gram:nond était de

passage à Ottawa la semaine der

mère.
Le 23 décembre eùt lieu a la salle

paroissiale une magnifique séance
dernier par les élèves du couvent de:
Rév. Soeurs du Sacre-Coeur, Ce fut
un réel succès. Une grande foule y
'assictait, Nos félicitation aux reli-
; gleuses.

Mlle M. Patry. de l'Ecole Normale

‘de Mont-Laurier. a passé les Va-

| cances de Noël dans sa famille.

sympathie
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Le dernier-

Les billets à Quebe. ct sic-innée
trains du C N.

Dép. d'Ottawa
SAMEDI
DIMANCHE

18-19

JAN.

ALLER ET RETOUR D'OTTAWA

Montréal $3.25
St-Jean - - - $2.75 Sherbrooke - - - - - - - $4.40

Joliette - - - $2.80 Grand'Mere - - - - - - $3.80
Québec - - - $5.35 Ste-Anne de Beaupré $5.95

de Beaupre scront accepiés sur le-
ou du C. P. cnire MONTREAL ct QUEBEC seulemen:.

Spécial Spécial
8.00 a.m. 2.00 pm. 4.30 p.m,
6.30 p.m.

RETOUR jusqu'au LUNDI, 20 jan. — Billets non-valables dans le train
de 7.10 p.m. partant de Montréal dimanche et lundi. mais valables dans
le TRAIN SPECIAL de 7.15 n.m., lundi 26 jan.
 

Rimouski - - - - - $9.15
Halifax - - - - - $13.25
Moncton $9.25- - » = = =

Dép. d'OTTAWA, VENDREDI,
RETOUR jusqu'au MARDI. 21 jan. excepté GASPE et HALIFAX,

mercredi, 22 jan.

Gaspé - 392
Rivière du Loup - $7.85
Campbellton - - - $9.25
St-Jean, N.B. - - $9.25
17 JAN. 8.20 a.m. 4.30 p.m.

 

Canadien Pour plus amples renseignements, téléphonez Queen 904 ou 864
i (Hull, Sherwood 020)

National
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lui un autre nègre discute

Le nègre Congo, fabricant de poisors.
est à sa table de travail. Ma:s près de

pelle avec menace. Trim (c’est le nom
et linter-

Trim s'esquive en toute nate. et se
jette hors de là maison du nègre Con-
go. Il voit entrer le docteur Rivard qui
parle un instant avec le fabricant de

   
Pluchon
La voiture qui porte ie docteur et

s'élance sur la route. Mais
Trim part à courir sur leurs traces. En
vain essaie-t-1l de les poursuivre. le Ca-

abs =” )LAG
He

des T ols-Riviéres,

5 Nk ph

IER |:N

 xr opi, em

Arrivée devant l'habitation de Ja Mmé-=
re Coco, la voiture s'arrête. Pluchon
descend et le docteur lui remet Jn eru-
che. “Tu la jetteras, dit-il dans la cave trois degrés presque toujours su{fi- I mois et aucune d'elles n'a encore |tfouvé soulagement dans RAZ-MAH, Rend la de ce visiteur nocturne) lui montre une poison et remonte dans sa voiture à briolet gagne du chemin. tourne à droi- de marmière à ce qu'elle se brise en tom-

sante pour éviter les dégats de. été malade. On prend toutes les respirationfacile Mébarrase Jumero petite fiole en lui disant: ‘Tu me diras  cdté de Pluchon. Le négre Congo s'ap- te et disparaît dans les ténèbres. Le bant Cette cruche contient vivant. t0
grandes gelées printanières. Les précautions possibles à l'hôpital d'effets nocifs suMeéquents Soulagement—or ce que*cette fioie contient où bien moi, paroche ensuite du cabriolet e: leur docteur file vers la demeure des Coco- serpent a sonnette de la plus dunge-

agronomes utilisent aussi des pro- | Dafoe pour leg protéger de la ma- } Youre entrenehedlen,a je te dénonceral & la police. — Chut. remet une grande cruche de verre here Létard. I! veut à tout prix sc défaire du reuse espèce.” Pluchon eut tellement

k d'uits résineux. liadie. Capsules RAZ-MAH de Tompivten smrn Trim, j'entends des pas.” métiquement fermée. capitaine cette nuit-là. peur qu'il échappa la cruche sur Je
a «nl

a

>
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{De notre correspondant»
CYRVILLE, 8— Voici les noms

des officiers de la section de Cyr-
vilic de l'association des jardiniers
d'Ontario: président. M. J. Antoine
L“duc; ler vice-président. M. Ana.
ole Cyr: 2ème vice-président, M.
Charles Martin: secrétaire-iréso-
rier, M. Georges Martin: directeur

provincial, M. Stephen Perrault;
conseillers, MM. Cyprien Cyr,
Xavier Plante, C Perrault et’ Jean
Côté.
La section de Cyrville a ete la

pius nombreuse en 1935. Cinguante
cing jardiniers en faisaient parte,
v compris les membres du conseil
du canton de Gloucester. comme

membres honoraires. L'un des
membres les plus distingués est M.
Joseph Cyr, ancien président de

lOntario Vegetables Growers Asso-
ciation, et membre depuis plusieurs
années de l'exécutif provincial. I
fut aussi délégué à la commission ‘
du tarif et met ses nombreuses con-
naissances au service de ses con-
frères. Nous comptons aussi parmi

 
rous M. Charles Williams, copropri-,
étaire des Rideau Gardens et mem-
Lre de l'exécutif provincial. M. Le-
duc, notre nouveau président. fait
partie de notre asosciation depuis
sa fondation. M. Anatole Cyr. qui.
sera probablement notre président;
en 1937, à aussi béaucoun d'années
de service actif. M. Charles Martin
est un des fondateurs de la section |

Echos de Notre-

Dame-du-Nord

‘De notre correspondant)
NOTRE-DAME-DU-NORD— Ont

passé le temps des fêtes dans leur
famille: MM. Jean Lebrie, Gilles

Ranger, Antoine et André Perreault
er plusieurs autres.
M, et Mme Hughes Beauchamp. |

de Ville-Marie, son venus visiter M.
Narcisse Gauthier.
M. Gédéon Perreault, de Mud-La-

ke, est venu visiter M. Gaudrias
Perreault.
MM. Antoine. Gérard et André

Perreault et leur beau-frère. M.
Yvan Lamarche, sont allés faire un
voyage à Mud-Lake.
[I —

BLEZARD VALLEY, Ont.
BLEZARD-VALLEY. Ont. 8 —

Les écoliers et écolieres dont les
noms suivent s'en sont retournés à
différentes institutions: MM.
Marcel et Maurice Ménard, au col-
lège des Jésuites, de Sudbury, et
Mlies Yvonne Bisaillon et Jacqueli-

i ne Cloutier, à l'école Centrale de
Sudbury.
M. et Mme Rémy D'Aoust et leur

| fils Jean-Guy, ont passé les fêtes
| de Noël et du Jour de l'an dans la
; famille Bonin.
|
+ Milles Elodie et Simonne Bélisle,

+

‘de St-Charles, sont chez leurs pa-
rents, M. et Mme J.-B. Bélisle, pour
quelques jours,

M. et Mme Edgar Bergeron, de
Noélville, et leurs enfants, étaient

de Cyrville et M. Georges Martin! chez Mme J. Bisaillon, le premier

est secrétaire depuis 1924. M. Ste-
phen Perrault est notre délégué au
provincial. Avec MM. Cyr et Wil.
liams, la section de Cyrville a l'a-
vantage d'tre l’une des mieux re-
présentées à Toronto.

Un plus grand nombre de jardi.
niers devraient faire partie de l'as-
sociation, vu l'avantage qu’ils en
retiraient de payer leurs produits

de l'an.

Mlle Aline Ménard. de l'Ecole
- Normale de l'Université d'Ottawa,
était l’invitée de sa cousine, Mlle
i Gabrielle Bourgeois, de St-André
; Avellin, et de son oncle et sa tante,
M. et Mme Octave Despatie, de

| Plaisance, pendant les vacances de
Noël et du Jour de l'An.
M. et Mme Xavier Frappier. de

St-Charles, accompagnés de M. etmoins cher. Nous en avons eu la|
preuve, il v a deux ans, par suite
des démarches faites auprès des gou-
vernements après une tempête de.
grêle. Espérons que l'année 1936 sera
l'une des plus prospère.

VILLE-MARIE, Qué.
VILLE-MARIE, Qué., 8.—A l'issue

de la grand'messe, au ler de l'an,

sur invitation du R. P. Supérieur,
les paroissiens ont été heureux d’al-

ler offrir leurs voeux de bonne an-
née à nos RR. Pères Oblats desser-
vant.

—Les pomplers volontaires, au
déclin de l'année 1935, ont organise
une fête enfantine pour notre gent !

écolière et les autres «nfants. Tous
furent invités à se renure au centré
du village. où l'on avait érigé un

bel arbre de Noël, aux multicolores
ampoules électriques. Ce fut pour
tous un bien grand plaisir de voir

Arriver le Père Noël, figuré par M.
Jules Grenier, accompagné des au-:
tres pompiers, qui distribuérent
force sacs de bonbons.

—M. le maire. le Dr Henri Car-
fier, accompagné de M. Oscar Des-

Jardins, président de la Commission

Mme Roméo Frappier, de Sudbury.
étalent à Blezard-Valley, pour la
messe de minuit.

M. et Mme John Poirier ct leur
fils rendaient visite à chez M. et
Mme Joséphat Lalonde, dernière-

; ment.
Nous apprenons avec plaisir que

| Laurier, fils de M. et Mme José-
phat Lalonde, est de retour de
l'hôpital de Toronto, après avoir su-
bi une assez grave opération. Ce
dernier est en excellente condition.
Nous souhaitons un prompt réta-

blissement à M. Jos. Lafontaine. qui
est retenu à l'hôpital de Sudbury,
et à Mme J.-B, Bélisle, gravement
malade,
Par

Vente ou échange ae propri-
étés d'articles, etc. tout cela
s'upére facilement au moyen
d'une annonce classée dans le
Droit.

 scolaire. voulut ausi, au ler de l'an.
réunir à la salle du Collège, écoliers
et écolières pour leur faire ses bons
souhaits du nouvel an et leur don-
ner pour étrennes friandises, bon-
bons, etc.
—Miles Lefebvre. donnérent chez

elles, le 30 décembre dernier, une
veillée entime y furent conviées:

Miles Cécile et Aline Morisset, Si- |
monne Desrochers, Isabelle Filteau.
M.-Jeanne Boulianne, Julienne et,

 

M. Rose Loiselle, Cécile Loiselle, Ma- |
Berthe |rie de Lachevrotiére et |

Yvonne Séguin. T y eut partie de |

 

cartes enjouée et autres amuse-

ments et pour clôturer un délicieux “Un bon débarbouillage ne vous
goûter. ; ferait pas de mal.
—Mlle Berthe-Yvonne Séguin, de! “Peut-être. madame. Mais Un 2:-

Chicago, est actuellement en visite | bier de mon âge ne peut pas pren-
chez Mme FFélix Juteau de Ville-
Marie.
=

l'Hôtel  

 

MONTRÉAL
Tarif: à partir de $1.50

ADELARD RAYMOND, Vice-Président et Directeur-Gérant.

  

| are de chance.”
(Smith's Weekly, Sydney.)
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FUNERAILLES
DE M. LARCHE

De notre correspondant)
THURSO, 8.— Les imposantes fu-

nérailles de Monsieur Thomas Lar-|
che, époux bien-aimé de Anne-Marie
Beaudoin, décédé subitement à l’âge
de 48 ans, eurent lieu le 2 Janvier,
en la paroisse de St-Jean l’Evangé-
liste de Thurso, au milieu d'un
grand nombre de parents et d'amis.
L'inhumation eut lieu à Bois-Franc.
Qué. sa place natale. Il laisse dans
le deuil. outre son épouse, Anne-
Marie Beaudoin, quinze enfants,
Germaine, Carmen, Eva, Emmanuel.
Bella, Anita, Dorina, Jean-Guy.
Thérèse, Laurier Larche. Yolande,
Simonne, Jeannette, Olivette, Mau-:
rice Trudeau: Son père et sa mère,
M. et Mme Thomas Larche, de Bois-
Franc, Qué. un frère. Jean-Baptis. |
te: trois soeurs, Sara, Albina. An-
gelina Larche,
Les porteurs furent Messieurs J.

Landreville. A. McLaughlin, E. Piché,
E. Charron.G . Losier et L. Sylves-
tre.

EUCHRE—
A la salle paroissiale, de Thurso,

le 12 janvier, aura lieu un euchre
organisé sous les auspices du Cercle
Social, au profit de leurs jeux. Il y
aura de nombreux et beaux prix.
Tout le monde est invité. Venez en
foule!

Universitaires, collégiens, étudiants
et étudiantes, tous membres de quel-
ques-unes de nos famille de Thurso,
après avoir vécu les heures si douces
au foyer familial, sont retournés se
plonger dans leurs livres d’études. A
tous, bon succès!
M. et Mme Léo Montpetit et leurs

enfants, Raymonde et Roymond. de
Coateau. Qué. visitaient leurs pa-
rents, M. et Mme J-A. Houle. à
l’occasion des fètes.

Mlle Lucienne Houle est de re-
tour d'un voyage de trois mois. Du-
rant sa promenade elle a visité des
parents et amis de Côteau. Mont-
réal, Lac-Dorothée et St-Martin. |
M. Roland Watier a passé la fête :

du jour de l'An chez M. et Mme F.
Frappier.

Mme C. Laframboise, de Bucking-
ham, ainsi que Mlles Georgette et
Antoinette Frappier, d'Ottawa. ont
passé le jour de l'An chez M. et
Mme F. Frappier.
Mlle Emilia Boulrice, d'Ottawa. a

passé la fête du jour de l'An chez
ses parents, M. et Mme Emile Boul-
rice.
M. et Mme Ph. Thivierge. de Le.

faivre, Ont.visitaient M. et Mme F.
Perras à l'occasion du jour de l'An.
Mile G. Quevillon, g. I. g.. de lhô-

pital du Sacré-Coeur, Hull, a rendu
visite à ses parents, M. et Mme Jos.
Quevillon, à l’occasion des fêtes.
M. et Mme A. Lapointe et leur

fille Hélène d'Ottawa. ont passé la
fête du jour de l'An chez leurs pa-
rents, M. et Mme C. Lapointe.

———eee

FASSETT, Qué.
FASSETT, 8. — A l'occasion de

la fête de Noël, l'église était revê-
tue de ses plus beaux décors. Les
fidèles se rendirent en trés grand
nombre à la messe de minuit et
nombreuses furent les communions.

Les enfants de l’école, 5ous la direc-
tion des religieuse”. chantèrent la
messe à deux voix de l'abbé Charles
Boyer, Les dames et les jeunes filles
de la chorale paroissiale exécuté-
rent le propre de la messe en gré-
gorien. A la messe de l'aurore, les
enfants chantèrent des cantiques.
La messe de minuit fut célébrée par
l'abbé Brisebois, qui donna aussi le
sermon. À la me-se du jour, M. l'ab-
bé Brunet officiait.
Le 30 décembre était donné à la

salle paroissiale une causerie par le
Rév. Père Ducharme, de l'école d’a-
griculture de Montebello. Les culti-
vateurs et les dames du cercie de
fermières se sont fait Un devoir et
Un plaisir d'assister à cette intéres-
sante causerie, laquelle leur fournit
de précieux renseignements.
Etaient dans leur famille à l'occa-

sion des fêtes de Noël et du Jour
de l'An: Yvon et Raymond Bériault,

du Collège d'Ironside, Michel Geor-
ges, du Petit Séminaire d'Ottawa.
Eugène Charrette. d'Ironside, An-

 NÉVRALGIE
Ne laissez pas la douleur vous affoler. Prenez
les Capsules Antirhumatismales TEMPLETON
et obtenez un soulagement rapide aux douleurs
vagues ou aiguës, lancinantes.  L'affreuse né-
vralgie elle-même s'en va généralement en
moins d'une demi-heure après absorption des

  
   

 

Capsules Antirhumatismales TEMPLETON
:avec un peu de nourriture et de breuvage
| chaud. Inoffensives. Rapides. Efficaces. Chez
! tous les pharmaciens, 5Ôc. et $1. Faites cesser
tout de suite cette douleur percutantr. morr

umes de Poitrine
Frictionnez bien la poitrine
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dré-Jean Richer, du Collège St-
Laurent de Montréal, Pau!-Emile et
Philippe Laniel, du Séminaire de
Ste-Thérese, Miles Oriense Latleur,
du Couvent de 8St-André Avellin,
Cécile Racicot et Lucille Baxter, du
Couvent de Montebello, Cécile Joa-
nette, du Couvent des Soeurs de la

Sagesse d'Ottawa.
M. Normand Raymond. du Collè-

ge d'Ironside, a passé la fête de Noël
à Fassett, l'invité de M. et Mme T.
Bériault.

Mlle Yvonne Kemp, d'Ottawa,
était dans sa famille à Noël.
M. et Mme Philippe Desforges,

Mlle Rhéa Desforges, MM. Alcide,
Omer et Jean Desforges, de Gren-
ville, étaient à Fassett, jeudi der-
nier.
M. Réal Villemaire est à l'hôpital

civique d'Ottawa depuis quelques
semaines, par suite d'accident,
et prend beaucoup de mieux. Nous
lui souhaitons un prompt rétablisse-
ment.

L'épouse de M. Eusèbe Lafleur,
fils, est partie pour l'hôpital
M. et Mme Lorenzo Gaudreau et

leur fillette Rosette, ainsi que Mlle
Ange-Aimée Millette, de Montréal,
sont parmi nous.

Mme Arthur Cyr et ses enfants,
Gilles et Murielle, passèrent le jour

de l'an chez M. et Mme Régis Bou-
cher.

M. et Mme Wilfrid D’Aoust et
leurs fillettes Yolande et Solange
ainsi que Mme Ubald Bissonnette,
d'Ottawa, sont en promenade chez
M. et Mme Isidore Renaud.
M. et Mme Odilon Danis et leur

fils, Albert, de Gatineau Mills,
étaient chez M. Hilaire Lalonde, ces
jours-ci,

M. et Mme Oscar Roussin et leurs
fillettes Madeleine et Jacqueline, de
Troy, N.-L., sont en promenade chez
M. Edouard Gendron,
M. et Mme Roméo Hamelin, de

Montréal, ont passé quelques jours
chez M. Joseph Sarrazin.
M. Albani Ouimet, de Montréal,

passe ses vacances chez sa grand'-
mère, Mme Joseph Ouimet.

M. Léo Cyr, de Montréal, était
l'invité de Mme Victor Villemaire,
dernièrement.

. Mlle Yvette Malette, d'Ottawa,
était chez ses parents ces jours-ci.
Mme Delphis Lajoie et ses fillet-

tes Mignonne, Jeanne-Mance et
Ariella étaient les invitées de Mme
Albert Gravel et de Mme G. Lajoie,
ces jours derniers.
Mlle Rose Poulin. de Montréal,

Passe quelque temps dans sa famil-
e.
Marcel Lafleur se rendait a

Thurso derniérement cu il a passé
ses vacances chez son oncle. M. Da-
mien Lafleur.

—_——

FIELD,Ont.
FIELD. 8. — Mlle Aline Jarbeau,

fille de M. et Mme Auguste Jarbeau,
qui était à l'hôpital de Sturgeon
Falls depuis le mois d'avzil dernier,
est arrivée dans sa famille pour les
fêtes. Nous lui souhaitons un
prompt rétablissement.
M. et Mme Duquette, de Mont-

réal. sont actuellement en visite
chez M. et Mme J.-B. Pilon, parents
de Mme Duquette.
Au Jour de l’an le Club de gouret

de Sturgeon Falls, les Chevrolet,
sont venus jouer ici. Les Field ont
gagné par 2 à 0.

mère et grand’mère et Une soeur Cu
Dr Mnio, Mme Paquin.

| Mile Rhéa Leblanc, de Sturgeon
| Falls, a passé une semaine chez sa
soeur, Mme Louis Brun.

{ Au Jour de l'an au soir grande
, réunion de famille chez M. et Mme
, Arthur Lafond: Ewaient présents:
;M. et Mme Thomas Murphy, M. et
Mme Donat Lafond, M. et Mme Ul-
ric Lafond, M. et Mme Ernest Bé-
langer et leurs deux fillettes, Ma-
riette et Hélène de North-Bay, Lau-
rier, Elgar et Gérard Murphy, Léo
Lafond, Fernand Lafond, M. et
Mme Oscar Murphy, M. et Mme A.
Murphy, Milles Fiorine et Noélla
Murphy.
M. Armand Vézina, instituteur de

Chel: .rd, & passé le Jour de l'An
chez son père, M. Léo Vézina. Il
étalt accompagné de son épouse.
Mme A. Lalonde, Mlle Rachel Vi-

net partiront lundi soir pour Otta-
wa. Mme Lalonde continue son écc-
le Normale. Mlle Vinet est pension-
naire du Couvent de la rue Rideau.
Mme Morrison et deux de ses fils

de Sudbury, Mme Paul Gervais, de
New-Liskeard, sont venus rendre vi-
site à M. et Mme L. Morrison, la se-
maine dernière.
A M. et Mme Magloire Piché est

né un garçon baptisé sous les noms
de Joseph-Eugène-Raymond. Par-
rain, Dollard Piché, marraine, Flc-
rida Piché, frère et soeur de l’en-
fant.

M. et Mine Adélard Maurice font
part à leurs parents et amis de la
naissance d'une fille. Parrain et
maraine, M. et. Mme Noé St-Jean,
grands-parents de l'enfant.
La Messe de Minuit a été chantée

par le R. P, Courteau, du Collège
de Sudbury. Le choeur de la parois-
se sous la direction de Mlle Imeida
D’Acust, fit les frais du chant, Une
messe en musique fut chantée, Les
solistes étaient MM. Conrad Ger-
vais, Omer Lafontaine, Paul Des-
lauriers, Mlles Aline et Gaétane
Gervals, Mlles Héléne et Gabrielle
Desjardins, Juliette Thibert,

| rere Ottawa ou ils Visiteront leur

Falls, épousa Mlle Flore Bigras. de
Desaulniers, jeudi matin. M. Bigras
servait de témoin à sa fille et M.
Alcide Bourbonnais servait de té-
moin à M. J. Mallette. Les époux
sont partis immédiatement après la
messe pour voyage.

VANKLEEK HILL, Ont.
VENKLEEK HILL, 8—M. et Mme

Aristide Théoret, d= Point Fortune.
M. et Mme Ludger Théoret et sa
famille. de St-Eugène, et M. et Mme
Armand Dominique et leur fillette
Charlotte, de St-Eustache, étaient
en visite chez M. Ovila Théoret au
jour de l'an.

—M. et Mme Nap. Leroux. de
Malone. mile Jeannette Vallée de
Montréal, et M. Lawrence Burns, de
Malone, M. Albert Vallée, de Mont-
réal, étaient en visite chez M. Oc-
tave Vallée au jour de l’an.
—Mlle Anna Levacque. de Mont-

réal. était chez elle au jour de l'an.
—M. et Mme Arthur Themens

passèrent le jour de l'an chez des
! parents de Montréal.
—M. et Mme Défrid Théoret pas-

sèrent le jour de l'an chez le pére
de M. Théoret, à Moose Creek.
—Mms° Rose Labrosse et son fils,

Arthu- Labrosse, visitèrent M. nt!
Mme J.-D. Ladouceur au jour de
‘an.
—M. et Mme A. Poirier et leur

niéce Lucille Villeneuve visitérent
Sr Elisabeth de Jésus à Ottawa, di-
manche. Ils continuérent ensuite
à Montréal pour visiter leurs pa-
rents.
—Une centaine de personnes se
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Les reins doivent
 

I

Vendredi soir, le Club de gouret|
de Verner est venu jouer et les
Field ont remporté de nouveau la |
victoire par 6 à 2. Nous leur souhai- |
tons le même succès pour la saison.

éliminer les acides
La seule façon dont votre corps Capsules Antirhumatismales TEMPLETON

Mile Adéle Trahan, de Verner, a
passé quelques jours en visite chez
M. Francois Lalonde.
M. et Mme Vital Bertrand ont le

plaisir d'annoncer à leurs parents et
amis la naissance d'un fils, baptisé
sous les noms de Joseph-Noël. Par-
rain, M. Paul Cataford, marraine,
Irène Cataford, frère et soeur de
l'enfant.
Le club de gouret Field Maple

Leaf a joué à Verner jeudi et a
remporté la victoire.
Mme Malo a été à l'enterrement

de sa nière, Mlle Kavanagh, de
Cornwall, qui a été asphyxiée par le
gaz d'une fournaise chauffée eu
charbon, lundi dernier.

M. le Dr Malo, ses fils, Robert et
Roland, ses filles, Lorette et Ga-
brielle. sont partis vendredi scir
 

prut éliminer les acides et les dé-
chets toxiques du sang est au
moyen de 9 millions de petits tu-
bes ou filtres de reins. Mais gare
sux drogues (rritantes, médiocres et
radicales! Si des désordres des
rcins ou de la vessie vous obligent
à ovus lever la nuit ou sont cause
de nervocité, douleurs aux yeux,
maux de dos, cernes sous les yeux,
étourdissements, rhumatismes, aci-
dité, irritations. sensations de brû-
lure ou d'élancements, ne prenez
pas de risques. Procurez-vous Ia
prescription d'un* médecin dite
Cystex (Sis-tex). Son action est
rapide et sûre. En 49 heures, elle
devrait vous donner une sensation
de vitalité nouvelle et accomplit son
oeuvre en une semaine. Sinon on
vous remet votre argent sur retour
du paquet vide. Cystex ne coûte
que 3c la dose dans les pharma-
cies.

 
 

 
 

AVAIT

LE VISAGE

COUVERT

DE BOUTONS

CELA NE
DURA PAS

      

   
    

EDNA

  

PE

 

  

—F00

MAIS

  

. SEULEMENT QUELQUES SEMAINES
AVANT LE BAL CHEZ LES DURAND - €T
RSONNE NE M'A INVITÉE . PAS

ÉTONNANT AVEC CES

Yes,

BOUTONS!

 

   
  

DIS DONC, PAUL- POURQUOI “NN
NE DEMANDES-TU PAS EDNA
POUR ALLER À CE BAL ?

    

 

ENSI, ©

| -EDNA EST GEN-
TILLE, MAIS TU

ON, MA SOEUR |,   
     
     

  

AIS, ILY A    C'EST

    

 

JE SAIS POURQUOI PAUL NE
DEMANDE PAS EDNA
POUR ALLER AU BAL -

SON VILAIN TEINT!

S'IL N'Y A QUE WJ
CELA, C'EST
PEU GRAVE.JE
VAIS PARLER
M0I-MÈME À  

 

NON MERCI, JE NE VAIS PAS
À CE BAL CHEZ LES DURAND

+ PAS AVEC
[cE VISAGE!  

TE RAPPELLES-TU,EDNA, QUAND
J'AVAIS DES BOUTONS ? LA LEVURE
FLEISCHMANN M'EN À DÉBARRAS-

  SÉE.ESSAIE

i
       
   

Ça!

 

 

 

  
  

  

   

   

  
   
   

EST SURPRIS DÉ
VOIR QUE JE MA
ARPLUS DE BOU-

ij S
BONJOUR EDNA ! JE

~ ME FERIEZ-VOUS LE

   
  VIS UN PEU EN RETARD     

 

   COMME EL
PLAISIR DE M'Ac- LT
COMPAGNER CNEZ À
LES DURAND ?

   

ÉTU LUI À DONNÉ UN
BON CONSEIL- REGARDE

LE À UN BEAU

    

       

  
  

   

JE LE SAVAIS

BIEN! ET ELLE
EST SI CONTENTE
MAINTENANT/

      

   

chez

vure 
Entre 13 et 25 ans, des glandes

importantes se développent chez les
hûmains, causant certains dérange-
ments dans l'organisme.
devient très sensible et I'infiltration
de résidus toxiques das le

boutons disgracieux. La Le. §

ment, peut corriger cette cca-

Achetes des prr.duits canadieng

NE LAISSEZ PAS LES BOUTONS

D'ADOLESCENCE VOUS RENDRE IMPOPULAIRE!
ES boutons d'adolescence appa-
raissent à un moment où un beau

teint est une question importante
les jeunes gens.

jour,

La peau

  
provoque l'apparition de

Ficischmann, heureuse-

dition et éclaircir le teint en débar-
rassant le sang des irritants qu'il
renferme.

Mangez donc- de
Fleischmann fraiche deux fois par

coucher—nature ou dans un peu
d'eau--jusqu'à ce que votre teint
soit redevenu normal.

aujourd'hui!

la Levure

avant les repas ou le soir, au

Commencez

en débarrascent lo sang
dos irritants cutanéds  

M. Jérôme Mallette, de Sturgeon i bury. a passé le jour de l'an chez

sont rendues chez Mille Liszie De-
lorme, Union St. pour voir la jolis
demeure en miniature des populai-
res jumelles Dionne. Particulière-|
ment les enfants étaient attirés vers

{le magnifique arbre de Noëi qui se :

j trouvait dans le même appartement.
—Mme Bernard Stafford d'Otta-

wa, est en visite chez M. Alphonsa
Séguin.
—M. René Frédette, de Plantage-

net, visitait des amis de Vankleek
Hill, mercredi.
—Milles Jeanne et Berthe Mai-

sonneuve ont pasé leurs vacances
chez elles à Angers.
—M. Jean-Louis Landriault. d'Al-

fred, était en promenade chez lui,
récemment.

—M. et Mme Landriault et leur
famille sont allés passer le jour de
l'an chez son père. M. Landriault,
de L'Orignal.

 

Echos de Noëlville.

 

(De notre correspondant)
Mardi soir, le 31 décembre, Mll2

Lucille Chartrand et M. Rolar

 

Un verdict de

mort accidentelle

SUDBURY. 8 -- (P. C) — Le
jury du coroner a rendu hier un
verdict de mort accidenteile à la
fin de l’enquête tenue sur la mort
de Mlle Bessie Furlong et de Lac-
tense Nadeau, victimes d'un acci-
dent de passage a niveau. survenn

son verdict, le jury demanda au’on
donne l’ordre aux tramways de rc
plus arrttèr rue Régent, près du
passage a niveau de la voie du
IC.P.R

deau occupaient le siège d'arrière
d’une automobile, qui, après avoir
,traversé la voie ferrée, dut stog-
‘per une vingtaine de verges plus
“loin, derrière un tramway arrêté.
Le moteur s’éteignit. La rue Ré-
gent va en s’élevant et une mince
couche de glace la racouvrait.
L'automobile glissa à reculons pus-

| qu'à la voie ferrée où une locomu-
| tive la frappa.

 
Vaillancourt ont reçu à la demeure | M. M. Furlong, frère de Mlie
de M. Louis Vaillancourt, un grou- i Bessie Furlong, qui fut tuée dans

pe d'amis parmi lesquels on remar- | I'accident, était au vojant de l'au-

quait Mlles Joannine Giroux, Yvet- tomobile. Le choc leprojeta a plus

te et Rhéa Daoust, Doloris Gendron, | de 50 pieds de la voie ferrée. Deux
Alice Séguin, Alice et Albertine Na- : autres occupants de l'automobile,

don, Clémentine Routhier, Léonie ‘qui se trouvaient avec le conduc-
et Jeanne Bertrand, Marie-Anne
Coulombe, Yollande Vaillancourt et
MM. Ernest et Albert Audcbec,
Jean et Armand Bouffard, Henri
Marcoux, Joffre Gendron, Albert

Quesnel, Philippe Bouffard, Albert
Bouffard et quelques autres. Il y

teur sur le siège d'avant, Mlle Ru-

rent aussi

deux heures et demie
avant l’accident.

trand.

eut chant et musique. Un délicieux : M. Furlong, Mlle Prest et M.

goûter fut servi par Mme Louis

Vaillancourt et Mme Oza Char- blessuresment remis des graves
qu’ils subirent dans cet
ont témoigne àl'enquête. Aucuu
d’eux n’avait vu ni entendu venir
le train jusqu'au moment où celui-
ci surgit près d’eux. La locomoti-
ve ouvrit l'automobile et la préci-

—M. le Dr B. Gendron ct Mme

Gendron et leurs fillettes sont allés

passer le jour de l’an chez les pa-

rents de Mme Gendron.

—Mille Estelle Gendron, de Sud-

sa mère, Mme L. Gendron.
—M. et Mme René Bigras et M.

et Mme Calixte Duval sont revenus

d'un voyage à Détroit et Windsor.

—MM. et Mmes Ovide, Fred et

Olivier Lafrienne et leurs enfants

de Sudbury, ont passé le jour de

l'an chez des parents et amis, icl.
eg

[Carnetdul
cinéma |
MERCREDI LE 8 JUIN 36.

Ce soir, deux films français au

Rideau.
Ce soir et demain, double frança:s

au Laurier.
Au Laurier. exclusivement pour

adulte: Mystère de Paris et Nuit
de Noces.
Au Rideau. pour adultes:

Homme en Or et Trois de la Ma-

rine.
Jeudi. vendredi et samedi, potir

tous au Rideau: Welcome Home.
V. B.
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Une investigation
LONDRES, 8. — L: ministere de

l'aviation enverra un représentant
à Alexandrie pour faire enquête sur
le désastre du paquebot City of
Khartoum. de l'Imperlal Airways.
pendant lequel douze personnes
perdirent la vie, a annoncé hier soir
le vicomte Swinton, secrétaire de

l'aviation.

! pita treize pieds plus loin dans un
fossé. Les témoins de l'accident
trouvèrent ‘es corps de Mlle Fur-
long et de Lactense Nadeau assis
sur le siège d’arrière. Ces deux
victimes étaient mortes d’un choc
nerveux et de blessures internes.
L’ingénieur de la locomotive, M.

Sam Hough, déclara qu’il surveil-
lait une automobile qui se trouvait
de l'autre côté de la voie au mo-
ment de l’accident et qu’il ne vit
pas celle de M. Furlong.

lad
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Ii Carnet de Timmins

: M. et Mme Eugène Berthel sont

| heureux d'annoncer à leurs parents

et amis la naissance d‘un fils bap-
tisé le jour da Noël sous les noms
de Joseph, Noël, Jean-Claude. Les
parrain et marraine de l'enfant, né

le 22 décembre. sont Clair et Mona
i Berthel, frère et soeur du bébé.

Uni :
| -—Mme Joseph Blais est allée as-
sister à Ottawa aux funérailles de
son fils. M. Ernest Bisson, décédé à

| Tage ce 48 ans. Nos sympathies a

| Mme Blais ot a Ja famille en deuil.

 

—M. et Mme Elzo Barbary. de

Duckingham, Qué.. sont venus pas-

cor les fêtes avec leurs paronts d’iei,

MM. et Mmes Josaphat Barbary,
J.-B. Charette. Lionel Beauseyle, et
ils ont passé la soirée du jour de
l'an chez M. et Mme O. Pigeon.

| —M. B. St-Germain, du Sanato-

le 9 novembre dernier. En rendant:

Mile Furlong et Lactense Na- |

|

 
by Prest et M. Robert McLeod, fu-.

violemment projetés
hors du véhicule. M. Furlong avoua '
qu’il avait bu un peu de bière

environ |

McLeod, 'un et l'autre suffisam-

accident,

 
|
|

 rium de Haileybury, est venu passer
lc jeur de Noël avec sa famille.
 

 

si le remède que vous prenez
contre le mal de tête, la
névralgie ou les douleurs
rhumatismales est SANS
DANGER — c'est Votre
Médecin! Demandez-lui

conseil!
 

Ne risquez pas votre santé
et celle des vôtres par l'em-
ploi de drogues fantaisistes?

AVANT de prendre, pour soulager
un mal de tête, une nevralgie 0.1

les douleurs de la névrite ou du
rhumatisme, une préparation dont
vous ne connaissez ni la provenance
ni la formule — consultez votre méde
can. Demandez-lui ce qu'il en pense.
comparativement à l'Aspirine.

Pourquoi ce conseil? Parce que les
médecins, avant que la formule de
l'Aspirine ne fût établie, conseillaient
d'éviter la plupart des remèdes ‘‘con-
tre les douleurs’ et soutenaient qu'ils
étaient mauvais pour l'estomac et.
souvent, pour le cœur. L'Aspirine :
changé tout ccia!

Les milliers de personnes qui, Sins
conséquences fâcheuses, prennent
régulièrement de l'Aspirine, démon-
trent que les médecina ont bien raison
d'affirmer qu'elle n'offre aucuu
danger.

N'oubliez pas que l'Aspirine ce
considérée comme ur des moyens le
Plus rapides que lou ail décotsert
Jusqu'ics pour soulager les maux d
tête et les douleurs et malaises den!
on souffre le plus fréquemment. Sau’
dans des cas tout à fait spéciaux, son
emploi régulier est sans danger.

Les Comprimés d'Aspirine son!
fabriqués au Canada. Je mot “Asp
rin” est la marque déposée de la
Bayer Company. Limited, Exigez, en
forme de croix sur chaque comprimé,
les lettres du nom “Bayer”,

EXIGEZ

“ASPIRIN!”
556 paniers de

Noël distribués

  

 

On a fait la distribution de 35€
paniers de Noël aux familles néces-
siteuses d'Ottawa, sous les auspices
du Lions Club. C’est ce que Lloyd
Gillespie. président du comité de
distribution, a appris aux membres

au déjeuner hebdomadaire qui a
eu lieu, hier. au Château Laurier.

J. Grove Smith. commissaire fé-
déral des incendies, fut 1» conféren-
cier. Il passa en revue les progrès
du commerce et de l'industrie au
cours de l'année écoulée. Il se mon-
tra très optimiste à l'égard de la
reprise de la prospérité au cours de

1936.
Willis George pré«n.a M. Smih

ct Michael Mancney 12 remercia. Le
président, Keith W. Playfair, était
au fauteuil.

meer

Pour tous ce que vous avez û

vendre ou A loner, serves-vous
des PETITES ANNONCES

CLASSEES.
TT

 

 
 

  
        

Il coûte tres peu...
il vaut beaucoup!

Y a-t-il autre chose qui rend plus pour ce qu'il coûte, qu’un

téléphone dans votre maison ?

Voici le tarif du eervice téléphonique de résidence:

Ligne commune à deux abonnés -

Ligne particulière - - - - - -

32.60 par mois

$3.10 par mois

Commodité, protection, facilité de communication avec ses amis

au loin comme au près, épargne continue de temps et d’efforts

24 beures par jour. 365 jours par année— ce sont là quelques-

uns des avantages que procure un téléphone dans la maison.

Avez-vous un téléphone dans votre maison ?

 

F. D. LAURIE,

(ærant.
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Le papier journal est encore en forte demande. —

 

MontrealS'AFFERMISSENT#=
À LA BOURSE DE MONTRÉAL
 

z
+

i

Sept valeurs dépassent leurs sommets d'un an:
ou plus. — Sur le marché des mines de Toron-
to les prix sont fermes ou forts. — A la bourse|
de Toronto, il y a peu d'activité tandis que le
partage des profits fa
Montréal, sur le curb,
encore en demande.

it tomber B. À. Oil. — À
cette derniere valeur est’

|
MONTREAL. 8 'P. Cr — Le volume des transactions fut heaucoup

nus considérable à la bourse de Montréal aujourd'hui et la fermeté :
rédominait. La tendance la plus générale semblait être à la hausse|
“ous l'influence de la fermeté à Londres, à Paris et à New York.

Le papier Journal demeure toujours en aussi forte demande. Con-!
olidated Paper est en vedette et touche un nouveau sommet à 3 1-8
‘vec un gain de 1-8 à 1-4 de point. De légères avances furent effec-
uees par à peu près Loutes les Valeurs de ce groupe.

Nickel se vendait en fort volume et fit un gain de 3-4 de point
45 1-2. Noranda est stationnaire de méme que Smelters. C. P. R‘affermit légèrement tandis que Brazilian demeure stationnaire.
Plusieurs valeurs accusent des gains considérables.

trois cents ou FP
dian Wire and Cable A, Montreal
oréféré, Viau Biscuit préféré, et Woods Manufacturin référé.Biscuit préféré et International Power préféré firent Eien gains de 1point ou plus tandis gue McColl Frontenac enregisi.» un gain10INtS.

Les chutes furent a:sez rares.
que Dominion Glass avec une perte
avec un recul de 1 point à 2 1-2
egalement un peu plus faibles.

LE CURB DE MONTREAL (midi;
(Presse canadienne»

MONTREAL, 8 janvier -- Bri-
1h American Oil était encore en
demande sur le curb de Montréal
aufourd'hui au cours des transac-
tions de bonne heure et atteignaiu
un nouveau sommet de 19 3-4 avant
le retomber à son niveau précé-
dent sans changement ultérieur.

Imperial Oil faisait un gain frac-
fonnaire tandis qu’International
Petroleum demeurait sans change-
nent. International Utilities ga-
;nait 10 sous pour atteindre 90

Dominion atteignait lui aussi un
nouveau haut de 10, un gain de 3-3.
Dans la section des mines Pio-

neer gagnait 35 sous et Perron Gold
quatre. J. M. Consolidated avait
une avance d’environ trois sous et
Brazil Gold était en arrière d'un
ou,

BOURSE DE MONTREAL
(Presse Canadienne)

MONTREAL, 8.—Sept valeurs ont
vépassé leur ancien sommet pour un
an ou plus au cours des transactions
de bonne heure cé matin à la bourse
de Montréal quand des gains jus-

qu'à une valeur de $3 furent enre-
istrés.

LEBLE EST
REGULIER A
LA FERMETURE

Les prix ne changent pas à
Winnipeg ou subissent
une perte de 1-8 de
sou. Le marché de
Chicago est irré-

gulier.

LES EXPORTATIONS |
(Presse Canadienne)

WINNIPEG. 8—Les fluctuations
de prix étaient peu nombreuses à la
suite d’une journée tranquille sur la
bourse du graln de Winnipeg hier,
tandis que la majorité des traf!-

quants attendaient un renouveau
d'activité dans les demandes étran-
eves de blé canadien.
Les prix du blé fermaient sans

changement ou 1-8 de sou plus bas,
mai à 89 et juillet à 89 3-8, tandis
que la moyenne de fluctuation au
cours de la journée ne dépassait
pas le demi sou. Les transactions
aux entrepôts ne s'exécutaient que
de temps en temps, quelque achats
ou ventes étant réussis.

Les tendances des prix sur les au-
tres marchés n'affectèrent que peu
‘e marché local. Liverpool était un
sou plus faible. effectuant une per-
ie de 1 3-4, tandis que Chicago
tait relativement ferme.
Les grains au comptant étaicns

"aelque peu plus bas à la suite de
‘effet produit par un arrêt momen-

ané dans la demande acharnée

our lc blé nu comptant. Les prix
C8 grains au comptant s'affern.is-
aient à la suite uns journée de
“ansactions lente
Les options:
Les prix des 5rains au comptant

‘affermissaient À la suite d'une
-curnée de transactions lentes.

HePRY mPa n° 1 nord et
ur vole. 85%; n° 2 nord. 8314: n° 3
ord, 7915: n° 4 nord, 769: n° 5, 6812;
1° 8, 801; picotin, 51: n° 1 garnet, 82;
+ 2 garne:, 78}: n° 1 dur, 81; n° 4
vésial, 68!2: n° 5 rpéclal, 64: n° 6

 

.pésiai. 38. ;

Pavoine:— N° 2 CNW. 33%: n° 3 C.W.
+ ex 1 picotin, 283a: n° 1 picotin,
‘614; n° 2 nlentin, 2545: n° 3 prcotin,
3%; ur vole, 32%
Orge:-- N° 3 C.W. 36'a: n° 4 C,W. 33:

1e SOW. 311, nt 6 CW, 20%; sur
‘ots, 3534.
fin: N° 1 CW. 162%: n° 2 CW.

“40a: sur voice. 161%.
feigle:— N° 2 CW. 43',
tes option. -

Om Ferm.
Fic.

“ta. R8*4 Ra
feiltst 83, -: 89°,
Avoine:—

Mat LL... “2e 37954 ;
Julilet ..... A 3234 |
Orge:—
AE,34 381, Ï
Juillet …….….. 39 Jor,
Lini—

Mat a. 162 134%
Juillet ..... 181-1601! 18213
Seigle:—

Mal LL... 4615-40 4612
Tulilet 4874 471,
 

  

Hughson Bros.
& Ce.

122, rue Wellington

UTTAWA

Féléphones: @ 152 - @8  }

 1

1

Parm! ies pius notables. on remar-
de 4 points à 166 et Eastern Dairies
Quelques valeurs banguaires furent

Des avances de ;
us furent enregistrées par Canadian Converters. Cana-

Cottons préféré, Sherwin-Williams
Viau|

de 2

Des nouveaux sommets ont ête |
atteints par International Power
préféré à $66, Sherwin Williams
préféré à $120, commun à $19.25
Hamilton Bridge à 86.25, Dryden
Paper à 56.235. St-Lawrence Corpo-
ration à $2.25 ct Montreal Cotton
préféré a $93.
Le progrès de la bourse. ont dé-

claré les courtiers, ne peut être vé-
ritablement appelé un hausse, mais
plutôt un mouvement régulier en
avant inspiré par la fermeté de
Wall Street, le progrès constant re-
marqué dans les récentes statisti-
ques de plusieurs industries ains:
que les rapports véritablement en-
courageants de fin d'année.
Seulement une valeur enregistra

Une baisse substantielle. Dominion
Glass tomba cie $4 à $106 à la suite
de sa première vente depuis un
mois.

Les valeurs des mélaux progres-
talent tranquillement à la suite
d'avances de 25 à 50 cents, tandis
que les valeurs hydrauliques ajou-
talent quelques cents à plus de $1.
Les valeurs de distillerie, du papier-
journai et les obligations ferrovia:- !
res gagnalent quelque 25 cents. |

 
LE MARCHE DES MINES (midi) 1e

‘Presse canadiene»

TORONTO, 8 janvier—Des trans-
actions assez nombreuses à des prix
fermes ou forts étaient en vedet-
te sur le marché de Toronto de bon-
ne heure ce matin. Les valeurs pen-
ny captivaient encore l'intérêt.
tandis que quelques-unes des va-
leurs plus importantes, comme Lit-
ble Long Lac et Bralorne, furent
très actives à la suite d'une augmen-
tation dans le volume. Les fonda-
mentaux et les valeurs argent
étaient fermes tandis que Castle
était en vedette, montant à 1.35
après que son volume eut augmenté.

Little Long Lac avançait à 7.10, un
gain de 25 cents et Bralorne à 6.15,
un gain de 5 cents, Pioneer gagnait
10 cents à 9.90 et Hollinger 10 cents
à 14.20. McIntyre 4 41 1-2 faisait
un gain d’un demi point. Les autres
valeurs de ce groupe ne changeaint
pas. Les valeurs du groupe secon-
daire de l'or. actives pour ce qui est
de quelques-unes, étaient plutôt ré-
gulières en général. Pickle Crow,
Buffalo-Ankerite. Macassa et Beat-
tie étaient un peu plus forts.
McKenzie, Sylvanite et McWatters

quelque peu plus faibles,
Noranda était la vedette des fon-

damentaux. à la suite d'un gain
de 1-4 pour se vendre à 45 1-4 àt
Hudson Bay à 23 3-8 enregistrait
un gain de 3-8. Falconbridge per-
dait 5 cents et Ventures a 1.62 cffec-
tuait un gain de 2 cents. Hors
l'activité de Castle, Eldorado était
la seule valeur argent qui manifes-
tait quelque activité. Elle s'affer-
missait d'une cent ou deux.
Quelques valeurs penny augmen-

talent leur volume de transactions
au cours de la matinée. Lebel et
Manitoba Eastern effectuant des
transactions de quelque 50.000 ou
60.000 actions chacune dans la pre-
mière heure d’ouverture. Lebel & 18
gagnait une cent et Manitoba-Eas-
term à 7 1-2 faisait une avance
identique, Paymaster. Chibougamaii
et Warside étaient tous actifs et re-
guliers.
Les valeurs or demeuralent tran-

quilles. Royalite à 31 1-2 ne chan-
geait pas et Acme à 16 3-4 montait  de 3-4.

LA BOURSE DE TORONTO :midi} |
(Presse Canadienne)

TORONTO, 8. — A la suite. du
partage des profiis, les avances des
huiles furent arrêtées à la bourse
de Torctito aujourd'hui. British
American recula de 19 3-4 à 19 1-4.
déclarant une perte de 1-4. Imperial
et International Petroleum, tous les
deux fléchissalent de 1-8. Le vo-
lume état modéré, Les gains et les
pertes s'égalisaient vers midi.

Les valeurs d'alcool avaient la
meilleure apparence comme groupe.
Seagrams gagnat 3-8 -à 10 3-4 tan-
dis que Walkers se maintenait à 52
3-4. Brewing Corporation PFD fai-
sait des gains dans :e groupe des

brasseries, tandis que les autres biè-
res n'effectuaient aucun change. |
ment.
Les transactiviis continucient en y

tory volume pour ce qui concerne ;
International Nickel. Le prix de cet-
te dernière valeur se maintenait À |
45 1-2, Un gain de 5-8 tandis que|
Consolidated Smelters enregistrait
un gain de 1. Brazilian et Ford A |
ne changeaient pas et C. P. R,, d'un
volume de transactions rniscanable|
était un peu plus haut. ;
Les aliments faisaient encore plus :

de gains qu'ils 1€ souffraient da
pertes. United Flour PFD ajoutait
un point et Canners A gagnait |

|

‘

 

Les services publics gagnaient subs-
tantiellement pour ce qui est de
Consumers Gas, International Utili-
ties B, Beauharnois et Montreal
Power. Dans la section des aciers les
valeurs des ponts enregistraient des
gains fractionnares. Les banques
étalent calmes et régulières et dans !
le groupe des valeurs de construe- |

tion, Canada Cement était la plus ;
Active à la suite d'un gain fraction-
naire minimum qui le portait à 6)
1-2.

LES OEUFS ONT

| Glace-Bay NS
| vil. Dolbeau. PQ. .........

Diocése Ottawa
« Diocèse 8. S. Marie
t Diocèse Toronto ....…..….….…….…...
| Soeurs 8t-Joseph ....
,oeurs Miséricorde ..........
; Hôpital St-Luc
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LE DROIT OTTAWA MERCREDI JANVIER 1936

OBLI

(Fournies par G.-A. Auger, Valeurs de Placements, 56, rue
Sparks, Ottawz. Tél @ 1446.)
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MUNICIPALITES
Int Echéance Oftre

AN 4% 1945 101
es 4% 1950 103
he 8% 1840 102

. 5t:% 1955 100
. 84:05

INSTITUTIONS
. 4% 1955 9

4%% 1950 991;
4% 1947 s9
413% 1955 99%
42% 1955 100

… 411% 1947 99

VENTES A 2 H. 45

 

BOURSE DE MONTREAL
Cotes fournies à 2 h. 35 par Gar-

 

 

 
 

 

    

 

 

Demande
103
104
102%
103
101

100
100%
100
100
101
100

BOURSE DE NEW-YORK

        

Cotes fournies par L.-G. BEAUBIEN,

   
     

 

NON INTÉRESSÉS
| .

lls ne s’intéressent pas à la!
| proposition d’échange de

renseignements.

LONDRES, 8. — Un personnage
officiel japonais annonce aujour-
dTNui que la délégation de son pays
à la conférence navale internatio-
nale ne s'intéresse pas particuliè-
rement aux propositions anglaises. !

| françaises et italiennes au sujet de
l'échange de renseignements sur les
leg fiottes, bien qu'elle soit prête à
discuter la question. Les Japonais,
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UTER, Edifice Ottawa Electric, ruel dit-il, estiment comme beaucoupneau et Ostigny, 46, rue in, O:- rk LY, :
PL A MONTREALws: Ostigns Elgin. 0 | Otvier 1938 | plus importantes les propositions de

Associated Breweries ... 10 1-3 | A'r Reduction . ...... 175 j Imitation du tonnage total et du
i Allegheny Corp. ......... 34 programme de construction. et ils

- ! BellTelephone| Le a | Allis-Chalmers Ge® demandent la discussion de ces; ; : | 2) 0... Ameri C …..Le beurre subit aussi des Brazilian .. .... ....... 97-8 | AledChemica! ........ 170 questions à la conférence I! refusa
rer “A” » | Am. & For. Power ..... 8! toutefois de dire si les Japônais ap-. om- B.C. Power “A” ......... 281-2 | “Tel, ;pertes Seules les pom Bruck Silk ........ vus 183-4 1 AMTeeyMS puieraient les propositions en vue de

mes de terre s af- Canada Cement . . 6 3-4 | Anaconda Copper ....... 2 l'échange de renseignements ou s’ils
f . nt Canada Cement Priv. .. 59 1-2 | Atlantic Refining ....... ax les refuseraient.
ermisse . .. 4 u urn preCera . , | ———

eemee Canada Northern Power 2 Baldwin Loo. ...... + 4% | LA LEGISLATTION ONTARIENNECanada Steamship ........ 21-2 Baitimcre & Ohio ...... 18 ‘ETUDE
LES VOLAILLES j Canada Steamship Priv. 10 7-8 |  BethlchemBteel ....... 53 DES IMPOTS A L'ETUD

n ..... so... -- Canadian Bronze .... 3112 | Canada Dry |...D 164 TORONTO, 8. (P.C )—D'après la‘Presse Canadienne» : Canadian Car & Foundry 7 1-8 | Case Threshing ......... 95 nouvelle loi ontarienne des impôts
Les prix du beurre et des œufs à Can. Car & Foundry Priv. 15 | Cerro de Pasco ..... eee. 54 il n'y aura rien de prélevé sur les

Montréal avaient une tendance ài Canadian Celanese ... ..... 29 Shesa= Ohio = revenus des corporations comme lc
fléchir hier. Les prix des pommes: Canadian Converters ..... .. 30 CoeSa on a8 fait le gouvernement fécral a-t-on
de terre étaient plus fermes, ga- Can. Hydro-Elect, Priv. .. 47 1-2 Columbia Carbon 1.00 annoncé aujourd'hui
nant 5 sous la poche excepté pour: Can, Idust. Alcohol 10 1-2 ! Com. Solv. Corp. .. 2 j _ : ane Car

g j Ep Environ 100.000 personne. d'apresles No 2 blanches Québec, qui se Can. Indust. Alcohol “B” . 91-2 | Com. Southern ... 3% Lae Ate =- ; ; Continental Can 85 la nouvelle législation. seront passi-tinrent fermes. Les prix du froma- Can, Pacific Railway .... 11 3-4 Cont. Motor ....…..!!Th, bles d'impôts sur le revenu. et de
ge et des volailles ne subissaient au- Cockshutt Plow . ... 8 5-8 Congoleum .............. 1301; ces imvéts l'en espère retirer envi-
cun changement. Les arrivages tels Cons, Miing & Smelting 202 precpartTexas cree 30 "on $12.000.000 5 ’que rapportés par la chambre du’ Distillers-Seagrams ....... . 34 General éaphait .….. 26 Tohester Morris. revient à Ouawa
commerce sont 1.128 caisses d'oeufs.: Dominion Bridge ... . 33 1-2 General Motors ........ % bo \ + ur discuter de ia nou-
1.188 boites de beurre et 31 boites Dominion Coal Priv. .. . 153-8 Goodrich 11!!! 4 Cu NEEE EEE EE
de fromage. Dominion Glass ... ........ 106 GoodyearTire .......... >, velle êgis etfédé a or ne € JuLE BEURKL - Dominion Steel & Coal “B” 4 7-8 Houston OMale BoeeEE Euei

Le beurre au wagon ou en lots! Dominion Textile . . ....... 76 Howe ound ............. 54° tendre avec dent te a.
partiels se vendait de 26 à 26 1-2 cts. Dryden Paper . ......... 6 1-8 Hudson Motors ......... 16 | ment de ces mêmes ory, 5 À tra-
pour le No J). : Fastern Dairies ...., .. 2 1-2 Tern.Aoo 55, vers lorganisation fécérale.
Les arrivages: 1.188 boites. | Toundation ........... +. 14 | Inter. Tel. & Tel, !! 1111 1413 | eomm————
Le beurre en lots partiels aux dé-, General Steel Wares . 5 1-4 Kenn, Copper a... …. 2834 1

taillants à 27 1-2 à 28 cents pour le, Gurd's eee 6 .T W'S eatre ......... 34,

beurre solide, et à 28 1-2 pour GYPSUM .........eeeveeses 7 5-8 CasaTETE 302 OBLIGATIONS DU
le beurre en moules. , Hamilton Bridge .... . 57-8 Nash Motors ... 18 GOUVERNEMENT

LE FROMAGE ; Hollinger ........RS 15 Nat.DairyProd. 2% |
Les prix du fromage No ! coloré; Howard Smith ......... 121-2 ation Bt... 2 eeeae

de l'Ontario, à 12 cents. | Imperial Tobacco .. ....... 14 | NetPower&Let os Fournl au “Droit” par la maison
Les arrivages: 31 boîtes. | Int. Power .......... vee. 41-4 North American ... 30 John Graham & Cie, Banquiers en pla-

LES OEUFS i Int. Power Pld. veeeer .. 686 Northern Pacific a, cements. 85, rue Sparks, Ottawa. Q. 6261.
Les nrix du gros, au Wagon ou en; Lake of the Woods ... 17 1-2 PackardMotorsne a > Dem. 21

lots partiels: A-gros, 30 à 31 cts; A-' Massey Harris .. ..... . 61-8 Phillips Pete 11!" 49 où 15. 1936 10057 100
moyens, 27 4 28 cents; A-poulettes.i McColl Frontenac cave. 14 Public Ser. Corp. ...... 47 Nov. 15. 1936 103.25 1.41
25 à 26 cents; B. 23 1-2 à 24 1-2 cts:! Montreal Power ...... ..…. 32 3-4 Puna ee.e 39, Mars 1, 193/ 105.62 0.38
C, 23 cents. Montreal Tramways ... 99 1-2 TPM ovens at Déc. 1, 1937 108.25 1.23. ; Remington Ran ......... 21 Oct. 15, 1939 100.75 1.84Les arrivages: 1.128 caisses. National Brewerles ..... 39 3-4 Sears Roebuck ......... 62 Nov. 151939 100.62 1.88
A-1 gros ..........[I dle. National Steel Car ...... 16 1-2 Shell Union Ol ......... 16 Oct. 15 1939 102.12 198

A-1 moyens ...... RAS 38c  Noranda .. ... ... . 45 3-4 Southern Pactlic +...= 2 Oct. 15, 1939 102.12 198
A-poulettes .. .. ........ 36c Ogilvie Flour Mills ... . 200 Standard Brands ....... 16}; Sat. 15 HoH 10975 2.35A-gros ....... . sescnc0s 35e Ottawa L, H. & P. Priv. .. 110 ! Standard G. & El. ..... 81, pos 15. 1941 111.75 2.85
A-moyens .................... 8.c, Ottawa Traction ........ 12 3-4 | Stand. ou_N.J. Cees 2 Oct. 15 1942 10425 2.24
A-poulettes .... .. ........ 30c, Power Corporation ... 5 1-2 Texas Gulf...00 ait Juin 1188... 2. 10125 297!
B-Gros ......LLLLL22 4 Lans 29c;  Quebez Power … 15 3-4 T. Roller Bear. Co. ...... 87 Qc 13 is UT PL oer 312
B-moyens 28c| St-Lawrence Corp. ... oe 2 United Aircraft ........ 29 i Août 15, 1942-45 213 S7.50 2.79

. Co Co Mc; St-Lawrence ‘A’ Priv. ; 9 1-2 ! UnitedCorp. Bat Oct. 15, 1942-45 4 106.75 3.04

LES PATATES ! St-Lawrence Paper Priv. 33 1-2 | v8 Supper... 1754 Be Lamsue 41; os 52
Les patates Montagne de Québec; Shawinigan ... ......... 20 3-4 Vanadium Steel 221, Oct. 15 1947-32 .... 4 10575 341

étaient de $1.10 & $1.15 le sac de, Sherwin Williams ..... 19 1-2 Westinghouse 101 Juin 1. 1950-55 2 9862 3.0
80 livres, et les blanches de Québec Southern Can. Power

|

12 3-4 cotwerih Go. Nor. 1. 1946-38 a 1050 357de 90c à $1.00 le sac de 80 livres. : Steel of Canada ... . 58 3-4 CURB DE NEW-YORK Nov. LS à: 189 52
LES GRAINS Steel of Sanada Priv. .. 53 1-4 Am. Superpower ....... 34, ‘Nov. 1. 1948-59 .... 4! 108.62 3.71

3 Nar ° L V-barso Cotton LLL. LL. 30 Electric Bond & Sh. ... 18% "Oct. 1190-60 : 4 108% 322Blé Nord Nord N° 1 . 98¢ 2 ; Cities Service ........... 31, "a° . ini Electric ... ..... 2 3-4 . 72 | Guarantis par le |Blé Nord N° 2 ..... Bec. V"NIPEE ; Niagara Hudson ......... 10 | Gouvernement du |Picotin N° 1°..2 LL 3c! aa DANQUES 5

|

Larges a demande td54,98 1%. | Dominion.
e N° W. Ce g! Canada ...... Coenen es 11 heures: 1,020,000: à mi-' gr R., 192 6 10525 0.00

Orge N° 3° ee ee i. Canadienne .....UR 183 aomoiproue: 2,290,000; à 2| C. N. R.. 2 10075 1.73
Farine de blé du printemps: | Commerce . -.....…...….. .. 150 —— C. N. R. 3, 10250 26
lére marque ..... .. ..... $5.80! DMontrela .......a en he SNR gr. 12125 310
2éme marque ........... .. $5.40 Royale-RELEcurs 1- ee RE #, 120 382
Au baril .. .. .. ........ $530 > - NR a os 3En sacs d 1 3 . Ventes à 11 heures . 19,954 OBLIGATIONS C. N. R.. 47, 11425 371sacs de jute, livraison en di à midi 30.859 C. N. 8, 5 116.75 3.78vers points de la région moins 5, Ventes a midi ........... 38.051 PROVINCIALES ET C.N.R, 41, 112.00 3.65
cents par sac pour commandes au| Ventes à 1 heure . - 9501 C. NR. ary 110.50 3:77
cc mptant. Ventes 4 2 heures . ...... 43,651 MUNICIPALES G. T. P, 3 99.50 3.02

° , DU CURB G. T. P. 4 108.75 2.60Farine de blé d'hiver: MINES 35,615 C. N. R. 5 115.00 348Qualité de choix en lots partiels| Ventes à 11 heures ..... 35.615 = 1S NR S161 37
an baril ... .......... ... $3.30 ventes a mid 86.650 | Fourul au "Dro!t” par la maison = Nan 1949-69 : 11955 37sQualité de choix en : entes ¢ © .. pou H.-C. Monk et Compagnie, Banquiers e: : o t al ’ ’lots divers, baril .. ...... $4.10; Ventes a 2 heures ...... 106.205 | placements, 75, rue Sparks. Ottawa. Siictement sujet au changement.

Farine de maïs blanc par barils MONTREAL ; Queen 4530. Queen 4831. Je
Hvraison falte $4.60 CURB DE Gar- | Province “ An. Dem. AnEngrais:— Cotes fournies à 2 h. 45 par Gar- gp =°° 4’, 1961 108.00 3.99 LE RENDEMENT jSon $20.25 eau et Ostigny. 46. rue Elgin. Ot-in.p [11 [[ 5° 1960 114.00 4.07 :So Ce 25| awa. N.-B. i.e... 5 1880 11375 4.22 |Gru Rouge . . 821,25 Abitibi oo 1.70 | N.-E, rrrccacecu. 412 1843 107,75 330 Revue des Rendements des ValeursGru Blanc « + + , … $26,25; & Distillers 130 N-E ....... "+++ 4h 1947-52 108.75 3,60 Industrieiles et d'Util‘tés Publiques(Prix à la tonne, sacs compris, L- | Breewrs as. N-E ........... 41% 1961 100.50 3,80 : Inscrits sur les Bourses Canadiennes.vraison dans la région ta de Beauharnois . YA + N.-E. ...…. ++... 5 1960 115.00 4.03; £.CTIONS ORDINAIRES

gi au taux ! Brewi Co 25 Ont. ....... + 1962 10400 3,76 T Prix RendMontréal, moins 25 cents par ton LC TP. Priv 147, jOnt. 11111 41. 1944 100.40 3.30 piv.eyne pour commandes su comptanr | Brewing orp: qu (Ont LUE ……. 42 1950 10625 3.83 COMMUN— ’Grains. sacs pour brasserie, $32 Ia’ Canada Bud . . . 33% Ont. eee 41: 1062 108.0) 4.00] Bel! Telephone .. 600 145 4.14
tonne, au gros: {24 la tonne au! Canada Mal a A ont. cases ee 3 1543 109.25 4.07 B. A. Oil... 20 191, qsol
détail. i Canada Vindgars . got... . 11525 4.031 B. C. Power “A” .. 150 281; 526; | Canadian Dredge 43 Lo 512 1946 111,00 4.18] Build, Prod. "A" ... 100 3 2.85Avoine roulée sac de 90 livres, Canadian Wineries 31, Ont. Hy. OC. 31:-4.51933-52101.00 4.34 Calgary Power ... .. 600 120 500livraison faite eu y compris les anad 35 (ov Hy. C 4 1957 104.50 3.70 Can, MaMing ...... 1.50 339, 444DE | Catelli . . .. .. % (Ont. Hy. C. 4% 1870 11050 4.17

|

Can. North. Power . 120 241, 4.90axes Je pentes a $2.90. Commercial Alcohols 90 . 1952 10825 5.50| Can, Bronze ....... 6 311, 1.90
n extra .. .. .. .. $10.00 Consol Paper .. . . 27x le 1858 108.25 3.65| Can. Bronze extra . 50 311: 3.49Foin en balles: ; inion En 29 ‘2 1963 11150 3.81) Can. Cnoverters .... 2.00 281. 7.02!

Foin N° 2 extra s9.00! Dominion Eng. . .. 1957 87.00 496 Can. Cottons ...... 200 50° 8.00
Foin N° 770 : nn ! Dominion Stores 104 \2 1956 88.50 3.43) Can. For. Inv. ...... 160 26 615n N°3... c+srescee $1000 Dominion Tar . . . 5 1948 93.00 582 Bridge ........ 120 331, 3.58](Prix à la tonne. f.a.b. wagons) Dorninion Tar Priv 591. ‘ 1955 91,00 5.77) Dom. Glass ........ 5.00 110 4.55;VOLAILLES ! CORRE Tt 25% 1959 8550 5.33| Dom. Textile ...... 590 77 6.49 |Fa Ford ‘A’ . . . . .. 12 1947 96.50 594 Impertal Ol ........ .50 20 2.47)(Prix la livre aux détaillants pour] Fraser 12. 10% 1947 96.50 6.44! Imp. Tobacco ...... 521; 14 374,volailles plumées.) 1 Inter. Utilities ‘A’ . . 6 , 1957 94.00 4.43] Inter. Nickel ........ 1.00 43, 223,

Qualité A”; Inter. Utilities 'B’ 20 la 1951 99.00 450 Inter. Petroleum .. 150 34 4.411
Volai à rôtir 20 à i iar cc ‘a 1953 98.00 4.68{ McColl-Frontenac .. 80 131; 503ailles à rôlir . 20 à 21! Loblaw ‘A... ... 19 1943 10050 495 1% 38° 458
Poules de choix Ce 28 Melchers ‘A’. . 11% 3, 1953 10030 496 90) 100 seoulets au lait... 2 Page Hersey . . . . 8015 51: 1945 101.00 5.36 | 160 367, 401
Dindes . . . .... 30432 Price Bros. . . . 4% | 3 Ou 108 HS so 200 6.87 |
Ofes .. ... Ce ee eee 18 à 200; Price Bros. Priv. 2614 412 1956 102.00 4.35 2.00 201, 9.76
Canetons domestiques . . 23a 24. Walekr Goderham 327 =; ; 1854 106.50 4.48 3.00 80 375. fe 177 107.50 4.43] 3.00 46!, 6.4| Walker Gooderham Priv. 17a 31, 1955 10800 508 3% es i»

> . ; Walkerville Brewery 3 8° 1947 10800 5.08 8 200, 296
Le marché des produits}! Biz Missouri . 10 4 1953 8050 4.88 8 13° 815]k Duparquet  . . . , , is 432 1945 98.00 478] Steel of Canada ... 175 38 3.01,

| Greene Stabell , , . 28 | d'a 1951 98.00 408! &Bteul of Can. extra 1421, 58 547]MONTREAL, 8 janvier. (PC) —| [ate one CL 104 | 3 tan 10000 50! BANQUES 800 100 402Le beurre de Québec, de 25 1-2 à 6 Mining Corp. . , . . 128 Montréal 6 _. | Nouvelle-Beoie 111200 74 493cents la livre. ; Lo Nipissing . . . . . . 28 Montréal 1941 108.00 4.29! Can. Nationale .... 800 1331; swLe beurre de l’Oucst de 23 1-2 al Parkhill 19 Montréal 1944 110.30 4.50 Commerce .......... 8.0 148 5.37
26 cents. i ad "°° Montréal ... 1845 107.00 4.13 Royale ............. 8.00 165 4.85)Le f bl d'Ontario. de. Quebec Gold . . . . . 1 Montréal 1945 10200 375! PR |«e Iromagc blanc niario. de Read Authier . . . . 1.60 Mnotréal ...... 31 1947 06.75 13.84 canNor. Power 7.0 00 842!
11 a 11 1-2; le fromage colore Siscoe .  . . ..,.. 302 Montréal .. 1 1948 .... Can. Bronze ....... 7.00 311 831]d'Ontario, de 11 1-2 à 12 1-4, ; Stadacona . ; ; 19 Montréal .. Ja 1851 105.00 4.08) Can. Celanese ...... 700 128 5.47
Les oeufs de l'Ontario, A-gros, de : Sullivan . 1. 111 à Montréal vy 1954 108.00 139 Gan. Sortons ..... 6.00 100 fad

29 a 30 cents la douzaine: A-moyen; Teck Hughes 0 5 Qubec ......... 415 1950 103.75 4.7% Can ForeignIn”. 8% 105 762
de 26 à 27 cents la douzaine; A—” British Amer. Oil . 193; ..Strictement sujet au changement. Canadian Gen. Elec. 2.50 50 5.83
poulettes. 25 à 26 cents la douzaine. ! Dalhousie . . 48 =a CAN Bydro-Blec. … 8.00 53 120; - 4 Dominion Coal .... 1. z .B-gros, 24 a 24 1 2cents la douzaine.| Home Oil . . 80 int. Nickel .......... 45 3-8 PomGlass el 100 145 * im
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ECONOMIQUES
©AFFENMIOOENT

L'indice général enregistre
un gain de 6.6 p. c. sur la

moyenne de 1934.

LE RAPPORT
l'indice économique à cnrepistré

un nouveau gain la dernière semai-

ne de l'année qui vient de finir.
Sauf pour le flichissement de sep-
tembre, il n été des plus gtables du-

rant l'année entière. Les oscillati-
ons peu marquées se sont mainte-

nues attour de la ligne 100, le ra-
lentissement de septembre, attribu-

able durant le dernier trimestre. TA
moyenne pour 1935 de l'indice gé-
néral ressort à 99.7 au lieu de 95.5
en 1934. seit un gain de 6.6% Elle
accuse, il va =ans dire, une amélio-
ration beaucoup plus accentuée
sur les niveaux relativement bas de

1933.
[.a courbe a été ascendante du-

rant le dernier trimestre de 1935
jusqu'à la dernière semaine. T.'in-
dice pour cette semaine a été de
102.0 contre 100.3 la semaine pré-
cédente. soit un redressement de

1.7€: qui se répartit entre les char- +

gements de Vagons. la cote des ef-

fets publics et les compensations

des banques. Fes prix de gros et

les cours des Actions ordinaires ont
légèrement baissé, et les opérations
boursières se sont rendement ra-

lenties.
Après nne période d'innetiité re-

letive, les chargements de wagons

enregistrent des gaine nivrt“s pour
les dernières trois semaines. l'in-

| dice de la 51e sernaine ressort a 72.-
? vis-à-vis de 69.1 la s~maine pré-

cédente. On © cnregisté des relève-

ments depuis la 48e semaine où l'in-

dice était de 66.1. Te redressement

par rapport & la semaine précéden-
te correspond à 4,5%. Le grand to-

tal des 51 semaine s'établit à 2,521.-
000 wagons en renrd de 2,291.000

la période corr.spondante de 1934.

Cet accroissement de 30,431 wagons

est dû aux chergement accrus dans

six catégorirs sur onze. T'augnien-

tution la plus notable, 21,021 va-

gons, a Été enregistrée par leg di-

vers qui se composent nolammnnt

de produits ouvrés. JIl y a eu des

augmentations dans les transports

de hois à pâte et papier, des pro-
| duits forestiers uivers et des mine-
rais, Les transports de céréales ont

 

 

LES SALAIRES
ÉLEVÉS GAGNÉS fi
AUX É:UNIS |

 

Un grand nombre d’Améri-
cains se font des salaires
de centaines de mille
dollars par année.

A HOLLYWOOD
(dresse acsociéel

WASHINGTON, F Le Con =

grès den Etats-Unis a étudié in

question des gros salaires au pays

et constatë -que les personnes qui

sc font un revenu annuel de $100 -

000 ne sont pas rares.

Conformément A la loi du revenu
de 193:. les compagnies ont remis
au trésor. pour qu'il les transmet

te au C'ongrès, des listes de noms dn
personnes dunt les snlaires dépas-
sent £15,000 par onnée. Les non

de plug de 18,000 individus ont éte
ainsi remis par environ 8,000 com-

pagnie pour l'année 195*.

Tes actrices de cinéma sont at 
ramitire des personnes qui gagnent

des salaires élevés. Par exempl.
civi - M oc Wost n êté de $339..

| 163,60,

Dans le dom .ine dex ail ive-, Jee

revenus sont égalrrairnt considéve -
[ites W.-R, Hearst s'est paya à lui

| méme un salaire annuel de £300,000

comme chef de ses entreprises. M

| Goddard, rédactour de 'Americs,
[aireqe de Hearst, © raeu un go-

|
|

Fran Knox, proce
sident du Cuicamo Daily News

s'est fait un salrire de 875.000, to +

comm celuf aan prédfdent à
“Etate-En.s: Henry - LL Doherty,

président de la IT.-1, Doherty, Inc.
€100,000: Fdsel Ford, président «-

la Ford, Motor Company, 190,085:
1 P.-E. Martin, <ice-président, %i07.-

341: Charles Sorensen, surinten -
dant général de la Ford Motor Ce,
$103,435.

Volci maintgrun: les paluires
nayés i Hollywood: Ta Bins (ror-

by In... Ltd, à paré dans une an-

née à Bing Crosby, crooner et orc
teur, $104,449. et {1 a retiré en plus
288,498 de la Crosby Productions
Inc. Gary Couper & ganné 3129.667,

Marlene Dietrich, $145,000; Cecil

de Mille, $125,000: W.-C. Fields,

$150,083; Willlam le Baron, 111,711:
Wesley Ruggles, $189,010; PE, - 1},
Schulberg, $145,583: Sylvia Sidney,

110.585; Norman Taurog. $118,770;

! Constance» lenneitt $176,158: Cha’ -

 
baissé de 11,693 Wugons. les char- [lea Chaplin, $142,000: Walt Disney,
gements de Létall, de charbon, de | 591.500:

coke et de Lois ont diminué égale-

ment.

R=Clough a recu $125,570 come

| me rérant d'un département de lu

L'indice des prix de gius a perdu | Pu Pont Company: R.-W. Woods
un peu de terrain au cours de la i ruff. président de la Coco Cola Cu,
dernière semaine de 1935; il a flé-
chi de 72.8 qu'il était la semaine

précédente à 72.6. Le blé a baissé à
Winnipeg, alors ane les grains four-

ont renchérf. T.es prix aos
bestiaux àù Toronto ont été irrégu-

Jiers: les bêtes à cornes ont baisse
quelque peu, alors que los pores à

bacon ont haussé de 8.29 cents la
livre à 8.75. L'étain et l'argent ont
fléchi à New-Yort: tandis que les

autres métaux sont demeurés sta-
tionnaires.
1e cours des obligations s’est un

peu raffermi durant la semaine con-

«idérée mais enregistre malgré tout

une baisse par rapport à la scmal-
ne correspondante de 1934. 1.'émir-

sion fédérale 1943 (demande) était
cotée à 111 1-1 le 28 décembre con-

tre 131 Je 21: 4 1-2 —< 1954, 109 1-2

contre 109 1-4; 4 1-20,—1946, 109

1-4 contre 109.
L'indice du cours des actions or- |

dinaires n fléchi un pen pendant la |

semaine terminée le 26 décembre,
mais a haussé de 254% sur 1934.
T'indice des valeurs industrielles
n'enregirtre aucun changement par

rapport au 19 décembre et nst de-

meuré stationnaire à 176.1. Celui de
16 valeurs d'énergie électrique a

haussé de 62.3 à 62.7.
L'indice des compensations ban-

caires ressort à 1043 au leu de 94
la semaine précédente, soit une 6-
mélforation de 11%. Ja hausse sur
la semaine rorrespondante de 1931
a été de 10,8%.

—___

Mort du juge
James Baron

(Presse canadienne”

STRATFORD, Ont, 8. — Le juge
James-A. Barron. juge de comté de
Stratford depuis 1897. jusqu'en 1925,
date de se retraite, est mort ce ma-

tin à sa résidence. Il était dans sa
86ème année et était malade depuis
quelque temps.

T1 était revrésentant d'un journal
lors de la rébellion du Nord-Ouest.

POMPIER VOLONTAIRE
QUI MEURT AU FEU |sera

KEMPTVILLE, 8 janvier—James
Ault. 58 ans, pompier volontarie et

 

d'Atlanta. Géorgie, s'est fait un sa-
laire de 8100.850,

 

PREPAR
DE L'EXPOSITION

Edification de la cité artisti-
que. Une entrevue avec

du Grebert.

DECENTRALISATION
 

 

et la porte Dauphine sera édifiée la
cité artistique en l'ann-xe de l'expc-
sition 1937.

Cette cilé s'étendra sur quatro

lectares et permêttra de “décon-
gestionner” l'exposition proprement
dite de l'urbanisme. Grébert, qui
a succédé à Letrosne comme archi-
tecte-en-chef de l'exposition. nous
déclare à ce sujet:

“Ce sont les sect.ons de l'artisant
de l'exploitation rurale des cités ou-
vrières avec des cités. des jardirs

et des sports que nous Installerons

sur les terrains Jd: la porte Maillot
Jusqu'a la poste Dauphine, Et cere
tes, elles ne seront pas defavorisées,
car elles se découperont sur l’admi-
rable fonds de verdure constitue par

le Bois de Boulogne. Il nous aurait
été très difficile de donner zur le
bord de la Seine à ces groupes Fam
pleur qu'ils nécessitent. Comme
l'annexe de la porte Maillot sera
directement ct spécialement relié a
l'expositio.r par des navettes per-
manentes vers la gare Saint-Lazare
et vers le Champ de Mars, nous ne
voyons que les avantages €: cett»
décentralisation. L'un d'eux qui ne

pas le moindre est que nous
utiliserons deux autres térrains des
fortifications indépendants de ceux

 
boucher bien connu de ce village! concédés pour édifier des garages
est mort subitement. ce matin, en
aidant à combattre un incendie qui
à détruit le High School de Kempt-
ville, Les pertes sont évaluées à
$50,000. Les pompiers volontaires

d'automobiles. Cela permettra de
dériver en dehors de l'exposition Je
plus grand nombre possible de voi-
tures et de résoudre ainsi dans une
proportion notable l'obsédant proe

ne purent réussir à mettre les flam- ; blème des {névitables embouteillas
mes sous contrôle et. en l'esoace de
deux heures. iI ne restsit plus que
les quatre murs de l'édifice M.
Ault s’est affaissé. alors qu'il aidait
à dérouler un boyau.

Qualité
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Service
Confiez vos travoux

d'impression à
l'imprimerie française

le mieux outillée
de lo région.

Entétes de lettres
Enveloppes
Circulaires
Programmes, Revues
et Brochures, etc.
Impressions en couleurs

E
E

28, RUE GEORGES

; Tél. Rideau 514
Pi

  

jne. de: salles de gymmastiques et
* Tentrainement et des rails où au-

{terre fleurie.

ges”.

la cité jardin ea la cité sports qui
ert actuellement l'objet des préoc-
cupations dc Greber.
“Pour les premiers”, nous dit-il,

“je désire dessiner de véritables
Jardins agréables et pratiques, car
c'est un fait, ce qu'en appelle chez
nous des cités jardins ne compor-
tent généralement qu'un bout do

On compte consacrer
un hectare eux malgons ou“rières et
à leurs jarctrs. Quant aux établis-
cements de sports c'est un projet
qui m'est pa-t.culièrement cher. IL
ne s'agit na” de construire un stade,
Mais de présenter un type compict
d'un “Cluh de Sport” comprenant
un petit terrain de jeux, une pisci-

ront lieu une exposition permanente
des sports.

“C'est-k-dire que ce club survivra
& l'exposition?”
“Peut-être. En l'état actuel des

choses. lés aménagements prévus a
la porte Maiilol pour l'exposition
sont appelés à Gisparaitre. Mais it
est probeble qu'un groupe au moins
demeurera. On hésitera sans doute
entre celui de artisans. et celui
des sports. D y à des chances pour
que ce soit ce dernier. D'ailleurs.
quand on veut bien construire li ne faut pas penser une seconde que
les démolisseurs pcewrTont venir ‘

; PE ,

PARIS, 4—Entre ia porte Maillot

C'est surtout la cité ourrière a-ec -
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“ MÉDECINS

UR PHILIPPE BELANGEK, 189
Laurier-e*. Spécialité. Chirur-
le. Consultation 2 a ¢ bres et
6 8 hres pin R468

LR J.-R. BELISLE, 15 Langevin
Hill. Médecine et chirurgie
Spécialité: Maladies des fem-
met, opératoires et non-opéra-

toires. Sur rendez-vous. 3 bok

CLINIQUE DES MALADIES DE
LA PEAU. Dirigee par le DU
A. SABETTA. Assistant profes-
seur de DERMATOLOGIE et
SIPHILIGRAPHIE de l’Uni-
versité de Montréal. Consulta-
tions gur rendez-vous.

188 Cooper. Queen 924.

D& DE HAITRE, des hôpitaux de
Paris. 161 Stewart. Spécialités
Chirurgie. Malauie des femmes.
Maladie des organes gepito-
urinaires. Consultation. 2 & 4
heui.s 30 et 7 à 8 hevres 30

p.m. R. 63.

UR A. DROUIN, 197 Rideau. Bpe-
clalité, Yeux, Oreilles, Nez,
Gorge. Consultation. 2 à 5 et

: a 8 pm. R. 4789.

DR RO'AND GAGNE, 443, tue
Rideau. ‘Tél. R. 245. Médecine
et Maternité.

DR J.-LEU LALONDE, Médeci-
ne, Maternité, Chirurgie

Rayon-X, Consultation. 1 à 8
pm. et 7 à 8 pm. 187 1
vard St-Joseph. Sher 5éls.

DR J.-L. LAMY, 211 Stewart
8peciality. Chirurgie. Consulta-

von 2 à 4 et 7 à 8 pm. Ri-

deau 1818.

DR E. PERRAS, 166 Champlain,

Hull. Tél. Sher. 3741. Specia-

lité: Rayon-X au bureau pri-

vé. Diagriostic et traitement.

Consultation. ! à 4 pm, et de

74 8 pm.

.-L. PICHETTE, des Hôpi-

Daux de Paris, 126 Hôtel-de-
Ville Hull Chirurgie-Médeci-
ne. Cons'tiltations: 1 à 3 et 7

4 8 p.m. 3h. 122,

DR DAMIEN ST-PIERRE, Edi-

fice Transportation. Spéciali-

tés: électricité médicale. Mala-

dies des femmes (non-opéra-
toires). Diathermie-rayons-Ul-

tra-violets. ‘Dél. Rideau 2300.

Or R.-F. VALIN, 165 Ave Lau-

rier Esi, Bpécialité: Chirurgie

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour louer rapidement vos logements,servez-vous
    

  

Remerciements 2
1 A vendre 25
 

COUTURE~M. et Mme Adjutor
Couture (née Caiherire Danis; et
leur famille, désirent remercier
toutes les personnes, qui leur ont

témoigné de la sympathie, à l'oc-
casion de la mort de Jean-Louis
Couture, soit par offrandes de
messes, bouquets spirituels, fleurs,
lettres, télégrammes, visites ou as-
sistance aux funérallles. 30-2-5

FABIEN.—La famille Henri-Z. Fa-

bien remercie sincérement les per-
sonnes qui ont bien voulu lui té-
moigner des marques de sympa-

thie a l'occasion de la mort de M.
Henri-Z. Fabien, soit par offran-
des de messes, bouquets spirituels,
visites ou assistance aux funérail-
les. 32-2-5

Décès 6
MARSER.--A un hôpital local, mar-

di, Le 7 janvier, 1936, Marie-Rose-

Alice Handfield, épouse bien-ai-

mée de Roland Marier, à l'âge de
25 ans. La dépoutille mortelle est
exposée à 179 Clarence. Funé-
railles vendredi à 7 h. 45 de la
résidence. Service à 8 heures à la
Basilique et de là au cimetière No-
tre-Dame d'Ottawa. 28-6-5

MELOCHE—Joseph-Benjamin Me-

 

 

Tague, décédé le 7 Janvier 1936,
dans un Hopital local, à l'âge de
68 ans. Les funérailles auront lieu
Jeudi, le 9, des Salons Racine, 127
rue Georges, à T h. 45 pour se
rendre à l'église du Sacré-Coeur.
où le service sera chanté à 8 h.
Inhumation au cimetière Notre-
Dame d'Ottawa. 24-6-5
 

Monuments
MONUMENTS de qualité, adressez-

vous, J.-P. Laurin, 86 George. R
612.
 

Directeurs de funérailles
COMPAGNIE FUNERAIRE RA-
CINE, LTEE, 127 Georges. Ottawa.

R. 650.
McEVOY Brothers, funérailles de

distinction. Q. 8600, Q. 8601. Prix
modérés.

 

 

Amusement 13a

THEATRE FRANÇAIS—Mardi

  exclusivement. Consultations—

1 à 3 po, et sur Rendez-Vous.

 

 

AVOCATS
AUGUSTE LEMIEUX, C. B,
Avocat Ontario-Québec 18 rue
Rideau. Queen 340.

 

 

 

 

DR J.-A. GAUTHIER, 325 rue
, . Dalhousle.

‘  
mercrçedi. Programme double.
“Hooray for Love” avec Ann
Sothern, aussi, Jack Holt, dans
“IT Pix It". 132

On demande 14
 

OR, ARGENT, bijoux, dents en or,
vieilles montres en or, diamants,
etc. Les plus hauts prix, 193

| Sparks, Ch. 201.
UNE CUISINIERE avec bonnes ré-

férences, d'âge moyen, pour petit
hôtel. Bon chez-soi puur person-

| ne seule. S'adresser par lettre,
mentionnant adresse et salaire
demandé au casier 38 le “Droit”.

15-14-5
VENDEURSpour les produits ‘Pau-  

 Ty PRE

.. Pouradoption
FILLETTE dug mois, en parfaite

santé, Berire Cpsier 8, le Droit.
308-7

‘Agents demandés 18
VENDEZ pour une Pépinière ayant
un assortimen’ complet de toutes
les variétés éprouvées. 1300 varié-
tés de première classe. Chaque
propriétaire, une - commande en
perspective. Commission lbérale
payée hebdomadairement. Agence
permanente. Equipement attray-

 

 

 

ant. Arsistance par lettres per-
sonnelles.  S'adresser: Pépinières
Déminion, 1 ntréal. 18
rer

P. LADELPHA
Spécialiste pour

les Pieds

 

100, rus Metcolfe Q. 2154

 

 

Ouvrage en Feuilles
Meétalliques
VENTILATION

Toitures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260, rue Slater Q. 2380

Nous donnons un prompt
service.

; la”. Bonne commission aux ven-
|  deurs actifs. Sh. 7471J, 14
| MEDECIN demandé, homme

| te ville près de Montréal. Poste
| établi depuis 43 ans. A vendre
| pour cause de santé. Devra four-

nir bonnes références. Pour in-
| formations. s'adresser 52 College,

Ottawa, après 5 hres. 2713-14-17
 

 

On demande a acheter
TOUS GENRES de meubles, poéles,

“fixtures”. Nous paierons comp-
: tant. Tél: Queen 2586.

| Servantes demandées 15
i SERVANTE générale pour petite fa-

mille. Références. Fille de cam-

 

 

 

 

33 Le Droit. 26-15-6

CUISINIERE expérimentée. bilin-
gue, ouvrage général. Couchera

chez elle. Doit avoir des référen-
ces. Côte-de-Sable.
détalls à Case 12. “Le Droit”,

31-15-7

Chambres a louer 44
CHAMBRES garnies. Jeunes filles
seulement. App. N° 7, 95 rue Du
Pont. Hull, le soir.

CHAMBRES faisant face Labora-
toires Recherches. Priviléges.
36.00 par mois. 43 Baird.

330-44-7

 

 

 

Automobiles
| PARTIES USAGEES d'auto. Vitre

de porte installée. ressorts remis
en condition. Spratts, 12 Cham-

| berlain. ©. 548. 54

| PARTIES D'AUTOS. autos usagés

    

 

i achetés pour mise en pièces.
| pneus, batteries. Baker Bros, 3,

rue Duke. Sher. 411. 54
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FEUILLETON DU “DROIT”
 

Reproduction autorisée par |

“L'agonie d’un coeur”
Par Pierre Dhaël

a Société des Gens de Lettres.   
  L
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loche, époux de feu Marie-Louise!

et!

sé-

rieux. désirant s'établir dans peti- |

pagne préférée. S'adresser casier ,

Ecrivez pour |

54,

 
 

No ".

Longtemps ils causérent tous deux

- en une douce intimité. Lorsque M.

de Revin se leva, par la grande

. bale ouverte sur le lac, se glissaient

déjà les premières ombres du cré-
Duscule, et, dans le lointain, la nei-

&e des sommets s'estompait.

Une à une, les barques de prome-

. Naces étafent rentrées.

—Chérie, dit M. de Revin, au tno-

“ ment de quitter sa fille, j'ai une

proposition à te faire. Te serait-il

Agréable que je te donne “La Mar-

ronnière” comme une partie de ta

dot? .

Une vive rougeur empourpra

visage mat de Christiane.

~Vous comhleriez le plus cher de

mes voeux, père! ‘

>—J'ai quelque peine à m'en se-

ie

‘parer, mais te tante ne trouve au-

. CUN Agvément à ce séjour. Les rares

semaines qu'elle y passe sont un

supplice pour elle. Le climat ne con-

Vient pas à sa santé. Au fond, il est

de toute justice que ce domaine te

revienne: il contient tant de sou-

venirs de ta pauvre maman!

“Je tächerai.

queique chose pour nous au bord du

lac. entre Lausanne et Montreux,

Où nous pourrons passer les mois

d'été. Simone ne vit pas quand elle

n'a pas son lac sous les yeux.

Christiane. un peu choquée. fut

sur le point de dire:

—Tout dc même, père, vous n'êtes

pas Suisse, mais Français Pour-

 
rattache à la France?

Cependant. elie comprenait ai

bien la faiblesse de cette âme.

| qu'elle se tut, et, cette faiblesse
aussi, elle l'excuas. +

 

ensuite, d'acheter!

quoi m'abandonnez-vous ce qui vous

; Christiane,

PIANOS droits usagés, à des prix
alléchants pour prompte vente.
Stubinger $49, Hackley $69, Shaw
$70, Evans $75, Martin Orme $125,
Gerhard IHeintzman $185, Evans

$175, Heintzman $325. Conditions
à débattre Orme Limited, 175
Sparks. 25

F. Slover, Ltée, 61 York. 25
SERVEZ-VOUS d'Onguent “HU-
MES' pour callosités, eczéma,
gerçures. $0.40 la jarre, à toutes
les pharmacies. 25-7

COURROIE, machineries et articles
d'usine, un vaste assortiment. M.
Zagerman Co. Ltd. Chemin Bay-
view, 8. 5204. 25

KLEEREX SOULAGE ECZEMA,
PSORIASIS, et la plupart des af-
fections de peau. Mme Geo. Dor-

+ land, Wellington, Ont. écrit ceci:

—“Mon bébé souffrit de l'eczéma
sept mois durant. Après l'usage

de seulement $2.00 valant de Klee-
rex, {1 fut complétement soulagé.”
50c; $1.00; $2.00. Recommandé et
vendu par la pharmacle Denman,
R. 4609. 25

UN POELE, une fournaise, un buf-

fet, un lit et deux sommiers
1 (springs).
; dempteur, Hull

 
372-25-5
 

| Bois à vendre 50
MILLE cordes d'érable, bois franc,
 

linguette-Létang,

7680.
Enrg. Queen

50
 

Fourrures
L. GIROUX: Réduction
pour janvier.
remodelage, réparage, doublure.
164 St-Patrice. Rid. 5554. 58

REMODELAGE dc manteaux, 15.00.
Manteaux faits sur mesure. Ou-

 

spéciale

81 Champlain, Hull. Sh. 481.
58

Combustible 14

BOIS mou, coupe, beau voyage, 2.00
et 3.00. Slabs de bols mou, 4
pieds, 6,00 la corde. L, Arvisais,

| 278 “Maisonneuve, Hull. 8h. 2476.
74

CHARBON, COKE, HUILE COM-
BUSTIBLE, BOIS, Service prompt

 

 

de moulin, 5.75 la corde. Sh. 2380.
74

COKE, 11.50 la tonne. Demi-tonne,
6.00. Cinq poches, 2.00. Sh. 2380.

74

au voyage. J. Garneau, 17C Blvd
St-Joseph, Hull. Sh. 2490-F. 74

BOIS franc et mou, au voyage et
à la corde. Sh, 5971. 74

MIDLAND lump, $11; stove, $10.
C. 409. T4

CHARBON JASPER, $11.50; stove,
$10.50. C, 409. 74

COKE LASALLE, $12.25; 5 poches,
$2. C. 409. T4

BOIS franc et bois mou. A. Vade-
boncoeur, 2 Cartier, Hull, Sh. 3440.

74
“COBBLES” américain. $14.50 la

tonne. Jos. Dolan, Rid. 1905,
74

BOIS mou 150 et plus; la corde,
5.50. Bois franc, 6.50. Sh. 2110.

4
BOIS franc, érable et hêtre de
montagne sec. $6.50 la corde.
30 Lois, Sh. 6926 W. 74

BOIS franc, 3% pieds, $6.50 la cor-
de; scié, 87.00. Bois 4 pieds, $7.00;
sclé. $7.50. Elézar Charron, Sh.
4210-W. T4

BOIS franc et mou à la corde et au
voyage. W. Arvisais. 258 Maison-
neuve, Hull. Sh. 6062. 74

| ANTHRACTTE gallois et écossais—
Cobblers. $15.00; Nut français,

i $15.26; Buckwheat N° 1, $11.75;
| Buckwheat N° 1 et 2, 811.10;

« Scotch Beans. tamisé, $11.50. Bois
! franc de qualité. Prix au comp-

tant. McAuliffe Grimes Lumber
+ Co. Ltd. 161. Echo Drive. C. 5500.

 
 

Personnel
 

NOUS REPARONS les plumes-
fontaines. Instruments Ltd, 240,
rue Sparks. 2389-75

PERMANENT à l'huile, $1.00. Aussi
plneapple, $1.00, Salon de Beauté

3290.

PRIME gratuite. Nouveaux perma-
nants “Swagger”. garanties 81.00.
390 Champlain. Sh. 2980. 75

1 MARIE CARLETON, qui vient de
revenir de New-York, Washing-
ton, Philadelphie, a une offre
spéciale les lundis, mardis et mer-
credis. 3 articles principaux, $1.
Notox, Nesteen ou retouche Ines-
to avec ondulation, $2, inc'us, 52

Queen. Q. 2037. 75 

BOFAS studio, beau choix. $14.95.:

S'adresser, 77 Bi-Ré- |

fendu 4 pieds, sec ou vert. Ber- |

58,

Manteaux neufs,|

vrage garanti, JOS, BLONDEAU,|

et courtois, nieilleurs prix. Inde-
pendent Coal Co. Q. 970. T4;

EKABLE, 7.00, Voyage, 2.25. Bois |

| BOIS franc et mou, à la corde et |
14;

15}

GIRARD, 277, rue Daibousie. Rid. |
75

LE DROIT OTTAWA MERCREDI 8 JANVIER 1936

|

 

    Tél. R. 1435

ENTREPRENKURS
ELECTRICIENS

C.CB. Electric Works. 378 Bank,

Q 858; soir, Q 8388 C. 799.

DACTYLOGRAPHES

NOUS vendons, réparons, louons
toutes les marques. Underwood,
Elliott. Fisher Ltd. 203 Q'anen.
rer

 

 

  
 

i
i A louer 38
Ia SOUS-LOUER: appartement, 4

pièces. S'adresser, 34 Murray,
Rid. 2465. 27-38-68
 

; Cours prives
|

* STENOGRAPHIE Perrault, par cor-
| respondance. Progrès rapides.
1 Académie Commerciale Robichaud,
i 4882 Sherbrooke, Montréal.

 

128-7

81
POUR vos reparations de radios,
appelez Zénith Radio Service:
Sher. 931 81
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INTERESSANTE
CONFERENCE

[M Smith était l’invité de
l’assemblée Cartier des

| Canadiens de Nais-

| sance.
| NOTREPOLITIQUE

Dimanche après-midi avait lieu au
Monument National une conférence
faite sous les auspices de l'assemblée
Cartier des Canadiens de Naissan-
ce. Des délégués des diverses as-
semblées de la région y assistaient.
M. Rogers Smith, de Vancouver in-
vité à traiter des changements à
apporterà l'Acte de l'Amérique bri-
tannique du Nord, conclut en décla-
rant qu'il était de toute nécessité
pour les Canadiens d'adapter une
fois pour toutes leurs lois & la po-
sition constitutionnelle du Domi-
nion au sein des nations du monde
entier et qu'il était grandement
temps que la parole de notre pre-
mier ministre soit finale.
M. Wilfrid Langevin, président de

l'assemblée Cartier, souhaite la bien-
venue aux délégués des assemblées

Capital. d'Ottawa, et Papineau, de
Hull. TI céda ensuite le fauteuil
présidentiel à M. J.-E. Côté, prési-
dent de l'assemblie Papineau, qui
présenta le conférencier.

M. ROGERS SMITH
M. Smith expliqua au cours de sa

conférence la situation du Canada
avant la Confédération et l'Acte de
l'Amérique britannique du Nord. A
la suite d'une analyse de l'Acte lui-

même. il définit la situation depuis
la confédération jusqu'au Traité de
Weshminster. Enfin à la demande
de l'assemblée il élucida un pro-
 
 

Docteur J.-M. RAVARY
SPECLIALISTE:—Yeux, Nez, Oreilles, Gorge.

433. rve Rideau, Ottawa, Ont.

DEM.R.SHITH

Consultations:—] à 3 et 7 à 8.30

AFFAIRES
EPICIER EN GROS

 

 

P D'’Aoust & Cie—ll, rue York,
Ottawa Tél: Rideau 6828. ‘97

 

gramme de réformes monétaires,
modifications qui s'avèrent d’après
lui, urgentes.

AVANT L'ACTE
Les Galles occupaient au temps

d'Henri XIII la mêrne situation que
celle que nous ocupions avant West-
minster. D'après l'acte des inter-
prétations, mis en vigueur en 1889,
nous étions bien une colonie, c'est-
à-dire un dominion rattaché à un
gouvernement central. Le statut
change depuis notre position. Le
Canada ne peut plus être considére
comme une possession britannique,
à eause des pouvoirs que peut re-
vendiquer notre gouvernement et
auxquels il a maintenant droit.
M. Smith fit une enquête person-

nelle dans le but le trouver au Ca-
nada une copie certifiée de l'Acte
de l’Amérique Britannique du Nord.

Cette copie n'existe pas. Les voutes
du Sénat. des Archives, de la Cham-
bre des Communes, du Conseil Pri-
vé, etc. ne la renferment pas. L'ori-
ginalesten Angleterre, ou fut véri-
tablement délimitée la constitution
sous l'oeil bienveillant du très hono-
:rable conseil privé impérial et de Ja
chancellerie. Il est tout de même
inconcevable qu'une nation n'ait

: point de copie authentique de l'Acte

; qui Jul donne son rang au sein des
pays de l'univers, D'ailleurs cette
anomalie n'a d'égale que la légende
‘de la présidence de Sir John-A.
MacDonald à la commission cher-
gée de nous donner une constitu-
tion. Ce fut une présidence légen-
daire, sinon silencieuse, par la force
des circonstances ou l'influence in -
due d'une organisation puissante
dont les desseins ne odivent pas

être contrecarrés.
D'après l'Acte certains pouvoirs

sont sous la juridiction du gouver-
nement central, article 91, mais
lorsque la constitution fut faite nous
n'étions que colonie. Aujourd'hui, à
la suite du traité de Westminster
nous devons nous ériger en union
fédérale, c’est-à-dire union des pro-
vinces autonomes.
LE STATUT DE WESTMINSTER
Ce traité signé à Westminster en

1931 confirme l’invalidŒité actuelle
des lois coloniales. Aujourd'hui, la
conservation de l'Acte de l'Amérique
britannique du Nord est une rétro-
gression, parce que celui-ci donne

au gouverneur-général pleins pou-
voirs tant militaires que civils.
Même notre propre conseil privé a
seulement le droit de conseiller et
d'apporter le secours de ses avis au
gouvernement. Ses membres sont

{ choisis et peuvent être remerciés en
temps et lieu ptr le gouverneur gé-
néral. Au contraire le conseil privé
impérial a des pouvoirs très éten-
dus. Cette organisation dont l’ori-
gine remonte au temps d’Elizabeth,
quand la Couronne et la Chancelle-
rie furent appelées à diriger les ter-
res de la couronne. Ainsi, à l'heure
actuelle, notre gouverneur général
n'est pas seulement le représentant
de Sa Majesté, mais en même temps
celui du Conseil Privé impérial, dont
les dictées président à nos desti-
nées. Pour cele il n'a pas droit aux
prérogatives que lui & confié, sans
raison Ja couronne en chancellerie.
Le statut de. Westminster neutralise
la loi qui voyait autrefois é confier

 

 pouvoirs.
L'Etat libre d'Irlande contesta

PITCHE se déguise
 

  

Ceuses de vous lever la nuit,

Voici un ban moyen d'expulser de ;
vos reins les rebuts nocifs et de faire
cesser l'irritation de la vessie qui cau-
ae l'insuffisance de l'écoulement d’uri-
ne, aves sensation de brûlement. De-
mandes à votre pharmacien une boite
de 40 cents de Capsules “Gold Meda:”
à l'Huile de Haarlem — excellent diu-
rétique et stimulant, sûr et inoffens
aif, contre faiblesse des reins et irri-
tation de la veasie. A part les levers
nocturnes, certains symptômes de trou-
bles des reins sont les maux de das,
yeux bouffis, crampes aux jambes.
roiteur des mains: ma.s assurez-vous

lon vous donne les ‘GOLD
* (MEDAILLE D'OR) — c'est le

reméde authentique contre la faiblesse
des reins — vemant directement de
Hearlem,Holande. :
ai

 

avant nous tous ces pouvoirs, de
telle sorte que si le gouvernement
décide d'abolir le sénat, comme on
l'a annoncé récemment. cela ne re-
garde que les Irlandais.

M. Smith fit ensuite allusion au
récent incident RiddeM. 11 mention-
na le fait que le Royaume-Uni n’a
pas considéré l'intervention du pre-
mier ministre suppléant Lapointe et
a déclaré que cette intervention ne
changeait en rien l'attitude du Ca-
nada. Si maintenant la parole du
premier ministre ne peut pas être
suivie, ou nous en allons-nous?
M, Riddell est trop vieux diploma-
te pour agir sans consultation préa-
lable des influences britanniques.
C'est ici que se pose la nécessité
pour nous d'avoir pleins pouvoirs

en ce qui concerne nos relations
extraterritoriales. Cette autorité
nous ne l’aurons eu autant que
les parties intéressées, dans ce Cas,
si les provinces, prenant leur auto-
nomie en mains, déclarent donner a
une union fédérale les pouvoirs ac-
tueis du gouverneur général, aug-
mentés des nouveaux domaines,
comme la radio, l'aviation, etc.
L'Australie et l’Afrique du Sud ne
possèdent-ils pas ces pouvoirs de-
puis de nombreuses années déjà?

LE SYSTEME MONETAIRE
En parlant du système monétaire

M, Smith dit que les banques ont
monopolisé au Canada l'émission des
billets et le crédit. Elles peuvent
émettre des billets au montant de
leur capital. Il ne leur est pas né-
cessaire que ces billets soient néces-
sairement soutenus par un pourcen-
tage d’or. Les banques peuvent mê-
me compter comme capital garantis-
sant les émissions les immeubles
qu’elles occupent. M. Smith exposa
le coût formidable encouru par l’ad-
ministration du fait de l'émission
centrale de billets. Le transport ei
les bureaux des sous-receveurs géné-
raux rendent le coût du maintien
en circulation d’un seul billet à 183c,
La fabrication des billets, en papier
de qualité inférieure à celui des bil-
lets américains nous coûte 2 sous
en comparaison de 1 sous aux E.-U.
De même plus de billets sont retour-
nés depuis cing ans à l'Hôtel des
monnaies qu’il n'en est sortis. M.
Smith préconise l'usage des ressour-
ces naturelles de chaque province
comme garantie des billets. Pius
d’argent pourrait alors être mis en
circulation et par conséquent les
populations seraient plus prospères.
Quant aux échanges internatio-

naux il ne suffirait que de balancer
nos importations et exportations de
façon que tout transfert de ca-
pitaux des voûtes d es banques aux
pays étrangers ne soit pas nécessai-
re. Il préconise l’établissement de
banques municipales qui accorde-
raient crédit sans billets. D'ailleurs
la récente conférence de banquiers
du monde entier. où les financiers
ont déclaré que l'or n'était pes une
nécessité à la garantie des billets
semble appuyer ses avancés, décla-
ra-t-il.
M, Smith répondit à la suite de 3a

conférence à diverses questions po-
gées par des auditeurs.
M. Lacourcière, historien de l'as- 

au gouverneur général ces droits et quelques mots.
semblée Cartier, fut appelé à dire  
Me Philippe Dubois remercia le

conférencier et sur proposition de

  

L'Hon. J.-L Ilsiey et Mme Ilsley
sont de retour de la Nouvelle Ecosse
et se sont établis au Roxboreugh.

. ° e

M. et Mme Edgar-N. Rhodes sont
de retour de leur voyage de noces

à La Havane. Ils sont les invités
des parents de Mme Rhodes, le Co-
lonel et Mme George Patterson
Murphy. Mme Rhodes était autre-
foils Mlle Maryon Murphy.

e * °

L'Hon. T.-A. Crerar et Mmie Cre-
rar avec leur fille Mlle Dorothy
sont reyenus de Winnipeg ou ils ont
passé la saison des fétes. Mlle Doro-
thy qui est l'une des débutantes de
la saison sera prégentée à Leurs
Excellences le 7 février prochain.

. . °

L'Hon. Colonel C.-G. Power, mi-
nistre des pensions et de l'hygiène.
et Mme Power sont revenus de Qué-
bec où ils ont passé la saison des
fêtes.

® e e

Mle Blanche Sabourin a passe
quelques jours dans la ville de Qué-
bec.

° e >

Mme Arnola Smith qui a passé
quelque temps à Ottawa. l’invitée
des parents de M. Smith, M, le Juge
et Mme Robert Smith, vient de
quitter la capitale pour se rendre à
Toronto.

° ° °

M. Georges Bouchard de Ste-
Anne-de-la_Pocatiére, député au
fédéral du comté de Kamouraska,
portera la parole devant les mem-
bres et les invités du Seignorv Club
de Lucerne samedi prochain.

» ° a

Mile Sheila Mcleod Stewart re-
cevait hier a l'heure du thé en
l'honneur de Mme Bolton McGrath
de Chicago et de Mme Charles
Fisher de Victoria qui est actuelle-
ment en visite chez son père M.
Berkeley Powell Mme Perley-;
Robertson et Mile Emma McLeod
Stewart présidèrent à la table.

. » .

Mme Russell Smart, s'embarque !
bientôt pour Genève où elle rendra |
visite à sa fille Mlle Jane Smart
qui poursuit ses études à Genève.
Mme Smart passera également
quelque temps à Londres, l'invitée
d'une autre de ses filles, Mlle Betty
Smart. et demeurera en Europe jus-
qu’à la fin de l'hiver.

. -

Trente cing invités environ assis-
tèrent à une agréable soirée qui fut
donnée à l'eccasion de la fête de
l’Epiphanie par M. et Mme Ger-
main Groulx. La soirée fut agré-
mentée de musique instrumentale
et vocale, et à minuit un délicieux
goûter fut servi par Mme Groulx,
assistée de Mme E. Racette,. Mme
L. Groulx et Mlle D. Dallaire, Par-
mi les invités on remarquait M. et
Mme Nap, Gunville, M. et Mme H.
Groulx, M. et Mme S. Desjardins.
M. et Mme E. Racette, M. et Mme
P. Quesnel, M. et Mme L. Groulx.
M. et Mme P. Mulholland, M. et
Mme E. Monette, M. et Mme Sin-
cennes, M. et Mme L. Trépanier.
Mlle M.-J. Gunville, Mlle V. Gun-
ville, Mlle G. Groulx, Mlle M.-P.
Desjardins. Mlle D. Dallaire, Mlle C.
Fleming, M. Rod Desjardins, M. M.
Groulx, M. A. Landry, M. René
Desjardins, M. R. Gunville, M. A.
Groulx, M. Nap. Groulx, M. J. Cha.
rette.

» ® *

Lundi dernier, M et Mme N.-E.
Cormier recevaient à diner un
groupe de parents et d'amis à leur |
demeure, 147, rue St-Rédempteur.
Hull. A l'occasion de la fête des!
Rois. M. Louis Gagnon fut couron- |

 

 

M. Coté un vote de remerciement fut
accordé au journal “Le Droit” pour
son intérêt à l'organisation.

L'assemblée se termina par le
chant de l'hymne national “O Cana-

da.”

    

  
  

    
   

     

 

né roi et Mme Joseph Gagnon, fils.
reine. Le diner fut servi par Mme
N.-E. Cormier, assistée de Mesda-
mes Joseph Gagnon et A. Lescard.
Au cours de la soirée, il v eut partic
de cartes et -des prix furent xagne-
par M. Emile Cormier, Mme C
Tremblay, Mme Joseph: Gagnon et
M. Joseph Gagnon. Parmi les invi-
tés on remarquait M. et Mme Jo-
esph Gagnon, M. et Mme Louis Ga-
gnon, Mesdames C. Tremblay. A
Lescard, Milles Reiners. Régina
Aline, Albine Cormier, Valéda Per-
rault, Pearl Roy. M. Emile Cormier
M. Hermas Gagnon, M. Oscar Ga-
gnon et M. James Locklan.

a . *

—M. et Mme Fred, Poirier accom-
pagnsé de leur fils s'embarqueront
le 9 janvier. à bord du paquebot
“Présidente Pope” pour une croisi-
ère autour du monde.
—M. ct Mme Alphonse Patenau-

de et M. Hubert Prévost sont dc
retour de Spencer-Wood où ils ont
été les invités du lieutenant-gou
garneur et de Mme E-L. Patenau-

e.
—M. et Mme Bernard-L. Brosseau

ret leur famille ont passé les fête
du Nouvel-An, dans les Laurentides.
—Mme Cortlandt Fages, de Qué-

bec, est actuellement à Montréal.
l'invitée de M. et Mme Louis-P.
Gélinas.
—M. et Mme C.-E. LaBranche

des Trois-Rivières, ont passé quel-
ques jours à North-Bay. chez leur
fille, Mme D.-M. Dunbar.
—~M. et Mme J-W. McConnell

leur fille, Kathleen. et leur fils, De-
vid. accompagnés du docteur ¥d-
ward.J. Archibaldt se sont embar-
qués sur l““Empress of Britain” pour
une croisière autour du monde.
—M. et Mme Edouard Montpeti.

sont de retour & Montréal aprée
avolr passé quelque temps À Qué-
ec.

—Mlle Gllberte Martin partira de-
main pour Québec où elle se fera
entendre, au Château Frontenac.
sous les auspices du Club Musical.
—Le 9 janvier prochain, en l'égli-

“se de Lagny. France, aura leu le
mariage de Mlle Edythe Perreault.
fille dc M. Jules Perreault et de Mme
Perrcault, dec Montréal, avec I»
sous-officier André Gaudinot, fils
de M. Georges Gaudinot. décédé, et
de Mme Gaudinot, de Lagny. L'ho-
norable M. Philippe Roy sera le té-
moin de sa cousine et M. Marcel
Gaudinot celul de son frère. Le ma-
riage sera béni par le R. P. Norbert.
autrefois de Québec. Les nouveaux
mariés feront leur Voyage de noces
sur la Côte d'Azur. A leur retour.
ils habiteront Paris.
--Le bal annuel de la ‘Westmount

Armoury Association” aura lieu, le
vendredi soir 17 janvier, & 1'arsenal
de Westmount. à Montréal, sous le
patronage du lieutenant-gouverneur

de la province et de Mme E.-L. Pa-
tenaude. du maire de Westmount,
M. John Jenkins, de sir Richard er

de lady Turner, de sir Archfbald el
de lady Macdonell du brigadier et

de Mme R.-O. Alexander.

—Le mardi soir 14 janvier. aura
lieu la troisième réunion des Boi-
rées Littéralres de Montréal, sous
la présidence d'honneur dd: Mme
Athanase David. La causerle sera
donnée par Mme Jean-L. Audet,

Mlle Lucile Laporte. M. Camille
Ducharme, Mme Jganne Desjardins
ct M. Alfred Laliberté sont inscrits
au programme musfcal.

v ° *

Dans votre course aux empletter.
dégustez notre appétissant lunch st
notre délicleux thé d'après-midi.
Venez les essayer. Apnortez cher
vous une boîte de nos: savourcuses
fziandises pour les enfants. Kar-
son's. 49. rue Ridcau. Rid. 3254.

meer

N'oubliez pas de Are les “An-
nances Classées” avjourd'hui

 

   
 

   

VIIT

Dans la vie sérieuse quelle s'elait

organisée, Christiane avait mis, en

tête de son programme, le lever de

chaque jour à une heure fixe et

matinale Une petite chapelle ca-

proche voisinage: un sanctuaire

discret. tout de douceur et d'humi-

lité. La jeune, fille avait coutume.

au début de sa journée d'y assister

pieusement à la mese. Puis, avant

huit heures. elle commençait ses

visites de charité.

Souvent la vieille Anna l'accom-

pagnait, les bras chargés d'offran-

des — petites layettes soigneuse-

ment confectionnées ou provisions

destinées aux malades.

| Cette partie de l'existence de la

! jeune fille demeurait cachée, et seu-

le sa nourrice en connaissait le se-

cret. La matinée se terminait gé-

néralement par un cours d'infirmiè-

siduité.  L'après-mid était consa-

crée aux mondanités indispensables,

aux occupations intellectuelles, aux

courses chez les antiquaires ou les

bouquinistes.

Maintenant que tu

je

faire tes visites toute seule

Le vieille Mamma se tenait de-

bout dans ia chambre de la jeune

es fiancée. fille, ses paquets dans les bras.

tholique se trouvait dans le plus fameuse occupation,

re, qu'elle suivait avec intérêt et as- |

pourrais bien aller

| Celle-ct se retourna en souriant.

—Et pourquoi, s’il te plait?

—Tu as bien assez à faire, répon-

dit la nounou d'un air fin, de pen-

ser à toi-même et à ton fiancé.

—Tu crois?

| —Certainement' L'amour est une

tu verras

| Peu à peu, il prendra toute sa

vie.. Et quel tyran! Il ne nous

donne pas que des sourires!

| —Comme tu es vilaine! protesta
| Christiane en riant. Mamma, je

crois que tu es un peu jalouse. Tu

, me parles des Lristesses quand je
; commence à peine à toucher un peu

| aux joies...

La vieille femme secoua la tête.

—Quand un coeur s'engage, la

chanson le dit. tout lui semble

beau. .

_ Puis. désignant d'un geste les cor-

| beilles de fleurs blanches dont quel-
ques-unes, déjà. paraissaient moins

j fraiches:

| —Tu as beaucoup de roses. Chris-

tiane. Gare aux épines!

La jeune fiile l'embrassa.

* —Tais-toi. mérhante! Pourquoi

; os-tu si Jalouse? Je me marie, c'est

; vrad, mais je ne te quitte pas. Tu

irais bien, Mamma, que je t'aime. et

| que. partout où j'irai, je t'emmène-

rai toujours avec moi.

~-Ma fille! 
| —Et puis, tu sais, Je vais te dire

AS A [ !

un gros secret. pour toi seule: papa

me donne “La Marronniére.”

Anna joignit les mains.

—C'est-il possible!..

| —Nous y pasérons une partie de
l'année.

—Ben. ce n'est pas trop tôt de

quitter Genève!

—Comment! fit Christiane, éton-

née, tu ne te trouves pas bien ici”

—Fas trop.

—Pourquoi?

La vieille haussa les épaules.

—Je ne sais pas.

-——Ma tante est gentille pour toi.

—Oh! je ne peux pas me plaindre.

—Genève est une belle ville

—Je ne dis pas le contraire.

—Tu ne l'aimes pas?

—Non.

—Qu'est-ce que tu lui reproches?

Un moment, le bonnet de linge-

rie des Gasconnes qui couronnait le

vieux visage ridé oscilla dans un

balancement hésitant.

—Ce n’est tout de même pas ia

Francè! conclut enfin Anna. dans

un soupir de nostalgie.
| Dès que les deux femmes furent
descendues dans la rue, Christiane

Anpira avec joie les bouffées d'air

frais du matin. Ces premiers jours

de printemps étaient vraiment déli -

1 cieux.

: Après sa toileite matinale, Gant-
!ve semblait une ville neuve. Le soin

ltout particulier que prennent les

 

 

Suisses de la beauté, de la propreté,;

de la décoration florale de leur cité

pouvait, ce matin-là. paraître pres-
que excessif, enlever au décor sa

note pittoresque et sa couleur, Mais|

cette recherche même apportait

de fraicheur et de netteté, que l'oeil

du passant s'en trouvait pleinement

satisfait. '

Christiane et xa compagne mar-
chalent d’un pas tranquille. La jeu- |

{

ne {fille avait le souci de ne point

ma, qu'une vie da rudes besognes

avait, tout de méme, un peu usées.

Au moment de prendre une rue

dont la pente rapide amenait sou-

vent quelque essoufflement pour le

vieux coeur fatigué, elle s'arrêta.

Un banc se trouvait tout proche.

—Reposons-nous, dit-elle.

La vieille servante fut humiliée.

—Tu n'es pourtant pas lasse. C'est

donc à cause de moi Je peux

bien monter, je s'assure.

—Sommes-nous tellement pres-

sées? fit Mlle de Revin en souriant.

Laisse-moi jouir un peu de cette

belle nature.

Toutes deux s'assirent. Christiane

regarda sa nourrice, qui lui parut

triste et déprimée. et son coeur se

serra. Elie eut l'impression qu'un

souci pesait sur cette âme humble  de simple.

—Mamma, demanda -t-elle, qu'est- »

ce que tu as?

Anna tressaillit. |
-—Mais. rien, je t'assure!

--Pourquoi? demanda-t-elle. II N'a

| point de défauts il est plein de déli-
catesse et de coeur.

Mamma rassembla tout son rou-

--Tu as de la pene, et tu ne veux | rage:
pas me le dire. Tu n'As pas con-

avec elle tant d'ordre reposant, tant fiance en mol, et tu me fais beau- | dit-elle.

coup de mal.

—Je n'ai pas de chagrin, répliqua|
la vieille, avec rudesse. Jal du.

souci. |

Pourquoi? ‘

—Parce que tu té mares. y

sur le main déformée de la se:van-

te,

-—Comme tu es sotie! Je te pro-

mets que tu ne me quitteras pas. ;

Jamais, jamais, jamais! Tu seras.

—Tu es trop parfaite pour Jui,

Il ne salt pas ce que tu

vaux. Il est gentil, maisil est pa-

reil aux autres hommes.

Christiane ne put s'empêcher 5:

sourire.

——Oul, concéda-t-elle, tu m'aimes

tant que tu ne trouves personne di-

fatiguer les vieilles jambes de Mam- Christiane posa ses doigts légers zne de moi .. Tu te trompes. Cha.

fcun de nous a ses imperfections
toi. Michel et moi, comme tout ir

bonde.

-—-Non, tu n'as aucune imperfec-

tion! s'entêta la vieille. Michel est

plus heureuse même que Lu ne l'As |trop jeune, il est trop léger, 11 te

été jusqu'ici... Tu connais assez

Michel.

—I1 t'aime bien, et tu l'aimes bien

—Oul. !

—Alors? insista la jeune fille, avec

une nuance d'impatience. Je suis ;

obligée de t'arracher les paroies une |

à une, Avoue-moi ce que tu &s sur|
le coeur. Tu sais que je te consi-

dère presque comme ma mère. Je!
t'autorise à tout me dire. Eh

bien?

—Fh bien! repondit la vieille en

i
|

hésitant, Jaime beaucoup Michel!
‘mais pas pour toi!

Cette parois offusque is jeune:

fille.

A

fera souffrir

—Tais-toi!'

Christiane.

Avec son jugement sain et ruée,

Mamma venait de toucher à la plaie

vive de son coeur.

La jeune fille se leva.

-—Viens, nous voilà reposées.

Elies entreprirent Is rude ascen-

cion. yo.

Anna haleiait sous le poids du
panier. lourd de linge et de provi-

murmura doucement

“dons.
Mile de Revin s'arrête.

--Donne-moi ce ‘panier, fit-elle.

La nourrice proteste de an voit

ensoufflée:
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RAPPORT DU -
“WELLINGTON
(OM,CENTRE

Ves inscriptions sont fortes

aux divers cours et dans

tous les domaines de

institution.

Le “Wellington Commumty Cen-

tre Commettee of Managment” a te-

nu hier une assemblée au no 172,

Tue Wellington. M. R.-G. Knox

présidait.
Un rapport de l'activité de la sal-

son courante fut lu par

Katleen Harris, surveillante de

l'institution. Jusqu'au 31 décembre.

1935, 315 personnes s'étalent en-

registrées formant un total de l.-

329 inscriptions dans 16 différents

domaines. De ce nombre 188 sont

des dames et jeunesfilles tandis que

147 sont des hommes et des jeunes

gens: 170 sont catholiques, 140 pro-
testants et 5 sont juifs: 147 sont

sans emploi. parmi lesquels 86 gar-

çons de 16 à 22 ans.
Le rapport dit encore qu'il fut

difficile au cours des dernières se-

maines de vacances de réussir à faire
fonctionner les divers groi:pe à leur

plein rendement. Mais tous sont
organisés et dès la semaine pro-

chaine seront en activité sous la di-
rection de leurs chefs particuliers.
Le “Volley Ball” est un des domai-

nes les plus populaires chez les
garçons et les filles, 6 équipes ayant

été formées chez les premiers,

L'intérêt pour le cours de fran-
cals ou 35 personnes sont inscrites

semble très bien soutenu ainsi qu'au
cours d'arithmétique auquel pren-

dront part 25 personnes. Le “Wel-

lington Centre” demandera a la
.commission des écoles publiques de

lui accorder l'usage d'une autre
classe pour ces deux cours, étant

donné que la tranquillité est tou-
jours la garantie la plus sûre du
succès. Les cours de tricot et de
couture sont aussi très achalandés
Le “May Court Club” s'occupera de
la direction de ces deux cours tan-
dis que les tissus et le matériel re-
quis ont été fournies par des mar- |
chands en vue de la capitale.
Les concerts du samedi soir sont|

très suivis. Le dernier remporta un
franc succès. Ces concerts ont lieu
Une fois par mois et on espère of-

frir aux habitués de l'institution un
aussi bon programme, le mois pro-
chain, que celui de samedi dernier.

L'institution dans le moment es-
pere obtenir une allocation de la
ville, dans le but d'être en mesure
de continuer plus longtemps. On
s'attend x Ce que les négociations
en vue d'obtenir cette allocation
soient poursuivies sous peu et que
l'institution pourra alors être en
activité durant toute l'année.
Les représentants élus au comité

pour 1936 sont les suivants: M. R.-

G. Knox, de la commission des éco-
les publiques, l'échevin Daniel Mc-
Cann; M. W.-L. Best de la fédéra-
tion protestante, générale et non-

confessionnelle; le major A-A. Pi-
nard, échevin du quartier St-Geor-
ges et de la fédération catholique
et non confessionnelle: Mlle Mar-

Jorie Bradford du ‘Canadian Wel-
fare Council”; M. Thomas-H. Blair,

M. Fred McCann et Mme M-S.
‘Thompson du “Ottawa Council of
Social Agencies”; et Mme G.-Ar-
nold Murphy, Mlle Mary Margaret
Hill, Mlle Isobel Kirby et Mlle Bur-
ritt du “May Court Club”.

Les élections des officiers donne-
rent les résultats suivants: prési-
dent: M. R.-G. Knox; vice-prési-
dente, Mme G.-Arnold Murphy: tré-
sorier. M. Thomas-H. Blair; secré-
taire. Mme Kathleen Harris.

pesere

Lesexcursions de
fin de semaine

MONTREAL, 8. — Les montréa-

lais qui projettent quelque voyage
auront, en fin de semaine, l'embar-
ras du choix entre plusieurs excur-
sions à prix réduit sur les lignes du
Canadien National. M. O. A. Tru-
deau, agont du service des voyageurs
du Canadien National annonce que
vendredi soir. à 6.00, un train d’ex-
cursion partira de la gare de l'Est,
rue Moreau, pour Joliette, Shawini-
gan et les villes du Lac Saint Jean.
Samedi et dimanche il y aura des
excursions de Montréal à Valley-
field, Brocville et Kingston, de
Montréal à Vars. Ont… en passant
par Ottawa. de Montréal à Arm-
strong et de Montréal à Nicolet et
Sorel.
Des excursions en sens invers

amèneront des visiteurs à Montréal
du nord-ouest de Québec, des Pro-
vinces Maritimes. de Détroit. Toron-
to et d'autres villes ontariennes.
M. J. E, LeBblanc. agent du ser-

vice des voyageurs du Canadien Na-

tional pour le district de Québec.
annonce une grande excursion a prix

populaire qui partira à 5 heures du
soir, vendredi. et à minuit pour Ca-
couna et autres points a l’est de la

province. y compris la péninsule de
Gaspé, Cette excursion pourra se
continuer jusqu’à Sydney. NE. Il y
aura aussi des excursions de Québec
à la Malbaie et de Québec à Mont-
magny. Rivière du Loup, Armagh.
Monk. et autres gares dans la même
direction. Le uillet de retour pour
l'excursions dans les Provinces Ma-
ritimes et Monk sera valide jusqu'à
mardi prochain et celui des excur-
sions de la Malbaie et de Rivière du
Loup sera valide jusqu'à lundi.

Assemblée des

 

fromagers d’Ont. |
——mn

(Spécial au DROIT)

KINGSTON, 8 — L'assemblée an-
nuelle de l'association des froma-
gers d’Ontario aura lieu A I''Eastern
Dairy School”, A Kingston. les 29 et
40 janvier.

  

 

 

POILS SUPERFLUS
Enlevés sûrement et perma-
nemment par UElectrolysis,

Traitement scientifique et
cal t de la figure pour
votreveillée du Jour de l'An.

Mountford Salon
49, rue Moteaïfs — Q 1371

Chambre 1A

Consultation gratuite

Lo

Mme:

|CONFERENCE DE |
M. H. BOUGEAREL|

La cinquième soirée de l'AJ-
lance Française aura leu de-
main soir au Château Laurier, à
8 heures et demie. M. Hen-
rt Bougearel, gérant du

consulat général de France à
Montréal, fera une conférence
intitulée: La scène française au
lendemain de la guerre.
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|LA FEDERATION
DU MEMORIAL
EST DISSOUTE

ON N'A PU PRELEVER LER
FONDS NECESSAIRES POUR
ELEVER UN IMMEUBLE COM-
MEMORATIF A LA FEMME CA-
NADIENNE.

|
|
|

Au cours d'une assemblée, hier.
au King's Daughters’ Guild, l'on a
décidé de dissoudre la Canadian
Women's Memorial Building Fede-
ration. Cette Fédération avait été
constituée en novembre 1928 dans
le but d’ériger un immeuble com-
mémoratif pour rappeler les servi-
ces rendus par la femme canadien-
ne à l'humanité depuis l’âge des

pionniers. Feu Mme Asa Gordon

était l'âme du projet. Le gouverne-

ment fédéral s'engagea à donner un

terrain, rue Sussex, près des Archi-

ves, lorsque la somme de $125.000

aurait été prélevée. L'immeuble de-

vait coûter environ 3250.000. Mais

on ne recueillit que $19.000 ou un

peu plus. A la réunion hier, sous

la présidence de Mme Charles

Stewart. M. Alistair Macdonald,

avocat, expliqua qu’il s'agissait de

dissoudre la Fédération parce que

le projet ne pouvait être exécuté,

On remettra l'argent aux souccrip-

teurs ou à leur succession, en vertu

de la loi des cessions de biens. Un

voeu n été adopté à cette fin à la

réunion. Mme Robert Dorman agis-

sait comme secrétaire.
Au nombre des assistantes qui

avaient droit cd vote, on nota:t

Mme P.-E. Marchand. A la fin de

l'assemblée, on adressa des remer-

ciements à Mme Stewart et à Mme

E.-W. Gilbert, des services rendus

relativement à ce projet.
pee

FAITS-OTTAWA

J.-J. Nesbitt, de Hog's Back. a été

él président, hier soir, de 1'Ottawa

Valley Milk Producers Association,

Jors de l'assemblée annuelle tenue

au palais de justice. Les autres offi-

clers sont: premier vice-président,

Alex Hope, de Fallofield: deuxième

vice-président, Fred Routliffe,

d'Aylmer, et secrétaire-trésorier, T.-

H. Boyce, de Merivale-
-

Mme Norman Armour, épouse du
ministre des Etats-Unis au Canada,
s'est fracturé ia fambe droite, lundi

après-midi, en faisant du ski à

Rockcliffe. Son médecin, le docteur
\C-Gordon Gunn, a déclaré qu'elle

| devrait prendre un repos de six se-
maines. La blessée a été transportée
à l'hôpital municipal. Cette fracture
{’empéchera d'assister aux …évène-

y ments sociaux qui ont lieu à l'occa.
sion de l'ouverture du parlement fé-

1 déral.
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La section d'Ottawa des Mutilés
de la Grande Guerre a tenu ses
élections annuelles, hier soir, à Tra-
falgar House, Les officiers élus sont

les suivants: président, M. Garvey;
vice-président. M. Douglas et E.V.
Wilson: secrétaire, W.-E. Browne;
trésorier, C.-M. Black; comité exé-
cutif: W. Wardlaw. J. Balchin,
Georges Sime, W.-S, Fisher. Les
présidents de comités sont les sui-
vants: finances, E.-V. Wilson: visi-
te, W. Tanner; recrutement, W.
Craig Hobbs; amusement, J. Bal-
.chin; publicité, W.-S. Fisher,

» ° °

H.-E. Seale a été élu président
de la Société d'Horticulture d'Otta-
wa, à l'assemblée tenue. hier soir.
D fut élu par acclamation, de même
que J..J. Carr, premier vice-prési-
dent, et Charies-R. Goddo, deuxiè-
me vice-président. Le président sor-
tant de charge, Hugh-S. Spence,
présidait.

+

T.-P. Gorman. gérant des Mont-
réal Maroons, qui est actuellement
alité a l'hôpital général a passé une
meilleure nuit et on nous assure
qu’il se remet lentement de sa ma-
ladie.

On vient de faire l'amalgamation
de l'Ottawa Boys Club et du Kiwa-
nis Boys Club. Le nouveau club por-
tera le nom suivant: Ottawa Boys
Club Inc. Central and West End.
Fred McCann sera le directeur des
deux clubs. tandis qu’Edward
Dougherty sera le surintendant
pour la section de l'ouest.

. LJ °

Une lettre de l'Association des
boulangers du district d'Ottawa et
de Hull a mis, hier, le comité du
bien-être public au courant du fait
aque l'on devra augmenter de sept
à huit cents le prix du pain de 24
onces vendu aux familles des chô-
meurs. Le comité prendra la chose
en considération à une prochaine
séance.

On est actuellement en train d'é-
monder les arbres dans le parc de
Rockcilffe afin de permettre aux
visiteurs d'avoir une vue sur la
rivière. On a déclaré à la Commis-
sion du district fédéral que les ar-
bres étaient si touffus et serrés en
certains endroits qu’un émondage
s'imposait.
mr

Ils ont avoué

leur culpabilité!
1

Victor Bissonnette, 30 ans, sans

domicile connu, et Paul Bergeron,

27 ans, 31 rue York, ont comparu,

ce matin devant le magistrat Stri-
ke, en cour de police, sous des ac-
cusations de vol. Ils ont admis leur
culpabilité. Le premier s'était em-

paré d'une pierre À aiguiser d'une
valeur de $2.98 chez les quincailler

Plaunt, rue Sparks. tandis que le

second avait fait main basse sur une
meule d'emeri, au même endroit.
Cette meule valait $1.85, Les pré-
venus recevront leur sentence le 10

janvier. Le détective Léonard Green
opéra l'arrestation.
pra

' PREMIERE REUNION

| Le conseil cu village J» Westboro
tenu sa premièr: £.emblée de

l'année. hier soir. Le secrétaire Do-
nald Grant révéla que le déficit

pour 1995 était 31360. J.-Ÿ. Patrick
présidait.
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EST ARRIVE
À OTTAWA

Il assistera, ce soir, à la
deuxième réunion de l’an-
née du conseil d’East-

view.

DECLARATIONS

 

M. R.-J. Moore, inspecteur du mi-

nistère des affaires municipales, est
arrivé ce matin à Ottawa. Il a eu
un long entretien hier après-midi
avec le ministre des affaires muni-

cipales, M. David Croll, au sujet

d'Eastview. A la suite de cet en-
tretien, M. Moore quitta Toronto
pour Ottawa. Il assistera proba-
blement à la réunion du conseil
d'Eastview qui aura lieu ce soir.
Cette réunion est la première de-
puis celle de la semaine dernière au
cours de laquelle le conseil décida
d'avertir cing fonctionnaires qu’ils
seraient destitués à la fin du mois
pour être réengagés ou remplacés à

des salaires inférieurs à ceux que
la municipalité paye actuellement et
d'accorder au maire, M. J.-B. Cha-
rette, l'autorisation de nommer un

successeur temporaire à M. J.-A.

Casault au poste de percepteur des
impôts. La séance de ce soir sera

sans doute l'une des plus vivantes
du conseil d'Eastview depuis long-
ternps. On s'attend à une dure dis-
cussion car M. J.-B. Charette per-
siste à croire que le conseil a le
droit d'agir comme il l’a fait et il

entend commencer dès cœ soir de
considérer des demandes faites au
conseil pour les emplois qui devien-
dront vacants en février par la des-
titution de fonctionnaires.

M. R.-J. MOORE
Une déclaration de M. Moore, fai-

te hier à Toronto, semble donner
raison aux fonctionnaires destitués
et, en particulier, à M. Roméo Bé-
gin, greffier d'Eastview, qui affir-

ment que M. Charette s’est mépris
sur le sens de certaines paroles que
M. Moore aurait prononcées pen-
dant l'entretien qu’il eut lundi à
Toronto avec lui et le préfet, d'East-
view. M. Moore aurait dit à M.
Charette d’avertir les employés. de
la municipalités atteints par la mo-
tion de M. Léonard qu'ils devront
dorénavant se soumettre à des rè-
glements plus sévères et qu'il conve-
nait de leur accorder un mois pour
s’y soumettre et M. Charette aurait
compris que M. Moore approuvait !
ainsi la décision du conseil et qu’il
voulait dire par là que, s’ils ne
s'étaient pas soumis d'ici à la fin du
mois, ces fonctionnaires ne pou-

vaient pas être réengagés par la
municipalité.
M. Moore a déclaré hier que le

‘conseil d'Eastview, l’administration
de cette municipalité étant tom-
bée sous le surveillance du gouver-
nement provincial à cause de diffi-

cultés financières qu'elle se trouvait
incapable de surmonter, n’a pas le

droit de destituer où d'engager au-
cun fonctionnaire sans l'approba-
tion du ministère des affaires mu-
nicipales, Résumant la situation à
Esstview, M. Moore dit que le con-

seil prétend avoir des raisons vala-
bles pour agir comme il l'a fait vis-
à-vis de certains fonctionnaires, qu'il
doit s'assurer à titre d'inspecteur
du ministère des affaires imunicipa-
les de la valeur de ses raisons, qu’il

fera un rapport de son enquête au
ministère et que celui-ci approu-
vera ou condamnera ensuite la dé-

cision du conseil.
LE CAS COLLARD

M. Moore, questionné au sujet du
remplacement de M. J.-A. Casauit

par M. Charles Collard au poste de
percepteur des impôts, répondit que
l'emploi de percepteur des impôts
est un emploi permanent et que le
réengagement annuel n'est devenu

qu'une formalité.

D'ici à ce que le gouvernement
provincial ait approuvé la destitu-
tion de M. Casault, s’il doit l’ap-

prouver. celui-ci resterait donc le

percepteur des impôts d'Eastview.
M. Collard, même autorisé par le
maire et par le conseil, ne peut per-
cevoir actuellement aucun impôt

pour la municipalité.
M. J.-B. CHARETTE

MN. J.-B. Charette continue de son
côté à affirmer que lui-même et le
conseil d'Eastview sont dans leur
droit. I a déclaré au “Droit”
ce matin, que M. Moore n'avait
ni approuvé ni condamné la décision”
prise par le conseil la semaine der-

nière pendant la -conférence qu'il
eut avec lui à Toronto, mais qu'il a
seulement suggéré un moyen terme
qui consistait à proposer un salaire
réduit aux fonctionnaires atteints

par la motion de M. Léonard et de
les laisser libres d'accepter la ré-

duction de salaire. préalablement
approuvée par le ministère des af-
faires municipales, ou de s’en aller.
M. Moore aurait même prononcé le
chiffre de $1,500.00 au lieu de $2,100
comme salaire du greffier de la mu-
nictpalité.

M. ROMEO BEGIN
M. Charette accuse certains fonc-

vionnaires et M. Bégin en particu-
lier d'avoir manqué de courtoisie, de

déférerïce et même d'obéissance en-
vers le maire et le conseil d’East-
view. M. Bégin s'est élevé contre

cette accusation. “Je suis greffier
de la municipalité depuis 14 ans,
dit-il. et je défie qui que ce soit de
prouver qu'en une circonstance j'ai
manqué de courtoisie. Je suis tou-

jours prêt à coopérer avec le con-

sell et aucun des conseils passés pas

plus que -celul qui esl actuellement
en fonction ne peut le nier.”
M. Charette accuse aussi M. Bégin

d’avoir toujours gardé pour lui les
vingt-cinq cents payés au greffier
pour chaque certificat de naissance.
de mariage et de mort émis per la
municipalité d'Eastview depuis qu'il

cn est le greffier. M. Bégin répond
que ‘a loi lui permet de recevoir cet-
te rémunération. M. Charette affir-
me de son côté que M. Moore lui a
assuré, à Toronto. que toute som-
me payée à un fonctionnaire en tant
que fonctionnaire appartient à la

municipalité.
recttt

ERUXELLES. 8. Is roi Lés-
poid II. revenu hier de Londres, re-
tournera sous peu en Angleterre.
pour prendre une disaine de jours

de vacances dans Sussex. 
 

 

Ni le maire ni les commissaires
municipaux ne s'ingéreront dans
l’administration de l’Assistance
publique d'Ottawa. Ils l'ont affir-
mé, hier après-midi, à la séance
du Bureau des Commissaires, en
recevant une délégation de l'asso-
ciation des sans-travail d'Ottawa.

“Je n'ai pas l'intention de nuire
de quelque faoçn que ce soit à
l'administration de l’assistance-
chômage par la commission de
l'assistance publique”, déclara pour
sa part le maire Stanley Lewis.
Ses quatre collègues prirent la
même attitude.

La délégation avait porté des
plaintes et fait des demandes au
sujet de la qualité et de la quan-
tité du charbon donné aux famil-
les nécessiteuses. On référa plain-
tes et demandes à l'assistance pu-
bliqu. M. W. Weatson s fit l’in-
terprêèt de la délégation.
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Interviewé a son domicile. 414,
Gilmour, M. Alberti Champagne,
ancien député libéral de North-
Battleford au parlement fédéral et,
depuis une dizaine d'années, un
agent financier international, nous
à appris qu’il reprendra le 10 février
prochain ses longs voyages d'affai-
res. Cette fois, M. Champagne se
rendra en Perse où il complètera le
troc de 5.000 chevaux et mules d’A-
mérique pour uné valeur équivalen-
te de produits de là-bas tels que la
laine Angora, qui se détaille $60
la livre en Canada, tapis. moutons
et cerfs (pelleteries) etc. Des gran-
des maisons de New-York, Londres
et Montréal ont consenti à acheter

toutes ces marchandises de M.
Champagne.

—Que pensez-vous de la situation
européenne par suite du conflit
italo-éthiopien et des sanctions?
avons.nous demandé à l'ancien dé-
puté, de retour d'Europe depuis en-
viron 50 jours.
— Ah parlons-en des sanctions.

Sans elles, j'aurais pu vendre 1.000
tonnes de nickel et 5.000 tonnes de
cuivre (brass) et de ferronneries
aux Italiens. Malheureusement je
fe pouvais compléter mes arrange-
ments que trois jours après les
sanctions.

Quant à la paix européenne. elle
existera tant que la France et l'An-
Bleterre seront d'accord. Les finan-
ciers de ces deux pays dominent
l'Europe.

— Les sanctions vous ont-elles
fait perdre beaucoup d'argent, sans
indiscrétion ?

— Elles m'ont faff manquer une
affaire de $20.000.

— Ces voyages doivent vous fati-
guer à votre âge?
~~ Mais non. Quand j'étais député
je me rendais tous les quinze jours
dans fnon comté. Gela voulait dire
huit jours de voyage par mois.

— Comment avez-vous trouvé la
situation en Turquie? (Car telle
était la destination d’une importan-

City, à la veille de son départ pour
son dernier voyage outre-mer).
— Les Tures voulaient bien com-

pléter la transaction, mais à cause
de ses dettes de guerre la Turquie
devait soumettre le contrat à un
comité de réparations de la société
des Nations et l'affaire est allée à
l'eau.

— Le gouvernement italien a-t-il
commandé des mulets?
— Non par mon entremise. Le

gouvernement italien a son bureau
d'affaires à Kansas Citv même et
traite directement avec les vendeurs

Visite canonique

chez les Capucins

Le T. R. P. Marie-Louis, de l'or-
de des Frères Mineurs Capucins, et

commissaire provincial de la vice-
province du Canada, est actuelle-
ment au monastère des RR. PP.
Capucins, rue Wellington.
Le Très Rév. Père est arrivé à Ot-

tawa hier midi avec son secrétaire
le R. P. Jean Berchmans, O.M.Cap.,
pour faire la visite canonique du
monastère d'Ottawa. Ils repartiront
pour Montréal lundi prochain pro-
bablement.

 

Funérailles de

MmeR.Poirier

Les funérallies de Mme Roméo
Poirier. née Juliette Chartrand, dé-
cédée dimanche le 29 à l'hôpital du
Sacré-Coeur. à l'âge de 35 ans et 7
mois, ont eu lieu jeudi matin à 8
heures dans l'église Notre-Dame.
Le servce funèbre a été célébré par
le R. P, Laferté.

Conduisaient le deuil, le mari de
la défunte. M. Roméo Poirier; ses
fils, Jean-Paul et Gérald: son pè-
re, M. Honoré Chartrañd; ses “rè-
res, Joseph, Emilien, Jean-Paul
Chartrand; ses beaux-fréres, MM.
Wellie Chartrand, Henri Poirier.
Albert, Eugène. Alfred, Noel
Poirier, Aldéric Raymond, Wilfrid
Boucher, son beau-père, Israël Poi-
rier; ses neveux, Yvon et Fernand
Chartrand, Georges-André Daoust,
Fernand Poirier; sez oncles, Dama-
se Chartrand, Sylvio Poirier: ses

cousins. Dorice Chartrand. J. Poi-
rier, Joseph Poirier, Léo Pcirfer. Les
amis: MM. J. Martel, P.-H. Dupuis,
H. Charron. Z. Laflèche, T. Laflè-
che, J. Lafièche, P. Petit, T. Rou-
leau, L. Villeneuve, O. Desrosiers,
R. Desrosiers, V. Limoges, F. Gri-
gner, O. Dubé, Z. Rondeau. E. Des-

*lauriers et plusieurs autres.

On remerquai. à l'assistance au
ærvice les Révérende- Soeurs de li

! Providence. de l'hôpital du Sacré-

| Coeur. les Révérendes Soeurs Gri-
ses de la Croix.

 
te consignation de mules de Kansas i

 
Ancien député qui vient
imiter Alladin au pays
des mille et une nuits
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LE DROIT OTTAWA MERCREDI 8 JANVIER 1936

Le maire, les commissaires
ne veulent pas s'immiscer
dans l’assistarice publique

 

sugéra que les personnes secou-
rus par l'assistañice publique puis-
sent faire connaître leurs griefs
équitables à la commission d'ad-
ministration ou encore à un co-
mité de l'assistance publique.

RAPPORT DE 1934
Le commissaire G-H. Dunbar

proposa la déposition du rapport
préparé en 1934 par le trésorier
Gordon et les vérificateurs Milne
et Steele au sujet des systèmes
d'administration en vigueur à l'as-
sistance publique. M. Dunbarigno-
re si les critiques faites au sujet
du département de l'assistance
publique sont justifiées, mais il
se demande comment il se fait que
le rapport a été retardé depuis
1934. On ne remet, parfois, à des
familles secourues leurs comman-
des de combustibles tous les 10 ou
14 jours, quand on sait que ces
familles sont secourues depuis des
mois, parfois même depuis une

Ie commissaire Allan-B. Turner ‘année entière.
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M. Albert Champagne, agent financier internatio-
nal, se rendra en Perse en février. — Impres-
sions de son récent voyage outre-mer.

fouetter dans mon métier. (en sou-
riant).

—  Rayonnez-vous toujours de
Vienne, comme par le passé dans
vos périgrinations en Europe?
— Oui. C’est l'endroit le plus cen. ;

tral. Je me rends directement d'Os-
tende à Vienne. De Vienne je tra-
versait Budapest, Hongrie, pour me
rendre à Constantinople. Dans mon
prochain voyage, je pousserai tout
droit pour Istamboul et à un en-
droit à 1.500 milles plus loin que
Constantinople. Un Canadien bilin-
gue peut voyager sans inconvénients
dans n'importe quel pays. En Euro-
pe centrale et au Levant, surtout, la
connaissance du francais m'est
d'une aide précieuse.
— Par quels pays deviez-vous ex-

pédier le nickel et les autres pro-
duits de guerre à l'Italie?
— Par la Suisse et l'Autriche.
— Désirez-vous faire connaître

vos opinions à nos lecteurs sur le
conflit et la situation politique en

pe?

— Je préfère conserver mes opi-
nions. Je viens en contact avec des
hommes influents dans tous les
pays et ce serait délicat pour un
Canadien dans ma position que de
me prononcer là-dessus. Comme
toujours, les pays européens jouent
leur partie d'échec. Un incident
peut mettre le feu aux poudres
n'importe quel temps, mais comme
je vous le disais tout à l'heure tant
que les financiers anglais et fran-
çais auront la main mise autre-mer,
il n'y a pas à craindre. Il y a tou-
jours l'ombre d'Hitler au tableau,
mais enfin...

,—— Avez-vous de bonnes perspec-
tives en Europe?

—
— Il y à trois gouvernements au

moins qui désirent acheter des ma-
chines usagées pour des travaux de
voirie et de chaussées de chemins
de fer. S'il y a des entrepreneurs à
Montréal, Québec ou ailleurs qui
veulent disposer de ces machines, ils
n'ont qu’à m’en faire part. J'ai sur
moi des offres alléchantes de mes
agents européens.
— Comme cela, vous nous quittez

de nouveau pour les nays des Mille
et Une Nuits?
— Et bien oui. Quand il s'agit de

se faire un vieux quart de million,
peut-être, on a raison de croire
qu'en ce XXe siècle pratique. nous
pions mieux que la lampe d'Alla-

Et nous prenons congé de cet
étonnant vieillard, qui trouve à la
fois du roman, de l'agrément et de
l'argent dans ses nombreux voyages
comme ‘“‘commis-voyageur interna-

américains. Il v a bien des chats a tional".

 

 

TRENTEHOMMES
AURAIENT PERI

(Presse Associée)
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| que tout l'équipage de trente |
hommes du vaisseau soviétique|

Donetz. qui a fait naufrage dans |
le golfe de Finlande, n'ait péri. !
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LENINGRAD, 8. — On craint : !
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aujourd’hui. Elections
mercredi prochain.
Nouvelles figures.

DEUX SECTIONS

Vnigt candidats ont élé mis en

nomination aujourd'hui comme can-
didats aux seize postes de directeurs

de l'Association de l'Exposition Cen-
trale d'Ottawa. L'association se di-
vise en deux sections: la section
municipale et la section rurale, et

chacune doit se donner huit direc-
teurs. Il y à cette année sur les
rangs six nouvelles figures, dont

trois dans chacune des deux sec-
tions. Dans la section municipale,

les huit anciens directeurs, MM. R.-
Hector Aubrey, Frank-E, Ault, O.-A.

} Beauch, H.-S. Higman, Wm Mac-
 
, donald, George-F. Perley, Geo.-W.
| Pingle et A.-E. Provost, sont de nou-

| veau candidats. Sont aussi candi-
| dats. MM. F.-F. Dadson, J.-W.
| Driscoll et Charles-L. McKinley.

SECTION RURALE
i Dans la section rurale, il y a deux
vacances cette année: celle causée

par la nomination a vie de M. Bower
Henry, ancien président de l'expo-
sitton, et qui n’a pas besoin de re-
poser sa candidature cette année, et

celle causée par la mort de M. J.-
W. Bell, de Kemptville, Ontario. Les
six autres directeurs de l'an dernier

| sont aandidats. Ce sont: MM.

{ Alexander Dynes. F.-C. Elford, W.-
A. Fraser. R.-G.-T. Hitchman,
James McKee et D.-M. Stewart. I

v a en plus trois autres candidatu-

res, Celles de MM. John-A. Bel-
ford, J.-M. McCallum et Frank

Napier.
Il y a donc onze candidats dans

la section municipale et neuf dans

la section rurale.

Les élections auront lieu mercre-
di prochain de 2 heures à 4 heures

raux de l'Association de YExposi-
tion, immeuble du Journal. Ottawa.

L'association de l’Exposition Cen-
trale du Canada compte une ving-
taine de Canadiens français.

rele

Mort de la R.
. 7 r” a

; Sr. Marie - Jérôme
I

| ELLE ETAÎT LA SŒUR DU R. P.
ALDERIC FUSEY. O.M.L., PRO-

| FESSEUR A L'UNIVERSITE

  
D'OTTAWA.

Nous avons le regret d'annoncer
{la mort de la R. Sr Marie-Jérôme
des religieuses de la Providence,
survenue ce matin à la Maison-
Mère, rue Fullum à Montréal.

! Sr Marie-Jérôme comptait de
| nombreuses années de profession

religieuse. Elle avait été attachée

pendant une vingtaine d’années à
| l'hôpital des incurables de Notre-

| Dame de Grace. qui brals en 192,
; Elle avait ensuite fait parile du per-
| sonnel de I'hépital de Cartierville.

, La R. Sr Marie-Jérome était la
soeur du R. P. Aldéric Fusey, O.M.1.,

; professeur à l'Université d'Ottawa.
| Elle laisse pour la pleurer outre son

la même communauté des Soeurs de
la Providence: Sr Marie-Alphonse,

de l'hôpital de Chicago, Sr Marie-
Julia de l’hôpital du Sacré-Coeur à
Hull, Sr Philomène, de l’hôpital des
Trois-Rivières et Sr Marie-Antonia,

de Joliette.

Le R. P. Fusey est parti cet après-
midi pour Montréal.
Le “Droit” prie la famille en deuil

de croire à sa plus vive et sincère
sympathie.

Duel au pistolet.

PARIS, 8. — Deux jeunes gens
non identifiés se sont battus au pis-
tolet aujourd’hui. au parc des prin-
ces. L'un des combattants a été
blessé à la jambe.

Les Membres
de

La Chapelle de la rue Murray
sont pries de se rendre aux
salons funéraires Racine ce
soir à 8 heures, afin de ré-
citer les prières sur la dé-
pouille mortelle de M. J. B.

!

|

  

 

 

: Le Donetz jaugeait 2.650 ton- | Meloche.
} neaux. fPremmmmead |

Condamnés pour psy
excès de vitesse VENTE! |

Le magistrat Strike a condamné, SOFASDESTUDIOS
ce matin, en cour de police, John-
O. Ker. 275 avenue Harmer. à $17

d'amende pour avoir fait du 51 mil-

les à l'heure avenur C'arling. Le

prévenu qui avait Été arrêté par le

constable Robert-H. Mahoney, a eu
également son permis de conduire
suspendu pour 30 jours. William
Rothwell, 300 Chapel, qui a fait é-é

galement des excés de vitesse de-
vra payer une amende de $12. Son
permis a été suspendu pour 10 jour. -
John Hamilton, 559 avenue Glad-

stone, a été aussi condamné à $12
d'amende pour excèg de vitesse
—_—

DECES DE MME R. MARIER
——.

Nous avons le regret d'appren-
dre le décès de Mme Roland Ma-
rier, survenu, hier, à un hôpital lo-
cal. La défunte était âgée de 26 ans.
Née Marie-Rose-Alice
elle était la fille de M. et Mme Ed-
mond Handfield. Elie naquit a Con-
trecoeur, Québec, et vint à Ottawa,

âvec ses parents, il y a 2i ans. Elle

épousa M. Marier, il y à deux ans.
Elle laisse, outre son époux et ses

parents, un fils, Jacques Marier; un
frère, Georges Handfield, d'Otta-
Wa; cing soeurs, Mme Harry Au-
bin, d'Angus, Ontario: Miles Blan-
che, Gilberte. Thérèse et Fernande
Hondfield.
807 funercilies aurent lieu vrn-

dreGi matin à 8 heures, à la basi-

lique. Le cortège funèbre partira de
179 Clarence à 7 h. &,

… y

Handfield. |

$14.95
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LUNETTES
20% de réduction
durant le mois de

décembre
L'EXAMEN DES YEUX

|
|
|

et

L'Ajustement des Verres
Lorsque vos verres sont fabri-
qués à notre laboratoire d’après
notre examen scientifique.

ILS SONT PARFAITS
grâce à nos nouveaux instru-
ments de précision, “là peu
près n'existe plus.

Armand Pommier
OPTONMETRISTE
Rockland, Ont.  |
 

de l'après-midi. aux quartiers géné-

CANDIDATS À |
    

LA DIRECTION - D'ÉDUCATION
DEL'EXPOSITION. SUR LECANCER

L'appel nominal a eu lieu Elle sera entreprise par les
commissaires de la caisse

jubilaire du cancer.
————

i

’

|
LE DRHOFFMAN

Les commissaires de la caisse du.
cancer établie à l'occasion du jubi- |
lé d'argent du roi George V ont|
décidé hier soir d'entreprendre une
campagne d'éducation r tout le
Canada. Dans les gi S centres, il
y aura réunion des hommes publics |
et des médecins. Un Anglais qui
fait autorité en le matière. mais,
dont on ne veut pas révéler le nom
pour le moment. prêtera son con-'
cours à cette campagne.
Les commissaires ont parlé des,

méthodes d’administrer la caisse du
cancer pour en tirer le plus grand
parti possible. Ils ont accepté l'offre
du Dr Frederick-L. Hoffman, de
Philadelphie, célèbre statisticien mé-
dical. qui passera plusieurs semai-
nes au Canada pour faire une étude
statistique sur le cancer et les fac-
teurs qui l'affecient.
A la réunion d'hier. on notait le

premier ministre Mackenzie King,

Sir Lyman-P. Duff, juge en chef du

Canada, M. R.-B. Bennett, ancien

premier ministre. M. C.-G. Power,

ministre de la Santé, le colonel A.

Primrose et M. E.-8. McFarlane.

L'autre commissaire. le Dr T. Pari-

zeau, de Montréal. était absent pour

cause de maladie.
Les contributions à la caisse con-

tinuent toujours. En certaines se-

maines. on a reçu jusqu'à 52.000.
———ee
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frère. quatre soeurs religieuses das ;

 

INVITATION
DE MORGAN?

IL AURAIT INVITE LA GRANDE-
BRETAGNE A ACHETER LE.
CONTROLE D'UNE USINE
D'ARMES.

(Presse Associée»

WASHINGTON, 8. — On a dé-

claré aujourd’hui à l'investigation

du sénat américain que J.-P. Mor-
gan nvita la Grande-Bretagne à
acheter le contrôle d’une usine d'ar-

. mes amércaine avant que les Etats-

  

 

COKE OTTAWA
TOUTE LA CHALEUR
DONT VOUS AVEZ

BESOIN,
ET A BAS PRIX

 

85, rue Principale, Hull, Sh. 2236

The OTTAWA GAS Co.
56, rue Sparks Queen 5000    

 

JEUDI

VENTE DE FINS

DE SÉRIES
CHEZ

CAPLAN
Fins de séries d'assortiments
réguliers à de gros rabais. En
bien des cas des grondeurs
sont incomplètes et les quon-

tités sont limitées, mais tous
les articles constituent d'ap-
préciables occosions.

VOYEZ NOS VITRINES

Toute la marchandise est
maintenant en étolage dans
nos vitrines. En vente, jeudi.

a 9 heures du matin.

  

  

 

129-137 RIQEAU ST.
 
 mare ——

Unis prissent part à la Grande
Guerre. L'nvitation. dit on, élai
contenue dans un câblogramme de
Morgan à la compagnie Morgan de

Londres, J.-P. Morgan and Co,
étaent alors agents d'achats aux
Etats-Unis pour la Grande-Brvta-
gne et la France. Le message était
en date du 14 janvier 1916 ct dsait
que la Winchester Repeatinr Arms
Company était en difticulté finan-
cières.

 

 

RÉPARATIONS
DF TOITS

Confiez-vois vos réparations

de toits et vos ouvrages de me-

tal en feuilles.

J. D. Sanderson Co.
575, rue McLeod. Sher. 31 25

 

 

Apprenez comment
donner les premiers
secours aux blesses
soins aux malades

à la maison
Vous éviterez des souffrances
inutiles en sachant comment
prévenir une simple fracture de
devenir une composée.

Arrêter une hémorrhagie.
Donner la respiration artificiel-
le et parfois sauver la vie d'une
personne.

L'Association Ambulancière
St-Jean ouvrira des classes la
semaine prochaine.   Pour information, s'adresser
à Mme H. Gauvin. Tél. Queen
7280.

 

 

MAJOR & LAMOUREUX
MARCHANDS DE CHARBON

97-99, rue Cumberland Tél. Rideau 1090 - 3033

Confiez-nous votre commande de charbon
Vous serez assuré de la qualité, du service et de la peséc.

‘ ANTHRACITEgallois, écossais et américain
COKE La Salle et CHARBON del'AJberta.

 

SERVICE D'AMBULANCE
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CONNAISSEZ-VOUS

Les Produits Paula?
POURQUOI NE PAS FAIRE CONNAISSANCE

GENEREUX ECHAN-
TILLON DES PRODUITS SUIVANTS:

Cacao
Dessert au Citron
Poudre a Pate

Les Produits PAU

bouteille de parfum Shampoo a I'Huile
de Cacao

Lotion au Citron

LA comprennent

au dela de 180 produits
A toute personne achetant pour $1.00 cette
semaine nous donnerons gratis une belle

“Quelques pensées”.

J.-A. VIENS
Représentant

233, avenue Laurier Est, Ottawa.

Veuillez 8. +. p. m'envoyet l'échantiilon suivant .

M.

Adresse

Mme. Mic 


